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ProblProbléématique:matique:

LL’’objet de notre travail est un essai de robjet de notre travail est un essai de rééflexionflexion
ththééorique et dorique et d’’analyseanalyse ééconomique sur les fondements deconomique sur les fondements de
ll’’organisation spatiale des structures territoriales dorganisation spatiale des structures territoriales d’’uneune
wilaya côtiwilaya côtièère et de montagne localisre et de montagne localiséée au Nord Centre dee au Nord Centre de
ll’’AlgAlgéérierie : Tizi: Tizi--Ouzou (exOuzou (ex-- GrandeGrande--KabylieKabylie))

LL’’organisation territoriale de laorganisation territoriale de la GrandeGrande--KabylieKabylie estest
ll’’aboutissement daboutissement d’’un long processus historique run long processus historique réésultant,sultant,
de lde l’’incidence et de la combinaison de facteursincidence et de la combinaison de facteurs
ggééographiques et sociologiques associographiques et sociologiques associéés aujourds aujourd’’huihui àà desdes
choixchoix ééconomiques et financiers dconomiques et financiers déécidcidéés pars par
ll’’administration centrale.administration centrale.

Pour comprendre lPour comprendre l’’organisation territoriale de laorganisation territoriale de la GrandeGrande--
KabylieKabylie, il est important de savoir que ce territoire doit, il est important de savoir que ce territoire doit
être dêtre dééfini commefini comme éétant dtant d’’abord un espace naturel avecabord un espace naturel avec
ses caractses caractééristiques gristiques gééographiques et sa diversitographiques et sa diversitéé
éécologique.cologique.



Or, cet espace naturel est aussiOr, cet espace naturel est aussi «« le support surle support sur
lequel slequel s’’est dest dééroulrouléé et set s’’inscrit linscrit l’’histoire de la socihistoire de la sociééttéé
localelocale »»..

Les multiples hLes multiples hééritages des 22 siritages des 22 sièècles passcles passéés nouss nous
enseignent que lenseignent que l’’espace de la Wilaya de Tiziespace de la Wilaya de Tizi--Ouzou (exOuzou (ex--
GrandeGrande--KabylieKabylie) t) téémoigne jusqumoigne jusqu’à’à nos jours dnos jours d’’un certainun certain
nombre de permanences qui se traduisent sur lenombre de permanences qui se traduisent sur le
territoire par une organisation de lterritoire par une organisation de l’’espace bâti et de lespace bâti et de l’’artart
urbain en fonction des diffurbain en fonction des difféérents apportsrents apports civilisationnelscivilisationnels
(peuplement pr(peuplement prééhistorique, tribus berbhistorique, tribus berbèères,res, éépoquepoque
phphéénicienne et carthaginoise, voies et constructionsnicienne et carthaginoise, voies et constructions
romaines enromaines en GrandeGrande--KabylieKabylie, bordjs turcs et gen, bordjs turcs et genèèse desse des
structures urbaines de type colonial sur les plaines de lastructures urbaines de type colonial sur les plaines de la
vallvalléée due du SSéébaoubaou, du littoral ainsi que de la d, du littoral ainsi que de la déépressionpression
de Draade Draa-- ElEl-- MizanMizan).).

ParallParallèèlement aux hlement aux hééritagesritages civilisationnelscivilisationnels ssééculaires,culaires,
il est fondamental dil est fondamental d’’y associer ly associer l’’habitat villageoishabitat villageois
traditionnel des Kabyles, la rtraditionnel des Kabyles, la réépartition du peuplement enpartition du peuplement en
Haute et en Basse Kabylie ainsi que les causesHaute et en Basse Kabylie ainsi que les causes
explicatives des processus migratoires.explicatives des processus migratoires.



traditionnels. En outre, ltraditionnels. En outre, l’’analyse du mode deanalyse du mode de
fonctionnement et de reproductionfonctionnement et de reproduction ééconomique de laconomique de la
socisociééttéé locale devient nlocale devient néécessaire pour saisir les fondementscessaire pour saisir les fondements
de lde l’’organisation territoriale de laorganisation territoriale de la GrandeGrande--KabylieKabylie àà la veillela veille
de lde l’’indindéépendance.pendance.

En dEn déécouvrant lacouvrant la GrandeGrande--KabylieKabylie en 1939, Alberten 1939, Albert
CAMUS lCAMUS l’’a da déécrit comme un espacecrit comme un espace ééconomique trconomique trèèss
pauvrepauvre : raret: raretéé des ressources minides ressources minièères, niveau deres, niveau de
ddééveloppement des techniques trveloppement des techniques trèès limits limitéé, d, dééficit notableficit notable
en produits cen produits céérrééaliers et surcharge daliers et surcharge déémographiquemographique
entraentraîînant innant inééluctablement un dluctablement un dééplacement de la mainplacement de la main--
dd’œ’œuvre duvre d’’origine montagnarde en direction des espacesorigine montagnarde en direction des espaces
ééconomiques plus rconomiques plus réémunmunéérateurs.rateurs.

Une fois colonisUne fois coloniséé, cet espace, cet espace ééconomique se traduit parconomique se traduit par
ll’’exploitation des plaines agricoles fertiles des vallexploitation des plaines agricoles fertiles des valléées dues du
SSéébaoubaou, de Draa, de Draa-- ElEl-- MizanMizan et deset des IssersIssers mises en valeurmises en valeur
par le capital agraire colonial; dpar le capital agraire colonial; d’’autre part, lautre part, l’’espaceespace
maritime demeure inexploitmaritime demeure inexploitéé, mais occup, mais occupéé par trois petitespar trois petites
aglomerationsaglomerations :: DellysDellys,, TigzirtTigzirt etet AzeffounAzeffoun..



Historiquement, la Grande Kabylie reste sousHistoriquement, la Grande Kabylie reste sous--
ddééveloppveloppéée pour quatre raisons principales, car elle este pour quatre raisons principales, car elle est ::
Socialement fragilisSocialement fragilisééee ;;
Techniquement limitTechniquement limitéée et ge et gééographiquement accidentographiquement accidentééee ;;
ÉÉconomiquement extravertieconomiquement extravertie ;;
FinanciFinancièèrement drement dééficitaire.ficitaire.
De lDe l’’indindéépendancependance àà nos jours, notre zone dnos jours, notre zone d’é’étude retenuetude retenue
comme champ dcomme champ d’’observation et dobservation et d’’investigation, vainvestigation, va
connaconnaîître des transformations sociotre des transformations socio--ééconomiques notablesconomiques notables
mais aussi des mutations spatiales non nmais aussi des mutations spatiales non néégligeables. Cesgligeables. Ces
dernidernièères peuvent être rres peuvent être réésumsuméées ainsies ainsi ::

Une croissance urbaine rapide et spatialementUne croissance urbaine rapide et spatialement
ddééssééquilibrquilibréée.e.
LL’’apparition puis lapparition puis l’’extension du tissu industriel public surextension du tissu industriel public sur
un territoire insuffisammentun territoire insuffisamment ééquipquipéé..
Ces deux transformations territoriales majeures se sontCes deux transformations territoriales majeures se sont
malheureusement rmalheureusement rééalisaliséées au des au déétriment des activittriment des activitééss
agricoles, pastorales, artisanales et halieutiques.agricoles, pastorales, artisanales et halieutiques.



Le processus de marginalisationLe processus de marginalisation ééconomique etconomique et
financifinancièère des espaces côtiers et montagnards sre des espaces côtiers et montagnards s’’expliqueexplique
par une allocation irrationnelle (sectorielle etpar une allocation irrationnelle (sectorielle et
ggééographique) des investissements publics et privographique) des investissements publics et privééss
privilpriviléégiantgiant ::

Les secteursLes secteurs ééconomiques secondaires et tertiaires auconomiques secondaires et tertiaires au
ddéétriment des activittriment des activitéés primaires (agriculture, forêt,s primaires (agriculture, forêt,
pêche,pêche,……).).

La vallLa valléée due du SSéébaoubaou (et du couloir central num(et du couloir central numééroro
««1212»») facile d) facile d’’accaccèès (os (oùù lesles ééconomies externes sontconomies externes sont
éélevlevéées et bes et béénnééficiant des effets de proximitficiant des effets de proximitéé visvis--àà--visvis
de la capitale nationale Alger grâce au dde la capitale nationale Alger grâce au dééveloppementveloppement
rapide drapide d’’une importante infrastructure routiune importante infrastructure routièère) aure) au
ddéétriment des zones de montagnes accidenttriment des zones de montagnes accidentéées et deses et des
espaces côtiers tombespaces côtiers tombéés en ds en déésusuéétude. (Cotude. (Coûûts dets de
localisation des investissements troplocalisation des investissements trop éélevlevéés).s).



«« LL’’espaceespace ééconomique administrconomique administréé »» (1966(1966 –– 1990) de la1990) de la
Grande Kabylie va exprimer la politiqueGrande Kabylie va exprimer la politique éétatique de localisationtatique de localisation
des investissements sous ldes investissements sous l’’impulsion des diffimpulsion des difféérents plans derents plans de
ddééveloppement contenus dans la stratveloppement contenus dans la stratéégie alggie algéériennerienne
dd’’industrialisation volontariste et dindustrialisation volontariste et d’’inspiration socialiste. Lesinspiration socialiste. Les
choix publics dchoix publics d’’implantation de sites divers reposant sur desimplantation de sites divers reposant sur des
activitactivitééss ééconomiques secondaires et tertiairesconomiques secondaires et tertiaires –– urbaines vonturbaines vont--
ils sils s’’inscrirent dans une logique territoriale de rupture avec leinscrirent dans une logique territoriale de rupture avec le
systsystèème colonial ou au contraire assisteronsme colonial ou au contraire assisterons--nousnous àà un processusun processus
de reproduction des hide reproduction des hiéérarchies spatiales hrarchies spatiales hééritritéées de la pes de la péérioderiode
colonialecoloniale ??

En raison de la contrainte dEn raison de la contrainte déémographique (besoins sociomographique (besoins socio--
ééconomiques sans cesse croissants), la dconomiques sans cesse croissants), la déécennie 1990cennie 1990 –– 20002000
est celle de la poursuite des objectifs de dest celle de la poursuite des objectifs de dééveloppement, maisveloppement, mais
dans un contexte de crise multidimensionnelle,dans un contexte de crise multidimensionnelle, ééconomique,conomique,
financifinancièère, politique, sociale et sre, politique, sociale et séécuritaire. La persistance descuritaire. La persistance des
ddééssééquilibres territoriaux notables et des disparitquilibres territoriaux notables et des disparitéés socialess sociales
prononcprononcéées est les est l’’indice de la faiblesse des politiques territorialesindice de la faiblesse des politiques territoriales
locales mais aussi des difficultlocales mais aussi des difficultéés rencontrs rencontréées pour res pour réésoudre lessoudre les
entraves lientraves liééeses àà la paupla paupéérisation sociale tout comme lerisation sociale tout comme le
surendettement financier des collectivitsurendettement financier des collectivitéés et des entreprisess et des entreprises
publiques locales.publiques locales.



En effet, un bilan dressEn effet, un bilan dresséé antantéérieurement par le CALPIrieurement par le CALPI
(Comit(Comitéé dd’’Assistance pour la Localisation et la Promotion desAssistance pour la Localisation et la Promotion des
Investissements) de la wilaya de TiziInvestissements) de la wilaya de Tizi--Ouzou (depuis sonOuzou (depuis son
installation en Aoinstallation en Aoûût 1994) montre que 208 projetst 1994) montre que 208 projets
dd’’investissement ontinvestissement ont ééttéé agragréééés sur 583 dossiers ds sur 583 dossiers dééposposéés. Less. Les
projets liprojets liéés aux secteurs de ls aux secteurs de l’’industrie, du BTPH, deindustrie, du BTPH, de
ll’’agriculture, du tourisme et du commerce, dans leur grandeagriculture, du tourisme et du commerce, dans leur grande
majoritmajoritéé, n, n’’ont pas encore vu le jour. Seulement 55 ont eu laont pas encore vu le jour. Seulement 55 ont eu la
chance de bchance de béénnééficier dficier d’’un terrain et connu un dun terrain et connu un déémarragemarrage
effectif.effectif.

Le blocage dans la concrLe blocage dans la concréétisation des projetstisation des projets
dd’’investissement sinvestissement s’’explique par laexplique par la nonnon--mobilisationmobilisation des zonesdes zones
dd’’activitactivitéés. Sur les 13 zones rs. Sur les 13 zones réépertoripertoriéées dans la wilaya dees dans la wilaya de
TiziTizi--Ouzou, 5 ne sont pas viabilisOuzou, 5 ne sont pas viabiliséées, 8es, 8 éétaient en cours detaient en cours de
viabilisation. Le prixviabilisation. Le prix éélevlevéé du terrain et ladu terrain et la nonnon--viabilisationviabilisation desdes
zones dzones d’’activitactivitéé ont accru le taux des dont accru le taux des déésistements parmi lessistements parmi les
investisseurs titulaires de documents provisoires de cession deinvestisseurs titulaires de documents provisoires de cession de
lots de terrain.lots de terrain.



LL’’une des principales entraves au dune des principales entraves au dééveloppement local reste laveloppement local reste la
contrainte financicontrainte financièère (sans omettre les multiples obstacles lire (sans omettre les multiples obstacles liééss àà
la problla probléématique du foncier dans la wilaya de Tizimatique du foncier dans la wilaya de Tizi--Ouzou, quiOuzou, qui
feront lferont l’’objet dobjet d’’une analyse dune analyse déétailltailléée dans la deuxie dans la deuxièème partie deme partie de
notre travail de recherche).notre travail de recherche).

LL’’analyse des incidences du programme danalyse des incidences du programme d’’ajustementajustement
structurel (1994structurel (1994 –– 1998) sur le d1998) sur le dééveloppement local relatifveloppement local relatif àà
notre zone dnotre zone d’é’étude retenue comme champ dtude retenue comme champ d’’observation etobservation et
dd’’investigation, dinvestigation, déébouche inbouche inéévitablement sur la problvitablement sur la probléématique dematique de
la mobilisation de ressources financila mobilisation de ressources financièères additionnelles pourres additionnelles pour
continuercontinuer àà rrééaliser les diffaliser les difféérents projets sociorents projets socio--ééconomiques desconomiques des
67 communes que compte la wilaya de Tizi67 communes que compte la wilaya de Tizi--Ouzou.Ouzou.

Le passage dLe passage d’’uneune ééconomie socialiste anciennement fondconomie socialiste anciennement fondééee
sur les msur les méécanismes de la planification centraliscanismes de la planification centralisééee àà uneune ééconomieconomie
nouvellement rnouvellement réégulguléée par les lois du marche par les lois du marchéé, va bouleverser les, va bouleverser les
rrèègles anciennes de fonctionnement, dgles anciennes de fonctionnement, d’’organisation et de gestionorganisation et de gestion
des entreprises publiques locales mais aussi des entreprisesdes entreprises publiques locales mais aussi des entreprises
publiquespubliques ééconomiques de dimension nationale.conomiques de dimension nationale.



LL’’impact de limpact de l’’ajustement structurel sur les grands chantiersajustement structurel sur les grands chantiers
de la wilaya de Tizide la wilaya de Tizi--Ouzou se traduit par une chuteOuzou se traduit par une chute
inquiinquiéétante de ltante de l’’investissement productif quiinvestissement productif qui
traditionnellementtraditionnellement éétait totalement pris en charge par lestait totalement pris en charge par les
pouvoirs publics. Lpouvoirs publics. L’’exploitation des eaux du barrage deexploitation des eaux du barrage de
TaksebtTaksebt, la r, la rééalisation de la nouvelle voie ferralisation de la nouvelle voie ferréée de 13 kme de 13 km
reliantreliant HasnaouaHasnaoua àà OuedOued AAïïssissi, l, l’’extension du port mixteextension du port mixte
(commerce, pêche) d(commerce, pêche) d’’AzzefounAzzefoun, le nouveau pôle, le nouveau pôle
technologique (ferme Bastos) et ltechnologique (ferme Bastos) et l’’amaméénagement dnagement d’’un futurun futur
pôle universitaire de 22.000 nouvelles places ppôle universitaire de 22.000 nouvelles places péédagogiquesdagogiques
sur la plaine desur la plaine de TamdaTamda (Da(Daïïra dera de OuaguenounOuaguenoun), l), l’’exploitationexploitation
de la rocade sud, demeurent des projets stratde la rocade sud, demeurent des projets stratéégiques pourgiques pour
ll’’essor du dessor du dééveloppement socioveloppement socio--ééconomique sous rconomique sous rééserve deserve de
lever la contrainte financilever la contrainte financièère etre et àà condition de rcondition de rééaliser cesaliser ces
grandes infrastructures publiques dans les dgrandes infrastructures publiques dans les déélais initialementlais initialement
prpréévus tout en mavus tout en maîîtrisant leurs cotrisant leurs coûûts.ts.



Enfin, la rEnfin, la rééduction des dduction des dééssééquilibres territoriaux et desquilibres territoriaux et des
ininéégalitgalitéés sociales passe par une politique de promotion ets sociales passe par une politique de promotion et
dd’’amaméénagement des espaces côtiers et montagnardsnagement des espaces côtiers et montagnards
longtemps marginalislongtemps marginaliséés. La projection du territoire de las. La projection du territoire de la
Wilaya de TiziWilaya de Tizi--Ouzou dans le futur devra impOuzou dans le futur devra impéérativementrativement
ss’’appuyer sur des stratappuyer sur des stratéégies sectorielles et spatiales dugies sectorielles et spatiales du
ddééveloppement local susceptibles de rveloppement local susceptibles de réétablir lestablir les ééquilibresquilibres
ééconomiques, sociaux et territoriaux, c'estconomiques, sociaux et territoriaux, c'est--àà--dire aussi, surdire aussi, sur
la nla néécessitcessitéé dd’’intintéégrer la variable territoriale (longtempsgrer la variable territoriale (longtemps
occultoccultéée) dans la dynamique socioe) dans la dynamique socio--ééconomique complexeconomique complexe
du ddu dééveloppement local. En outre il serait intveloppement local. En outre il serait intééressantressant
dd’’envisager la question de la protection des territoiresenvisager la question de la protection des territoires
locauxlocaux éécologiquement sensibles ou vulncologiquement sensibles ou vulnéérables dans lerables dans le
cadre de la problcadre de la probléématique environnementale dumatique environnementale du
ddééveloppement durable.veloppement durable.



Les rLes rééflexions prflexions prééccéédemment ddemment dééveloppveloppéées nous ames nous amèènentnent
àà penser que la question du dpenser que la question du dééveloppement local resteveloppement local reste
éétroitement litroitement liééee àà une sune séérie de facteurs interdrie de facteurs interdéépendants lespendants les
uns des autres (politique,uns des autres (politique, ééconomique, financier,conomique, financier,
technologique, organisationnel, culturel et sociologique,technologique, organisationnel, culturel et sociologique, ……).).

Parmi les facteurs dParmi les facteurs déécisifs, il est crucial de retenircisifs, il est crucial de retenir ::
Le problLe problèème de la dme de la déécentralisation en Algcentralisation en Algéérie qui en estrie qui en est

restrestéé, cette derni, cette dernièère dre déécennie, au stade du dcennie, au stade du déébat et dubat et du
discours thdiscours thééorique, sans connaorique, sans connaîître une progression effectivetre une progression effective
en direction des collectiviten direction des collectivitéés territoriales locales.s territoriales locales.

La rLa rééussite des russite des rééformes du code communal, du code deformes du code communal, du code de
wilaya, la rwilaya, la réévision du statut et des modes de gestion desvision du statut et des modes de gestion des
villes, la concertation rvilles, la concertation réégionale (Intergionale (Inter –– wilaya) dans unwilaya) dans un
cadre national cohcadre national cohéérent en vue drent en vue d’’une rune réépartitionpartition éégalitairegalitaire
des ressources laquelle ndes ressources laquelle néécessite forccessite forcéément une rment une rééformeforme
impimpéérative des finances localesrative des finances locales ; cette derni; cette dernièère devraitre devrait
ss’’appuyer sur lappuyer sur l’’instauration dinstauration d’’une gestion budgune gestion budgéétairetaire
rigoureuse, la maximalisation des ressources fiscales etrigoureuse, la maximalisation des ressources fiscales et
patrimoniales et la minimisation des dpatrimoniales et la minimisation des déépenses depenses de
fonctionnement.fonctionnement.



Le suivi du programme de rLe suivi du programme de réésorption des contentieuxsorption des contentieux
fonciers, lfonciers, l’é’élaboration du dispositif llaboration du dispositif léégislatif etgislatif et
rrééglementaire foncier, le devenir des agences fonciglementaire foncier, le devenir des agences foncièèresres
locales, la cohlocales, la cohéérence entre la politique drence entre la politique d’’amaméénagement dunagement du
territoire et la politique fonciterritoire et la politique foncièère, le renforcement desre, le renforcement des
instruments techniques de contrôle de linstruments techniques de contrôle de l’’urbanisation eturbanisation et
ll’’organisation et la rorganisation et la réégulation du marchgulation du marchéé foncier.foncier.

Le niveau de dLe niveau de dééveloppement des techniques, du savoirveloppement des techniques, du savoir--
faire, de lfaire, de l’’innovation et du rapport entretenu entre leinnovation et du rapport entretenu entre le
systsystèème productif local et la recherche scientifiqueme productif local et la recherche scientifique
moderne sensmoderne senséée secre secrééter les milieux innovateurs.ter les milieux innovateurs.

La nLa néécessitcessitéé dd’’injecter des doses massives deinjecter des doses massives de
management pour transformer toutes nos institutionsmanagement pour transformer toutes nos institutions
locales en entitlocales en entitéés efficaces (banques, entreprises,s efficaces (banques, entreprises,
administrations, universitadministrations, universitéés, collectivits, collectivitéés territorialess territoriales
locales,locales,……).).



Le niveau de conscience limitLe niveau de conscience limitéé des individus choisis (retenus)des individus choisis (retenus)
pour assumer des responsabilitpour assumer des responsabilitéés complexes qui ds complexes qui déépassent trpassent trèèss
largement leur niveau de complargement leur niveau de compéétence a eu des constence a eu des consééquencesquences
nnéégatives et regrettables sur lgatives et regrettables sur l’’efficacitefficacitéé en matien matièère de gestion dere de gestion de
nos institutions administratives,nos institutions administratives, ééconomiques, financiconomiques, financièères etres et
bancaires sans que soientbancaires sans que soient éépargnpargnéées les l’’organisation au sein deorganisation au sein de
nos collectivitnos collectivitéés territoriales locales.s territoriales locales.

En outre, des donnEn outre, des donnéées chiffres chiffréées res réécentes montrent quecentes montrent que
ll’é’économie nationale reste uneconomie nationale reste une ééconomie fortementconomie fortement soussous--
encadrencadrééee par la crise dpar la crise d’’offre de capital humain en particulier enoffre de capital humain en particulier en
matimatièère dre d’’ingingéénierie et de management de projet public. Ainsi,nierie et de management de projet public. Ainsi,
les besoins de formation en gestion des entreprises algles besoins de formation en gestion des entreprises algéériennesriennes
sont importants et touchent tous les secteurs dsont importants et touchent tous les secteurs d’’activitactivitéé et leset les
diverses fonctions. Le taux ddiverses fonctions. Le taux d’’encadrement est, selon lencadrement est, selon l’’analyseanalyse
menmenéée par Mr. BAHLOUL qui reprend unee par Mr. BAHLOUL qui reprend une éétude du CENEAPtude du CENEAP
(Centre des(Centre des ÉÉtudes Nationales entudes Nationales en ÉÉconomie Appliquconomie Appliquéée. Alger.e. Alger.
DDéécembre 2006), est de 5% dans lcembre 2006), est de 5% dans l’’industrie et 2% dansindustrie et 2% dans
ll’’administration.administration. SousSous--encadrencadrééee, l, l’é’économie algconomie algéériennerienne
(entreprises et administrations)(entreprises et administrations) àà des besoins considdes besoins considéérables enrables en
matimatièère de formation continue en management pour lere de formation continue en management pour le
perfectionnement, le recyclage et la reconversion de sesperfectionnement, le recyclage et la reconversion de ses
personnels.personnels.



Le rôle et la place de la PMI dans sa capacitLe rôle et la place de la PMI dans sa capacitéé àà
structurer le tissu industriel local tout en dstructurer le tissu industriel local tout en dééveloppantveloppant
des effets de synergiedes effets de synergie ééconomique au sein des zonesconomique au sein des zones
soussous--ééquipquipéées et attardes et attardéées (dans le cas de la wilaya dees (dans le cas de la wilaya de
TiziTizi--Ouzou, les espaces restantOuzou, les espaces restant àà promouvoirpromouvoir éétanttant
assimilassimilééss àà ceux de la faceux de la faççade maritime,ade maritime, TigzirtTigzirt etet
AzeffounAzeffoun, ainsi que les territoires associ, ainsi que les territoires associéés aux zoness aux zones
agricoles de montagnes accidentagricoles de montagnes accidentéées et difficile des et difficile d’’accaccèès).s).

Le niveau dLe niveau d’’organisation et de modernisation desorganisation et de modernisation des
institutions financiinstitutions financièères et bancaires locales dans leurres et bancaires locales dans leur
aptitudeaptitude àà jouer un rôle dynamique de financement dujouer un rôle dynamique de financement du
systsystèème productif localme productif local ; inscrites dans une logique; inscrites dans une logique
internationale, ces institutions devront se soumettre auxinternationale, ces institutions devront se soumettre aux
rrèègles universelles dgles universelles d’’efficacitefficacitéé, de rentabilit, de rentabilitéé et deet de
compcompéétitivittitivitéé imposimposéées par la nouvelle dynamiquees par la nouvelle dynamique
ééconomique et financiconomique et financièère mondiale (Mondialisation dere mondiale (Mondialisation de
ll’é’économie et globalisation financiconomie et globalisation financièère)re)



La capacitLa capacitéé des opdes opéérateursrateurs ééconomiques dynamiquesconomiques dynamiques
(banques, entrepreneurs, investisseurs,(banques, entrepreneurs, investisseurs,……)) àà mobiliser desmobiliser des
ressources financiressources financièères substantielles pour assurer uneres substantielles pour assurer une
croissancecroissance ééconomique soutenue au niveau local.conomique soutenue au niveau local.

La prise de conscience des dommages et nuisances causLa prise de conscience des dommages et nuisances causééss
par les processus dpar les processus d’’urbanisation et durbanisation et d’’industrialisation. Laindustrialisation. La
crcrééation dation d’’un dispositif institutionnel efficace chargun dispositif institutionnel efficace chargéé de lade la
protection de lprotection de l’’environnement naturel local devient impenvironnement naturel local devient impéérative.rative.

La wilaya de TiziLa wilaya de Tizi--Ouzou a de tout temps possOuzou a de tout temps possééddéé desdes
éécosystcosystèèmes riches et varimes riches et variéés mais aussi trs mais aussi trèès fragiles qus fragiles qu’’il sil s’’agiraagira
de prde prééserver (faune et flore terrestre et maritime, forêts,server (faune et flore terrestre et maritime, forêts,
vvééggéétation,tation, etcetc……) en luttant contre les formes de pollution et de) en luttant contre les formes de pollution et de
ddéégradation multiples (urbanisation anarchique sur les terresgradation multiples (urbanisation anarchique sur les terres
agricoles fertiles, rejets chimiques industriels, processus accragricoles fertiles, rejets chimiques industriels, processus accrusus
de motorisation polluant lde motorisation polluant l’’atmosphatmosphèère et gre et géénnéérant des formesrant des formes
diverses de nuisance,diverses de nuisance, éérosion des zones de montagne, incendiesrosion des zones de montagne, incendies
des bassins forestiers, ordures mdes bassins forestiers, ordures méénagnagèères,res, ……).).



Rappelons que la wilaya actuelle deRappelons que la wilaya actuelle de TiziTizi––OuzouOuzou couvre uncouvre un
territoire dterritoire d’’une superficie de 2900 kmune superficie de 2900 km²², peupl, peupléée de 1,2 millione de 1,2 million
dd’’habitants (soit 400 habitants / kmhabitants (soit 400 habitants / km²²), divis), diviséée en 67e en 67
communes et 21 dacommunes et 21 daïïras (dras (déécoupage de 1984), sans ressourcescoupage de 1984), sans ressources
minminéérales, drales, déépendantependante ééconomiquement et socialement duconomiquement et socialement du
budget de lbudget de l’É’État alors qutat alors qu’’elle occupe le 4elle occupe le 4èème ou 5me ou 5èème rangme rang
des recettes fiscales du budget de ldes recettes fiscales du budget de l’É’État (hors hydrocarbures).tat (hors hydrocarbures).

Notre problématique s’articule essentiellement
autour de trois interrogations clés :

Quels sont les fondements explicatifs de
l’organisation spatiale et des mutations territoriales
dans la wilaya de Tizi-Ouzou, de l’antiquité jusqu’à la
veille de l’indépendance en Algérie ? Question à
laquelle nous tenterons de répondre tout au long de la
première partie de notre travail.



Quelle a été la nature du développement local à
partir de la dynamique territoriale impulsée par les
pouvoirs publics dans la wilaya de Tizi-Ouzou
durant ces quatre dernières décennies (1967 –
2007) ? En dEn d’’autres termes, il sautres termes, il s’’agira de tenter deagira de tenter de
vvéérifier sur le terrain si les oprifier sur le terrain si les opéérations de drations de dééveloppementveloppement
ayant gayant géénnéérréé les transformations territoriales que nousles transformations territoriales que nous
savons, se sont inscrites dans une logique de rupturesavons, se sont inscrites dans une logique de rupture
avec le modavec le modèèle dle d’’organisation spatial horganisation spatial hééritritéé du systdu systèèmeme
colonialcolonial ? Probl? Problèème que nous essayerons de rme que nous essayerons de réésoudresoudre
dans le cadre de la deuxidans le cadre de la deuxièème partie de notre thme partie de notre thèèse.se.



Quel a été l’impact des décisions publiques
économiques et financières et donc de la politique de la
localisation des investissements sur l’environnement
naturel de la wilaya de Tizi-ouzou ? EtantEtant donndonnéé les fortesles fortes
disparitdisparitéés spatiales mais aussi les ins spatiales mais aussi les inéégalitgalitéés sociales assezs sociales assez
prononcprononcéées qui continuent des qui continuent d’’affecter notre zone daffecter notre zone d’é’étude, danstude, dans
quelle mesure seraquelle mesure sera-- tt--il possible dil possible d’’envisager le processusenvisager le processus
dd’’intintéégration des zones côtigration des zones côtièères et montagnardesres et montagnardes
(territorialement dominantes,(territorialement dominantes, éécologiquement diversificologiquement diversifiéées maises mais
ééconomiquement marginalisconomiquement marginaliséées)es) àà la dynamique dula dynamique du
ddééveloppement socioveloppement socio--ééconomique local tout en veillantconomique local tout en veillant àà
prprééserver la richesse desserver la richesse des éécosystcosystèèmes locaux qui restentmes locaux qui restent
vulnvulnéérables ? Problrables ? Problèème complexeme complexe àà rréésoudre car il ssoudre car il s’’agira dagira d’’unun
processus difficileprocessus difficile àà rrééaliser dans les faits et dont la raliser dans les faits et dont la rééussiteussite
ddéépendra des stratpendra des stratéégies efficaces (organisationnelles,gies efficaces (organisationnelles,
managmanagéérialesriales……) et des moyens consid) et des moyens considéérables (financiers, choixrables (financiers, choix
des compdes compéétencestences……)) àà mettre enmettre en œœuvre etuvre et àà combinercombiner
judicieusement pour tenter de rendre compatible politique dejudicieusement pour tenter de rendre compatible politique de
ddééveloppement et politique de lveloppement et politique de l’’environnement au niveau local.environnement au niveau local.



Ces interrogations de fond auxquelles nous nous efforceronsCes interrogations de fond auxquelles nous nous efforcerons
de rde réépondre, sur la base dpondre, sur la base d’’une argumentation aussi objectiveune argumentation aussi objective
que possible et dque possible et d’’une analyseune analyse ééconomique prospective, ferontconomique prospective, feront
ll’’objet dobjet d’’une attention particuliune attention particulièère dans la troisire dans la troisièème et dernime et dernièèrere
partie de notre travail.partie de notre travail. ÉÉtant donntant donnéé la complexitla complexitéé de cettede cette
dernidernièère problre probléématique,matique, àà travers ses dimensions,travers ses dimensions, ééconomique,conomique,
territoriale et environnementale, et leur projection dans le futerritoriale et environnementale, et leur projection dans le futur,tur,
nous nnous n’’avons pas la pravons pas la préétention de rtention de réésoudre tous les problsoudre tous les problèèmesmes
qui vont se poser dans la dqui vont se poser dans la déécenniecennie àà venir, puisque dvenir, puisque dèès les le
ddéépart, nous avons pris conscience des limites impospart, nous avons pris conscience des limites imposéées dueses dues
aux difficultaux difficultéés pouvant ss pouvant s’’expliquer par lexpliquer par l’’absence dabsence d’’un appareilun appareil
statistique local efficace et fiable mais aussi lstatistique local efficace et fiable mais aussi l’’inexistence dinexistence d’’outilsoutils
dd’’aideaide àà la dla déécisioncision ééconomique relayconomique relayéés par des institutionss par des institutions
locales splocales spéécialiscialiséées dans la prospectivees dans la prospective ééconomique tellesconomique telles
ququ’’elles existent dans les pays delles existent dans les pays dééveloppveloppéés, instrumentss, instruments
indispensables destinindispensables destinééss àà tester ltester l’’efficacitefficacitéé des politiquesdes politiques
territoriales locales et des dterritoriales locales et des déécisionscisions ééconomiques publiques.conomiques publiques.



Signalons enfin que les trois parties qui structurent notreSignalons enfin que les trois parties qui structurent notre
ththèèse sont chacune scindse sont chacune scindéée en deux chapitres.e en deux chapitres.

Démarche et approche méthodologique
Ce travail sCe travail s’’inscrit dans la continuitinscrit dans la continuitéé de nos recherchesde nos recherches

dd’’une part entreprisesune part entreprises àà Paris 1, sous la direction duParis 1, sous la direction du
Professeur Philippe AYDALOT en vue de lProfesseur Philippe AYDALOT en vue de l’’obtention duobtention du
Doctorat de 3Doctorat de 3èème cycle (me cycle (ÉÉconomie de lconomie de l’’organisation de lorganisation de l’’espaceespace
et de let de l’’environnement) et denvironnement) et d’’autre part, au sein de lautre part, au sein de l’’ ééquipequipe
de recherche de la Facultde recherche de la Facultéé des Sciencesdes Sciences ÉÉconomiquesconomiques
(Universit(Universitéé Mouloud Mammeri de TiziMouloud Mammeri de Tizi--Ouzou).Ouzou).

La démarche et les supports méthodologiques
susceptibles de nous aider à progresser dans nos
investigations peuvent être rappelés à partir des cinq
points (a, b, c, d, e, f) ci-dessous énumérés :

a. La na. La néécessitcessitéé dd’’une approche gune approche gééoo éécologique de lcologique de l’’espaceespace
ééconomiqueconomique éétuditudiéé..

b. Le processus de structuration du territoire de la wilaya deb. Le processus de structuration du territoire de la wilaya de
TiziTizi--Ouzou (ex Grande Kabylie)Ouzou (ex Grande Kabylie) àà travers les difftravers les difféérentesrentes
ssééquences historiques.quences historiques.



LL’’explication des mutations territoriales rexplication des mutations territoriales réécentes de la Grandecentes de la Grande
Kabylie de (1962Kabylie de (1962--2007).2007).

d.Led.Le recours aux informations chiffrrecours aux informations chiffréées (statistiqueses (statistiques
ddéémographiques,mographiques, ééconomiquesconomiques……).).
e.Lese.Les autres supports mautres supports mééthodologiques (cartographie,thodologiques (cartographie,
photographie, Internet, consultation dphotographie, Internet, consultation d’’ouvrages spouvrages spéécialiscialiséés ens en
ééconomie rconomie réégionale et urbaine,gionale et urbaine, ééconomie de lconomie de l’’environnement, lesenvironnement, les
politiques foncipolitiques foncièères, le dres, le dééveloppementveloppement ééconomique local,conomique local, etcetc……..),..),
ththèèses et mses et méémoires relatifsmoires relatifs àà notre zone dnotre zone d’é’étude.tude.
f. Enquêtes sur le terrain (auprf. Enquêtes sur le terrain (auprèès des entrepreneurs des PME ets des entrepreneurs des PME et
PMI, rapports dPMI, rapports déétailltailléés de responsables de la wilaya de Tizis de responsables de la wilaya de Tizi--OuzouOuzou
concernant le foncier sous ses divers aspectsconcernant le foncier sous ses divers aspects : agricole, industriel,: agricole, industriel,
urbain, touristiqueurbain, touristique etcetc……).).

Notre dNotre déémarche procmarche procèède dde d’’une approche pluridisciplinaire qui doitune approche pluridisciplinaire qui doit
être entendue comme outil ou instrument mêtre entendue comme outil ou instrument mééthodologiquethodologique
nnéécessaire pour analyser et comprendre les mutations territorialescessaire pour analyser et comprendre les mutations territoriales
de la wilaya de Tizide la wilaya de Tizi--Ouzou (exOuzou (ex GrandeGrande--KabylieKabylie).).



Tout travail de rTout travail de rééflexion universitaire qui sflexion universitaire qui s’’inscrit dans leinscrit dans le

domaine des sciences sociales, exige au prdomaine des sciences sociales, exige au prééalable que lalable que l’’on cerneon cerne

son objet de recherche; notre champ dson objet de recherche; notre champ d’’observation etobservation et

dd’’investigation est ginvestigation est gééographiquement et territorialement bienographiquement et territorialement bien

ddéélimitlimitéé il sil s’’agit de Tiziagit de Tizi--ouzou (traditionnellement douzou (traditionnellement déénommnomméée lae la

Grande Kabylie), wilaya côtiGrande Kabylie), wilaya côtièère et de montagne localisre et de montagne localiséée aue au

NordNord--CentreCentre de lde l’’AlgAlgéérie. La nrie. La néécessitcessitéé dd’’une approche gune approche gééoo--

éécologique scologique s’’impose dimpose déés le ds le déépart, pour bien situer notre espacepart, pour bien situer notre espace

local dans un ensemble territorial plus vaste qui est la nation,local dans un ensemble territorial plus vaste qui est la nation,

tout en identifiant ses caracttout en identifiant ses caractééristiques naturelles, humaines,ristiques naturelles, humaines,

ddéémographiques etmographiques et éécologiques.cologiques.



Le territoire actuel de laLe territoire actuel de la GrandeGrande--KabylieKabylie est la rest la réésultante ousultante ou
ll’’aboutissement daboutissement d’’un long processus historiqueun long processus historique ; une r; une réétrospectivetrospective
des diffdes difféérentes srentes sééquences liquences liééeses àà desdes éévvéénementsnements civilisationnelscivilisationnels,,
historiques ethistoriques et ééconomiques majeurs devient inconomiques majeurs devient inééluctable pourluctable pour
expliquer les transformations spatiales de la wilaya de Tiziexpliquer les transformations spatiales de la wilaya de Tizi--
ouzououzou : les habitats berb: les habitats berbèères du peuplement prres du peuplement prééhistorique, lahistorique, la
structure originelle du groupement domestique, la tribu berbstructure originelle du groupement domestique, la tribu berbèèrere
au sein du hameau campagnard, les vestiges de lau sein du hameau campagnard, les vestiges de l’’urbanismeurbanisme
romain, les bordjs turcs, le village europromain, les bordjs turcs, le village europééen de Tizien de Tizi--Ouzou, lesOuzou, les
villages kabyles traditionnels,villages kabyles traditionnels, etcetc……..sont autant d..sont autant d’é’éllééments dements de
notre dispositif mnotre dispositif mééthodologique susceptibles de nousthodologique susceptibles de nous ééclairer surclairer sur
le mode de structuration de notre territoirele mode de structuration de notre territoire àà partir de facteurspartir de facteurs
endogendogèènes soumisnes soumis àà la logique dominante des facteurs exogla logique dominante des facteurs exogèènesnes
(agressions(agressions éétrangtrangèères qui se sont succres qui se sont succééddéées tout au long dees tout au long de
ll’’histoire de lhistoire de l’’AlgAlgéérie partie intrie partie intéégrante des pays du bassingrante des pays du bassin
mmééditerranditerranééen) et qui ont contraint les populations autochtones,en) et qui ont contraint les populations autochtones,
refoulrefouléées pendant des sies pendant des sièècles,cles, àà se rse rééfugier sur les crêtes desfugier sur les crêtes des
montagnes kabyles abandonnant les plaines et vallmontagnes kabyles abandonnant les plaines et valléées locales etes locales et
les espaces côtiers aux conqules espaces côtiers aux conquéérants.rants.



Il sIl s’’agit dagit d’’une thune thèèse dont la dse dont la déémarche smarche s’’appuie sur lappuie sur l’’analyseanalyse
ééconomique spatiale et qui tente donc de rconomique spatiale et qui tente donc de réépondrepondre àà uneune
problprobléématiquematique ééconomique spatiale : dconomique spatiale : d’’ooùù la dla dééfinition de notrefinition de notre
problproblèème en termes gme en termes géénnéérauxraux :: analyser et comprendre laanalyser et comprendre la
transformation de ltransformation de l’’organisation territoriale de la wilayaorganisation territoriale de la wilaya
de Tizide Tizi--Ouzou (exOuzou (ex GrandeGrande--KabylieKabylie) comme reflet de la) comme reflet de la
forme dforme d’’organisation, de la fonction, du modorganisation, de la fonction, du modèèle dele de
ddééveloppement qui lui sont imposveloppement qui lui sont imposéés de ls de l’’extextéérieur (et desrieur (et des
formes dformes d’’ajustement internes qui sajustement internes qui s’’ensuivent).ensuivent).

LL’é’étude des mutations spatiales enregistrtude des mutations spatiales enregistréées par le territoirees par le territoire
de la wilaya de Tizide la wilaya de Tizi--Ouzou (ex Grande Kabylie) , deOuzou (ex Grande Kabylie) , de
ll’’indindéépendancependance àà nos jours, montre que les plaines de la vallnos jours, montre que les plaines de la vallééee
dudu SSéébaoubaou ont connu deux transformations territorialesont connu deux transformations territoriales
majeuresmajeures ::

Un processus accUn processus accéélléérréé dd’’urbanisationurbanisation –– tertiairisation.tertiairisation.
LL’’industrialisation du couloir central (industrialisation du couloir central (IssersIssers,, NacNacéériaria,, BordjBordj--

MMéénaielnaiel,, TadmaTadmaïïtt,, DrâaDrâa--BenBen--KheddaKhedda, Tizi, Tizi--Ouzou,Ouzou, OuedOued--AAïïssissi,,
TaboukertTaboukert etet FrFrééhaha –– AzazgaAzazga).).



Le dLe dééveloppement local dans le cas de la wilaya de Tiziveloppement local dans le cas de la wilaya de Tizi--OuzouOuzou
pourrait spourrait s’’identifier aux transformations des conditions socioidentifier aux transformations des conditions socio--
ééconomiques de vie et de production dconomiques de vie et de production d’’une partie de la populationune partie de la population
locale. Llocale. L’’amaméélioration du niveau de vie se retrouve surtout chez leslioration du niveau de vie se retrouve surtout chez les
citadins ayant bcitadins ayant béénnééficificiéé de toutes les commoditde toutes les commoditéés que peut offrirs que peut offrir
une villeune ville «« modernemoderne »» telle que Tizitelle que Tizi--Ouzou (Ouzou (éélectricitlectricitéé, gaz naturel,, gaz naturel,
eau, assainissement, teau, assainissement, tééllééphone, tphone, tééllééviseur couleur, dviseur couleur, déémodulateursmodulateurs
analogiques puis numanalogiques puis numéériques, rriques, rééception par satellite desception par satellite des
programmes diffusprogrammes diffuséés par les pays de ls par les pays de l’’Europe, des USA ou duEurope, des USA ou du
MoyenMoyen--Orient, utilisation de moyens de motorisation modernes etOrient, utilisation de moyens de motorisation modernes et
rapides, introduction du microrapides, introduction du micro--ordinateur et de lordinateur et de l’’Internet auprInternet auprèèss
des mdes méénages,nages, etcetc……). Ces conditions d). Ces conditions d’’existence sociale, de travailexistence sociale, de travail
ou de production ne se retrouvent pas de faou de production ne se retrouvent pas de faççon homogon homogèène chez lesne chez les
citoyens rcitoyens réésidant dans les agglomsidant dans les aggloméérations urbaines secondairesrations urbaines secondaires
(p(péériphriphéériquesriques àà lala «« capitalecapitale »» rréégionale Tizigionale Tizi--Ouzou) ou les villesOuzou) ou les villes
et villages de montagne et côtiers. Ce qui signifie que la croiset villages de montagne et côtiers. Ce qui signifie que la croissancesance
ééconomique nconomique n’’a pasa pas ééttéé partout la même sur le territoire local carpartout la même sur le territoire local car
nn’’ayant pas connu partout la même dynamique, seule la ville deayant pas connu partout la même dynamique, seule la ville de
TiziTizi--Ouzou ayant eu le privilOuzou ayant eu le privilèège de bge de béénnééficier depuis 1966 deficier depuis 1966 de
ll’’essentiel des programmes dessentiel des programmes d’’investissements publics et privinvestissements publics et privééss
accroissant ses effets polarisateurs sur le reste de la wilaya.accroissant ses effets polarisateurs sur le reste de la wilaya.



Cette tendance spatialeCette tendance spatiale àà la concentration des activitla concentration des activitééss
ééconomiques, industrielles etconomiques, industrielles et tertiairestertiaires--urbainesurbaines, se poursuit, se poursuit
encore de nos jours avec une grande intensitencore de nos jours avec une grande intensitéé ; en effet,; en effet,
ll’’extension de la ville de Tiziextension de la ville de Tizi--Ouzou a lieu de maniOuzou a lieu de manièèrere
spectaculaire en direction du territoire Sud de la commune (surspectaculaire en direction du territoire Sud de la commune (sur
les vallles valléées localises localiséées le long de les le long de l’’axeaxe HasnaouaHasnaoua –– BouhinounBouhinoun))
mais aussi en direction de lmais aussi en direction de l’’Ouest de la commune (suivant lOuest de la commune (suivant l’’axeaxe
TiziTizi--OuzouOuzou –– TalaTala--AlemAlem –– BoukhalfaBoukhalfa et Tiziet Tizi--OuzouOuzou –– DrâaDrâa--BenBen--
KheddaKhedda parpar OuedOued--FalliFalli).).

LL’’urbanisation, lurbanisation, l’’industrialisation, lindustrialisation, l’’amaméénagement des routes,nagement des routes,
voies express et voies ferrvoies express et voies ferréées et les et l’’essor des dessor des dééplacementsplacements
mméécaniscaniséés ont entras ont entraîînnéé un processus de dun processus de déégradation degradation de
ll’é’écosystcosystèème naturel local (rme naturel local (réétrtréécissement inquicissement inquiéétant de latant de la
superficie des terres agricoles fertiles de la vallsuperficie des terres agricoles fertiles de la valléée due du SSéébaoubaou auau
profit des projets industriels et urbains ainsi que les transporprofit des projets industriels et urbains ainsi que les transports etts et
les communications). Ici est posles communications). Ici est poséée la proble la probléématique de lamatique de la
prprééservation de lservation de l’’environnement naturel dans le cas de la wilayaenvironnement naturel dans le cas de la wilaya
de Tizide Tizi--OuzouOuzou ; Pourquoi; Pourquoi ? R? Réégiongion àà vocation touristique (côtivocation touristique (côtièèrere
et de montagne), rien net de montagne), rien n’’est fait pour prest fait pour prééserver les sites naturelsserver les sites naturels
et les monuments historiques. Or, la pret les monuments historiques. Or, la prééservation deservation de
ll’’environnement naturel est capital pour permettre unenvironnement naturel est capital pour permettre un
ddééveloppementveloppement «« harmonieuxharmonieux »» du secteur touristique, toutdu secteur touristique, tout
comme lcomme l’’amaméénagement dnagement d’’espaces respaces réécrcrééatifs et la gatifs et la géénnééralisationralisation
des espaces verts dans les centres urbains permettront sans nuldes espaces verts dans les centres urbains permettront sans nul
doute un meilleur rapprochement entre la nature et ldoute un meilleur rapprochement entre la nature et l’’homme dehomme de
telle sorte que ce dernier puisse prtelle sorte que ce dernier puisse prééserver sonserver son ééquilibre.quilibre.



La gLa gééographie, lographie, l’’histoire et lhistoire et l’é’économie spatiale sont desconomie spatiale sont des
disciplines qui utilisent des informations chiffrdisciplines qui utilisent des informations chiffréées. Des. D’’ooùù lala
nnéécessitcessitéé de se rde se rééfféérer aux statistiques pour expliquerrer aux statistiques pour expliquer
ll’é’évolution de la croissance dvolution de la croissance déémographique, la rmographique, la réépartition despartition des
populations, les processus migratoires, les diffpopulations, les processus migratoires, les difféérents typesrents types
dd’’habitats (villes, campagnes), le taux dhabitats (villes, campagnes), le taux d’’urbanisation eturbanisation et
inversement de ruralisation, le taux dinversement de ruralisation, le taux d’’industrialisation, le tauxindustrialisation, le taux
de chômage,de chômage, etcetc…… dans la wilaya de Tizidans la wilaya de Tizi--Ouzou. Nous tenteronsOuzou. Nous tenterons
de montrer lde montrer l’é’évolution de ces taux, certainsvolution de ces taux, certains àà la hausse, dla hausse, d’’autresautres
àà la baisse, en fonction de diffla baisse, en fonction de difféérents paramrents paramèètres endogtres endogèènes ounes ou
exogexogèènes (choix financiers et dnes (choix financiers et déécisionscisions ééconomiques desconomiques des
pouvoirs publics au niveau central, conjoncturepouvoirs publics au niveau central, conjoncture ééconomique etconomique et
financifinancièère nationale fortement tributaire de lre nationale fortement tributaire de l’’environnementenvironnement
international).international).

La cartographie utilisant des techniques dLa cartographie utilisant des techniques d’’investigationinvestigation
moderne et la photographie sont des outils mmoderne et la photographie sont des outils mééthodologiquesthodologiques
complcompléémentairesmentaires àà ceux dceux dééjjàà éévoquvoquéés prs prééccéédemment, quidemment, qui
permettent de bien illustrer les diffpermettent de bien illustrer les difféérentes srentes sééquences historiquesquences historiques
et contemporaines en faisant ressortir let contemporaines en faisant ressortir l’é’évolution desvolution des
transformations de ltransformations de l’’organisation territoriale de la wilaya de Tiziorganisation territoriale de la wilaya de Tizi--
OuzouOuzou ::



Sur lSur l’’espace montagnard (crêtes et piedmonts des villages deespace montagnard (crêtes et piedmonts des villages de
montagnes).montagnes).

mais aussi sur les plaines de la vallmais aussi sur les plaines de la valléée due du SSéébaoubaou (urbanisation,(urbanisation,
industrialisation, amindustrialisation, améénagement des voies de communicationnagement des voies de communication
terrestres, routiterrestres, routièères et ferroviaires, processus migratoires,res et ferroviaires, processus migratoires,
amaméénagement du grand barrage hydraulique denagement du grand barrage hydraulique de TaksebtTaksebt,,
rrééalisation du futur pôle technologique universitaire dalisation du futur pôle technologique universitaire d’’une capacitune capacitéé
dd’’accueil de 22.000 places paccueil de 22.000 places péédagogiques dotdagogiques dotéé de structuresde structures
logistiques dlogistiques d’’accompagnement localisaccompagnement localiséé sur la plaine desur la plaine de TamdaTamda,,
DaDaïïra dera de OuaguenounOuaguenoun,, ……).).

Aussi, nousAussi, nous ééviterons dviterons d’’adopter une attitude descriptive, nonadopter une attitude descriptive, non
analytique. Notre thanalytique. Notre thèèsese éétant par dtant par dééfinition, dans notre cas,finition, dans notre cas,
fondfondéée sur le sur l’’utilisation de concepts liutilisation de concepts liééss àà ll’’analyseanalyse ééconomiqueconomique
spatiale et les dynamismes territoriaux qui sspatiale et les dynamismes territoriaux qui s’’ensuivent.ensuivent.

Enfin, pour valoriser davantage notre thEnfin, pour valoriser davantage notre thèèse, nous avons euse, nous avons eu àà
utiliser un certain nombre de travaux de recherchesutiliser un certain nombre de travaux de recherches
documentaires etdocumentaires et àà consulter de nombreuses rconsulter de nombreuses rééfféérencesrences
bibliographiques, rbibliographiques, rééaliser des interviews et entretiens,aliser des interviews et entretiens, éétabli destabli des
enquêtes par questionnaires (cas des PME et PMI renquêtes par questionnaires (cas des PME et PMI réécentes),centes),
éélaborer les dlaborer les déépouillements des recensements de lpouillements des recensements de l’’ONSONS –– RGPH,RGPH,
les dles déépouillements des PDAUpouillements des PDAU desdes communes de la wilaya de Tizicommunes de la wilaya de Tizi--
Ouzou,Ouzou, reconsulterreconsulter etet àà nous inspirer de lnous inspirer de l’’expexpéérience de notrerience de notre
ththèèse dese de IIIIIIèèmeme cycle, exploiter les travaux de recherchescycle, exploiter les travaux de recherches
disponibles au sein de notre facultdisponibles au sein de notre facultéé des sciencesdes sciences ééconomiquesconomiques
(Laboratoire d(Laboratoire d’É’Économie Spatiale).conomie Spatiale).



Le tableau qui suit,Le tableau qui suit, éélaborlaboréé par le Professeur Philippepar le Professeur Philippe
AYDALOT, nous aideAYDALOT, nous aide àà comprendre la nature des problcomprendre la nature des probléématiquesmatiques
ééconomiques spatiales qui se sont posconomiques spatiales qui se sont posééeses àà diffdifféérentesrentes éépoquespoques
historiques (XVIIIe, XIXe et XXe sihistoriques (XVIIIe, XIXe et XXe sièècle),cle), àà partir des problpartir des problèèmesmes
spatiaux dspatiaux dééjjàà identifiidentifiéés puis les ths puis les thééories et les politiquesories et les politiques
spatiales qui ont tentspatiales qui ont tentéé par la suite dpar la suite d’’apporter desapporter des ééllééments dements de
rrééponseponse àà des probldes problèèmes complexes tels que les aspectsmes complexes tels que les aspects
rréégionaux de la crise en Grande Bretagne, la croissance urbaine,gionaux de la crise en Grande Bretagne, la croissance urbaine,
le dle dééveloppement rveloppement réégional ingional inéégal, le dgal, le dééveloppement rveloppement réégional engional en
ppéériode de crise, lriode de crise, l’’introduction dans lintroduction dans l’’espace des technologiesespace des technologies
nouvelles, la crise de lnouvelles, la crise de l’’urbanisation, etc.urbanisation, etc.

Ces problCes probléématiques ainsi identifimatiques ainsi identifiéées ses s’’inscrivent dans le sillageinscrivent dans le sillage
de lde l’’histoire de la penshistoire de la penséée spatiale que spatiale qu’’il serait possible de rappeleril serait possible de rappeler
en ces termesen ces termes ;;

La problLa probléématique spatiale a souventmatique spatiale a souvent ééttéé rrééduiteduite àà uneune
question subsidiaire dans la thquestion subsidiaire dans la thééorieorie ééconomique. Une fois rconomique. Une fois réésolussolus
les problles problèèmes majeurs (quantitmes majeurs (quantitéés, prix, revenus, techniques,s, prix, revenus, techniques,
emploi), les esprits originaux peuvent semploi), les esprits originaux peuvent s’’interroger sur la questioninterroger sur la question
de la rde la réépartition des activitpartition des activitééss ééconomiques et leurconomiques et leur
ddéélocalisationlocalisation ? Il n? Il n’’en a pas toujoursen a pas toujours ééttéé ainsi.ainsi.



Pendant de longues pPendant de longues péériodes, jusquriodes, jusqu’à’à ce que lce que l’’abstractionabstraction
apparaisse comme une condition indispensable au statutapparaisse comme une condition indispensable au statut
scientifique de lscientifique de l’é’économie, les chercheurs englobaient lconomie, les chercheurs englobaient l’’espaceespace
dans leurs rdans leurs rééflexionsflexions : de Ibn: de Ibn KhaldounKhaldoun àà Adam Smith, lesAdam Smith, les
analyses des relations villesanalyses des relations villes –– campagnes, de lcampagnes, de l’’impact de laimpact de la
distance sur la diffusion des processus par exempledistance sur la diffusion des processus par exemple éétaient destaient des
prprééoccupations inhoccupations inhéérentesrentes àà la pensla penséée scientifique.e scientifique.

CC’’estest àà partir de David Ricardo que lpartir de David Ricardo que l’’espace sespace s’’est trouvest trouvéé excluexclu
et que let que l’é’économie est devenue lconomie est devenue l’’analyse de lanalyse de l’’action daction d’’agentsagents
abstraits supposabstraits supposéés tous rs tous rééunis en un point. Espaceunis en un point. Espace éétant suppostant supposéé
rimer avec concret, sinon avec descriptif, lrimer avec concret, sinon avec descriptif, l’’effort scientifique allaiteffort scientifique allait
de pair avec abstraction et simplification. La dimension spatialde pair avec abstraction et simplification. La dimension spatialee
dans ldans l’’analyseanalyse ééconomique nconomique n’’a pu être pra pu être prééservservéée, pendant une, pendant un
sisièècle, que grâcecle, que grâce àà la thla thééorie de lorie de l’é’échange internationalechange internationale : un: un
espace respace rééduitduit àà deux pointsdeux points (deux nations) et(deux nations) et àà des hypothdes hypothèèsesses
trtrèès simplifis simplifiéées.es.

LL’’intintéégration progressive de lgration progressive de l’’espace dans les investigationsespace dans les investigations àà
caractcaractèèrere ééconomique aconomique a ééttéé ll’œ’œuvre du 20uvre du 20èème sime sièèclecle : d: d’’abordabord
timide (otimide (oùù se localise lse localise l’’usineusine ?), puis plus ambitieuse (que devient?), puis plus ambitieuse (que devient
ll’’optimumoptimum ?). A partir des ann?). A partir des annéées 50, même si les analyseses 50, même si les analyses
spatiales (rspatiales (réégionale, urbaine) enregistrent une avancgionale, urbaine) enregistrent une avancééee
remarquable, ces derniremarquable, ces dernièères conservent un caractres conservent un caractèère marginalre marginal
(concret, descriptif) dans une discipline qui se veut abstraite(concret, descriptif) dans une discipline qui se veut abstraite ::
ll’é’économie.conomie.



Au milieu des annAu milieu des annéées 90, rareses 90, rares éétaient les auteurs qui setaient les auteurs qui se
demandaient non plus seulement comment des processusdemandaient non plus seulement comment des processus
ééconomiques analysconomiques analyséés par ailleurs vont se rs par ailleurs vont se réépartir danspartir dans
ll’’espace, mais comment la distribution territoriale des activitespace, mais comment la distribution territoriale des activitééss
et des individus peut avoir des conset des individus peut avoir des consééquences importantes etquences importantes et
modifier les processusmodifier les processus ééconomiques gconomiques géénnééraux.raux.

Il est nIl est néécessaire de rappeler et faire rcessaire de rappeler et faire rééfféérencerence àà CantillonCantillon
comme promoteur de lcomme promoteur de l’’analyse spatiale. William Petty avait danalyse spatiale. William Petty avait dééjjàà
posposéé le problle problèème de lme de l’’articulation entre villes et campagnes, dearticulation entre villes et campagnes, de
ll’é’étude de la grande ville et ses avantages. Cantillon illustre latude de la grande ville et ses avantages. Cantillon illustre la
dimension des villes par ldimension des villes par l’’importance du surplus de limportance du surplus de l’’activitactivitéé
agricole qui profite aux grands propriagricole qui profite aux grands propriéétaires installtaires installéés dans less dans les
villes. La grande ville accueillant le plus grand nombre devilles. La grande ville accueillant le plus grand nombre de
propripropriéétaires devient le lieu principal de concentration de lataires devient le lieu principal de concentration de la
richesse drichesse d’’origine agricole. Dans ces conditions les villesorigine agricole. Dans ces conditions les villes
constituent le marchconstituent le marchéé des productions rurales.des productions rurales.



Un siUn sièècle plus tard, Von Thcle plus tard, Von Thüünen va snen va s’’illustrer par lillustrer par l’’achachèèvementvement
provisoire des travaux dprovisoire des travaux d’é’économie spatiale en appliquant laconomie spatiale en appliquant la
ththééorieorie ricardiennericardienne de la rente foncide la rente foncièère au problre au problèème de lame de la
localisation des cultures autour dlocalisation des cultures autour d’’un point privilun point priviléégigiéé reprrepréésentsentéé
par le marchpar le marchéé (lieu de rencontre entre les offreurs et les(lieu de rencontre entre les offreurs et les
demandeurs)demandeurs) ; il fait jouer aux co; il fait jouer aux coûûts de transport, variantts de transport, variant
linlinééairement du marchairement du marchéé vers la pvers la péériphriphéérie de la rrie de la réégion, le rôle desgion, le rôle des
diffdifféérences de productivitrences de productivitéé (fertilit(fertilitéé de la terre) dans la rentede la terre) dans la rente
ricardiennericardienne..

Ce nCe n’’est quest qu’’au dau déébut du 20but du 20èème sime sièècle que lcle que l’’espace vaespace va
rrééapparaapparaîître dans les prtre dans les prééoccupations desoccupations des ééconomistes avec Alfredconomistes avec Alfred
Marshall qui dMarshall qui dèès 1890, crs 1890, créééé un instrument dun instrument d’’analyse essentielanalyse essentiel ::
lesles ééconomies externes qui sconomies externes qui s’’identifiaientidentifiaient àà ll’é’époquepoque àà desdes
avantages induits par un groupement davantages induits par un groupement d’’activitactivitéés semblables ous semblables ou
complcompléémentaires, qui, 50 ans plus tard, apporterontmentaires, qui, 50 ans plus tard, apporteront àà la ville sonla ville son
mméécanisme fondateur majeur aux yeux descanisme fondateur majeur aux yeux des ééconomistes nconomistes nééoo--
classiques. Alfred Weber, en 1910, enrichi la microclassiques. Alfred Weber, en 1910, enrichi la microééconomie en seconomie en se
basant sur unbasant sur un éélléément nouveaument nouveau : l: l’’entreprise, aprentreprise, aprèès avoirs avoir
ddééterminterminéé prix, quantitprix, quantitéés, proportions de facteurs, doits, proportions de facteurs, doit
nnéécessairement choisir un lieu de production. On admet ainsi quecessairement choisir un lieu de production. On admet ainsi que
ll’’espace est incapable de diffespace est incapable de difféérencier les demandes ou les prixrencier les demandes ou les prix
des facteurs de production, mais qudes facteurs de production, mais qu’’il peut agir sur les taux deil peut agir sur les taux de
profitprofit àà travers les cotravers les coûûts de production. Il sts de production. Il s’’agira donc deagira donc de
ddééterminer ou calculer les bases de la localisation minimisant lesterminer ou calculer les bases de la localisation minimisant les
cocoûûts totaux de transport supportts totaux de transport supportéés par ls par l’’entreprise.entreprise.



Vingt ans plus tard, un premier enrichissement estVingt ans plus tard, un premier enrichissement est
possiblepossible ; l; l’’espace apparaespace apparaîît alors comme substituablet alors comme substituable àà
des facteurs de productiondes facteurs de production ; la localisation n; la localisation n’’est plus uneest plus une
question mineure venantquestion mineure venant «« apraprèèss »» mais un facteurmais un facteur
ddééterminant prterminant prééalable au choix stratalable au choix stratéégique de lgique de l’’entreprise.entreprise.

CC’’est durant les annest durant les annéées 30 ques 30 qu’’une approche nouvelleune approche nouvelle
apparaapparaîît en posant la problt en posant la probléématique centrale de lamatique centrale de la
rréépartition de lpartition de l’’activitactivitéé ééconomique sur un territoire donnconomique sur un territoire donnéé
dans la perspective de satisfaire une demande qudans la perspective de satisfaire une demande qu’’onon
supposait disssupposait dissééminminéée. De cette vision de. De cette vision déécoulera lacoulera la
conception deconception de ChristallerChristaller fondfondéée sure sur «« les placesles places
centralescentrales »» et les hiet les hiéérarchies urbaines, mais aussi lararchies urbaines, mais aussi la
ththééorie des aires de marchorie des aires de marchéé, l, l’’analyse de lanalyse de l’é’élléément dement de
monopole que constitue la distance, et lmonopole que constitue la distance, et l’’entraveentrave
permanentepermanente àà ll’’optimum reproptimum repréésentsentéée par les coe par les coûûts duts du
transport.transport.



AprAprèès la deuxis la deuxièème guerre mondiale, le paysage change et lesme guerre mondiale, le paysage change et les
orientations de recherche se multiplient. La rorientations de recherche se multiplient. La rééflexion nflexion nééoo--
classique (localisation / optimisation) sclassique (localisation / optimisation) s’’intensifie avec Isard,intensifie avec Isard,
GreenhutGreenhut et bien det bien d’’autres. Par ailleurs, lautres. Par ailleurs, l’é’économie rconomie réégionalegionale
apparaapparaîît. Parallt. Parallèèlementlement àà la thla thééorie du dorie du dééveloppement au niveauveloppement au niveau
international, les recherches sur les bases de linternational, les recherches sur les bases de l’’ininéégalitgalitéé entreentre
rréégions se multipliaient, dans une ligne keyngions se multipliaient, dans une ligne keynéésienne (thsienne (thééorie deorie de
la base), dans une ligne hla base), dans une ligne hééttéérodoxe (throdoxe (thééorie de la domination etorie de la domination et
des pôles de croissance de Frandes pôles de croissance de Franççois Perroux), dans une traditionois Perroux), dans une tradition
plus classique (analyse des complexes industriels) et enfin dansplus classique (analyse des complexes industriels) et enfin dans
la mouvance des analyses marxistes fondla mouvance des analyses marxistes fondéées sur les sur l’’ininéégalitgalitéé
internationale (impinternationale (impéérialisme, analysesrialisme, analyses centrecentre--ppéériphriphéérierie), des), des
travaux orienttravaux orientéés sur les disparits sur les disparitéés rs réégionales sgionales s’’intensifiaient dansintensifiaient dans
les annles annéées 60 et 70 (divisions spatiale du travail, travaux de J.es 60 et 70 (divisions spatiale du travail, travaux de J.
Friedmann et St.Friedmann et St. HollandHolland en particulier).en particulier).

SimultanSimultanéément etment et àà partir des prpartir des prééoccupations toutesoccupations toutes
diffdifféérentes, lrentes, l’é’économie urbaine surgissait dans les annconomie urbaine surgissait dans les annéées 80. Laes 80. La
croissance urbaine auxcroissance urbaine aux EtatsEtats--UnisUnis et les problet les problèèmes quimes qui
ll’’accompagnaient incitaient les pouvoirs politiquesaccompagnaient incitaient les pouvoirs politiques àà ll’’actionaction
(planification des transports, lutte contre le d(planification des transports, lutte contre le dééclin des centresclin des centres
urbains, politique du logement, rurbains, politique du logement, rééflexion sur les problflexion sur les problèèmesmes
fonciersfonciers……).).



Les annLes annéées 70 / 80 marquaient alors unes 70 / 80 marquaient alors un
retournement net des tendances spatiales observretournement net des tendances spatiales observééeses
antantéérieurementrieurement : avec la fin des trente glorieuses, le: avec la fin des trente glorieuses, le
ddééveloppement urbain se ralentissait au point developpement urbain se ralentissait au point de
rendre drendre déésusuèète lte l’’orientation prorientation prééccéédente. Dans ledente. Dans le
même temps, le paysage rmême temps, le paysage réégional subissait desgional subissait des
modifications substantielles et les prmodifications substantielles et les prééoccupations desoccupations des
scientifiques focalisaient leurs intscientifiques focalisaient leurs intéérêts sur les basesrêts sur les bases
locales du dlocales du dééveloppement rveloppement réégional. Et la questiongional. Et la question
fondamentale devenaitfondamentale devenait : Comment comprendre: Comment comprendre –– etet
suscitersusciter –– un dun dééveloppement local autocentrveloppement local autocentréé ?? CetteCette
question crucialequestion cruciale éétait au centre de la rtait au centre de la rééflexion desflexion des
annannéées 80. Depuis 20 ans, les probles 80. Depuis 20 ans, les probléématiques sematiques se
sont donc complexifisont donc complexifiéées, tandis que les baseses, tandis que les bases
ththééoriques se multipliaient, et que les politiquesoriques se multipliaient, et que les politiques
spatiales se renforspatiales se renforççaient.aient.



Tableau NTableau N°°11 : Probl: Probléématiquesmatiques ééconomiques spatiales,conomiques spatiales,
ththééories et politiques spatiales (XVIIIe, XIXe et XXe siories et politiques spatiales (XVIIIe, XIXe et XXe sièècle)cle)



Choix, motivation et dChoix, motivation et dééfinition des concepts clfinition des concepts clééss
Le choix des concepts clLe choix des concepts clééss

Le thLe thèème de notre travail sme de notre travail s’’articule autour de trois conceptsarticule autour de trois concepts
clcléés:s:
LL’’organisation de lorganisation de l’’espace.espace.
Le dLe dééveloppement local etveloppement local et
ll’’environnement.environnement.
Ces concepts fondamentaux nCes concepts fondamentaux n’’ont pasont pas ééttéé choisis de manichoisis de manièèrere
fortuite. Ils rfortuite. Ils réépondentpondent àà plusieurs de nos motivations etplusieurs de nos motivations et
prprééoccupations scientifiquesoccupations scientifiques ::
Rendre compte du retard accumulRendre compte du retard accumuléé en matien matièère de rre de rééflexion dansflexion dans
le domaine de lle domaine de l’’organisation de lorganisation de l’’espace, de la croissanceespace, de la croissance
ééconomique et du dconomique et du dééveloppement local ainsi que des stratveloppement local ainsi que des stratéégiesgies
visantvisant àà prprééserver lserver l’’environnement naturel de laenvironnement naturel de la GrandeGrande--
KabylieKabylie..
Faire prendre conscience des limites dFaire prendre conscience des limites d’’un dun dééveloppement localveloppement local
en len l’’absence dabsence d’’une politique claire et efficace deune politique claire et efficace de
ll’’environnement. Les insuffisances constatenvironnement. Les insuffisances constatéées sur le double plan,es sur le double plan,
doctrinal et institutionnel, risquent ddoctrinal et institutionnel, risquent d’’hypothhypothééquer les chances dequer les chances de
rrééussir un dussir un dééveloppement local qui pourrait sveloppement local qui pourrait s’’appuyer sur desappuyer sur des
potentialitpotentialitéés touristiques encore inexploits touristiques encore inexploitéées.es.



Il est important de rappeler que laIl est important de rappeler que la GrandeGrande--KabylieKabylie
traditionnelle a de tout tempstraditionnelle a de tout temps ééttéé un espace socialementun espace socialement
marginalismarginaliséé,, ééconomiquement dconomiquement déépendant et financipendant et financièèrementrement
ddééficitaire. Malgrficitaire. Malgréé ll’’amaméélioration des conditions dlioration des conditions d’’existenceexistence
sociale dsociale d’’une partie de la population locale, le dune partie de la population locale, le dééssééquilibrequilibre
croissant entre les besoins sociocroissant entre les besoins socio--ééconomiques sans cesseconomiques sans cesse
éélevlevéés et les limites constats et les limites constatééeses àà ll’’intintéérieur du systrieur du systèèmeme
productif local pose le problproductif local pose le problèème de la recherche des sourcesme de la recherche des sources
dd’’accumulation du capital et donc des conditionsaccumulation du capital et donc des conditions permissivespermissives dede
reproduction du systreproduction du systèèmeme ééconomique et social sur des basesconomique et social sur des bases
locales relativement autonomes.locales relativement autonomes.

RRééflflééchir sur les voies et les moyens futurs de sortir leschir sur les voies et les moyens futurs de sortir les
espaces côtiers et montagnards de laespaces côtiers et montagnards de la GrandeGrande--KabylieKabylie du sousdu sous--
ddééveloppementveloppement ééconomique et social et donc tenter deconomique et social et donc tenter de
rrééorienter la croissanceorienter la croissance ééconomique (nouvelles opportunitconomique (nouvelles opportunitééss
dd’’investissement, nouvelles crinvestissement, nouvelles crééations dations d’’emplois,emplois, ……) en direction) en direction
des zones traditionnellement sousdes zones traditionnellement sous--ééquipquipéées.es.



DDééfinition des concepts clfinition des concepts clééss
a. La. L’’organisation de lorganisation de l’’espace ou lespace ou l’’amaméénagement dunagement du
territoireterritoire estest «« ll’’art ou la technique (plutôt que la science) deart ou la technique (plutôt que la science) de
disposer avec ordre,disposer avec ordre, àà travers ltravers l’’espace despace d’’un pays et dans uneun pays et dans une
vision prospective, les hommes et leurs activitvision prospective, les hommes et leurs activitéés, less, les
ééquipements et les moyens de communication ququipements et les moyens de communication qu’’ils peuventils peuvent
utiliser, en prenant en compte les contraintes naturelles,utiliser, en prenant en compte les contraintes naturelles,
humaines ethumaines et ééconomiques, voire stratconomiques, voire stratéégiquesgiques »»..
Les dLes dééfinitions relativesfinitions relatives àà ll’’organisation de lorganisation de l’’espace insistentespace insistent
toutes sur le caracttoutes sur le caractèère volontaire de lre volontaire de l’’amaméénagement du territoire,nagement du territoire,
mais aussi sur sa dimension prospectivemais aussi sur sa dimension prospective ; il serait dangereux de; il serait dangereux de
ssééparer la planification dans lparer la planification dans l’’espace despace d’’une planification dans leune planification dans le
temps qui serait strictementtemps qui serait strictement ééconomique.conomique.

DDééfinition scientifique du dfinition scientifique du dééveloppement localveloppement local
Le dLe dééveloppement localveloppement local est dest dééfini commefini comme éétanttant «« unun
processus de diffusion,processus de diffusion, àà ll’é’échelon local, des effets de lachelon local, des effets de la
croissance, des innovations et des acquis culturels, accompagncroissance, des innovations et des acquis culturels, accompagnéé
dd’’une transformation,une transformation, àà partir des potentialitpartir des potentialitéés locales dess locales des
structuresstructures ééconomiques, sociales et culturelles (on parle parfoisconomiques, sociales et culturelles (on parle parfois
aussi daussi d’’auto dauto dééveloppement)veloppement) »»



Par rapportPar rapport àà cette dcette dééfinition, qui semble être universelle, il estfinition, qui semble être universelle, il est
important de faire remarquer que jusquimportant de faire remarquer que jusqu’à’à prpréésent, dans lasent, dans la
wilaya de Tiziwilaya de Tizi--Ouzou (exOuzou (ex GrandeGrande--KabylieKabylie), le principal), le principal
promoteur de la croissancepromoteur de la croissance ééconomique aconomique a ééttéé ll’É’État grâce auxtat grâce aux
recettes grecettes géénnéérréées par la rente des hydrocarbures, les sourceses par la rente des hydrocarbures, les sources
dd’’accumulation du capital sur des bases locales ayant toujoursaccumulation du capital sur des bases locales ayant toujours
ééttéé trtrèès limits limitéées, dans un pays essentiellement caractes, dans un pays essentiellement caractéérisriséé parpar
ll’’absence dabsence d’’innovations, due au faible intinnovations, due au faible intéérêt accordrêt accordéé par lespar les
pouvoirs publicspouvoirs publics àà la recherche technique et scientifique, bienla recherche technique et scientifique, bien
que les potentialitque les potentialitéés humaines et scientifiques aient toujourss humaines et scientifiques aient toujours
existexistéé, mais tr, mais trèès insuffisamment valoriss insuffisamment valoriséées.es.

c. Dc. Dééfinition scientifique de lfinition scientifique de l’’environnementenvironnement
La dLa dééfense ou la protection de lfense ou la protection de l’’environnement naturelenvironnement naturel
est le fait de lest le fait de l’é’écologiste.cologiste. EtymologiquementEtymologiquement, l, l’é’écologie est lacologie est la
science de lscience de l’’habitat naturel. En fait, sur le plan scientifique,habitat naturel. En fait, sur le plan scientifique,
ll’é’écologie est la discipline qui place lescologie est la discipline qui place les éécosystcosystèèmes au centre demes au centre de
ses rses rééflexions. Elle se prflexions. Elle se prééoccupe donc des interactions entre lesoccupe donc des interactions entre les
êtres vivants, et entre ceuxêtres vivants, et entre ceux--ci et leur environnement abiotiqueci et leur environnement abiotique
et se focalise particuliet se focalise particulièèrement sur le rôle des groupes humains.rement sur le rôle des groupes humains.



LL’é’écologie a montrcologie a montréé que toute intervention humaine entraque toute intervention humaine entraîînene
une sune séérie drie d’’interactions et de rinteractions et de réétroactions dans le cadre dutroactions dans le cadre du
fonctionnement de systfonctionnement de systèèmes solidaires et peut donc avoir desmes solidaires et peut donc avoir des
consconsééquences lointaines, parfois difficilesquences lointaines, parfois difficiles àà prpréévoir.voir.

Le termeLe terme «« éécologistecologiste »» peut être dpeut être dééfini en prenant deuxfini en prenant deux
significationssignifications »» ::

Dans un sens prDans un sens préécis et restreint, ccis et restreint, c’’est un spest un spéécialiste descialiste des
éécosystcosystèèmes, prmes, prééoccupoccupéé des rdes réépercussions multiples de toutepercussions multiples de toute
modification isolmodification isoléée sur le sur l’’ensemble densemble d’’un environnement biologiqueun environnement biologique
et abiotique.et abiotique.

Dans un sens plus large, cDans un sens plus large, c’’est une personne ou unest une personne ou un
mouvement social qui attire lmouvement social qui attire l’’attention sur les transformationsattention sur les transformations
possibles du milieu par les actions humaines, notamment par lapossibles du milieu par les actions humaines, notamment par la
mise enmise en œœuvre de techniques modernes, de plus en plusuvre de techniques modernes, de plus en plus
performantes. Il se prperformantes. Il se prééoccupe particulioccupe particulièèrement des drement des déégradationsgradations
possibles du milieu, conspossibles du milieu, conséécutivementcutivement àà une sune séérie de rrie de rééactions enactions en
chachaîîne dne dééclenchclenchéées par une premies par une premièère modification dre modification d’’unun éélléémentment
du milieu.du milieu.

LL’é’écologiste apparacologiste apparaîît ainsi aist ainsi aiséément comme un dment comme un dééfenseur defenseur de
ll’’environnement.environnement.



En AlgEn Algéérie, le drie, le déébat sur les mbat sur les mééthodes et les moyens dethodes et les moyens de
protection de lprotection de l’’environnement naturel existe sans pourenvironnement naturel existe sans pour
autant être efficacement relayautant être efficacement relayéé sur le terrain par une ssur le terrain par une séérierie
de mesures opde mesures opéérationnelles.rationnelles.

Même si toute une lMême si toute une léégislation a vu le jour, lgislation a vu le jour, l’’outiloutil
institutionnel continueinstitutionnel continue àà faire dfaire dééfautfaut ; l; l’’absence deabsence de
services de lservices de l’’environnement au sein des collectivitenvironnement au sein des collectivitééss
territoriales locales est dueterritoriales locales est due àà ll’’inexistence de tradition, deinexistence de tradition, de
culture de vulgarisation et de formation scientifique dans leculture de vulgarisation et de formation scientifique dans le
domaine de ldomaine de l’é’écologie. Cette situation, si elle perdure,cologie. Cette situation, si elle perdure,
risque de compromettre les efforts orientrisque de compromettre les efforts orientéés vers uns vers un
ddééveloppement local harmonieux, intveloppement local harmonieux, intéégrgréé et respectueuxet respectueux
de lde l’’environnement naturel (tenter de renvironnement naturel (tenter de rééussir lussir l’’harmonie etharmonie et
ll’’intintéégration entre les quatre variablesgration entre les quatre variables : le territoire,: le territoire,
ll’é’économie, lconomie, l’’environnement naturel et la socienvironnement naturel et la sociééttéé locale).locale).



LL’’articulation des diffarticulation des difféérentes parties entrerentes parties entre –– elleselles

LL’’analyse des mutations spatiales (passanalyse des mutations spatiales (passéées et res et réécentes)centes)
caractcaractééristiques du territoire de la wilaya de Tiziristiques du territoire de la wilaya de Tizi--Ouzou, les dOuzou, les dééfisfis
et les enjeux du det les enjeux du dééveloppement local ainsi que la nveloppement local ainsi que la néécessitcessitéé dede
prprééserver lserver l’’environnement naturel local sont les principaux axesenvironnement naturel local sont les principaux axes
de rde rééflexion qui structurent les trois parties de notre travail deflexion qui structurent les trois parties de notre travail de
recherche, chacune drecherche, chacune d’’entreentre--elle selle s’’articulant sur deux chapitres.articulant sur deux chapitres.

La premiLa premièère partiere partie intitulintitulééee organisation de lorganisation de l’’espaceespace, a, a ééttéé
conconççue dans une double perspectiveue dans une double perspective ::

Montrer les caractMontrer les caractééristiques gristiques gééographiques, les donnographiques, les donnééeses
humaines et dhumaines et déémographiques, ainsi que la diversitmographiques, ainsi que la diversitéé des richessesdes richesses
éécologiques de la wilaya de Tizicologiques de la wilaya de Tizi--Ouzou considOuzou considéérréée avant toute avant tout
commecomme éétant untant un espace naturel (chapitre I)espace naturel (chapitre I)..

Analyser le mode de structuration de cet espaceAnalyser le mode de structuration de cet espace àà traverstravers
diffdifféérentes srentes sééquences historiques.quences historiques.



Les apports sociologiques et culturels et les hLes apports sociologiques et culturels et les hééritagesritages
en matien matièère dre d’’urbanisme, durbanisme, d’’art urbain et de lart urbain et de l’’organisation deorganisation de
ll’’espace bâti,espace bâti, de lde l’’antiquitantiquitéé jusqujusqu’’au 20au 20èème sime sièèclecle, l, l’’habitathabitat
villageois traditionnel tel quvillageois traditionnel tel qu’’il est structuril est structuréé sur les massifssur les massifs
montagneux ou organismontagneux ou organiséé en basse Kabylie et len basse Kabylie et l’’analyse du modeanalyse du mode
de fonctionnement et de reproductionde fonctionnement et de reproduction ééconomique de la sociconomique de la sociééttéé
locale traditionnelle sont les trois principaux axes de rlocale traditionnelle sont les trois principaux axes de rééflexion quiflexion qui
ontont ééttéé privilpriviléégigiéés au titre du second chapitres au titre du second chapitre ((ChapitreChapitre IIII ::
ll’’espace hespace hééritritéé))..

Dans le prolongement de la partie prDans le prolongement de la partie prééccéédente, la suivante adente, la suivante a
pour objetpour objet dd’’identifier la nature du didentifier la nature du dééveloppement localveloppement local
dans la wilaya de Tizidans la wilaya de Tizi--OuzouOuzou en distinguant deux pen distinguant deux péériodesriodes
essentiellesessentielles ::

La premiLa premièère (1966re (1966 –– 1990)1990) correspondcorrespond àà la dynamique desla dynamique des
investissements publics initiinvestissements publics initiéée par lee par le principal promoteur de laprincipal promoteur de la
croissancecroissance ééconomique au niveau local, c'estconomique au niveau local, c'est--àà--dire ldire l’’EtatEtat
«« socialistesocialiste »» dans une wilaya considdans une wilaya considéérréée au lendemain dee au lendemain de
ll’’indindéépendance commependance comme éétant dtant dééshshééritritéée. Cette croissance ae. Cette croissance a ééttéé
permise grâcepermise grâce àà un run réégime dgime d’’accumulation du capital soutenu paraccumulation du capital soutenu par
une relative stabilitune relative stabilitéé du prix des hydrocarbures sur le marchdu prix des hydrocarbures sur le marchéé
mondial des produitsmondial des produits éénergnergéétiques.tiques.



La seconde (1990La seconde (1990 –– 2007)2007) illustreillustre les difficultles difficultééss àà
poursuivre la concrpoursuivre la concréétisation de nouveaux projetstisation de nouveaux projets
dd’’investissementinvestissement dont la rdont la rééalisation se heurtealisation se heurte àà lala
problprobléématique du financement des grandes infrastructuresmatique du financement des grandes infrastructures
publiques (barrage depubliques (barrage de TaksebtTaksebt et les stations det les stations d’é’épuration quipuration qui
doivent ldoivent l’’accompagner, ports daccompagner, ports d’’AzzefounAzzefoun et deet de TigzirtTigzirt,,
extension de la nouvelle voie ferrextension de la nouvelle voie ferréée Tizie Tizi--OuzouOuzou –– OuedOued--AAïïssissi,,
amaméénagement etnagement et éélectrification de la rocade Sud, extensionlectrification de la rocade Sud, extension
des pôles universitaires localisdes pôles universitaires localisééss àà HasnaouaHasnaoua II et Bastos,II et Bastos,
amaméénagement et rnagement et rééalisation ralisation réécente dcente d’’un nouveau pôleun nouveau pôle
universitaire duniversitaire d’’une capacitune capacitéé de 22.000 places pde 22.000 places péédagogiquesdagogiques
sur le site desur le site de TamdaTamda dans la dadans la daïïra dera de OuaguenounOuaguenoun àà ll’’horizonhorizon
2010,2010, ……).).

La chute brutale du prix du baril de pLa chute brutale du prix du baril de péétrole (8$ en 1992 /trole (8$ en 1992 /
1993) et les troubles civils qui ont en r1993) et les troubles civils qui ont en réésultsultéé ont engendront engendréé
une crise nationale multiforme et un ralentissement de laune crise nationale multiforme et un ralentissement de la
dynamique des investissements publics dans un contextedynamique des investissements publics dans un contexte
financier international des plus dfinancier international des plus dééfavorable (service de lafavorable (service de la
dette exorbitant).dette exorbitant).



La crise de performance de lLa crise de performance de l’é’économie algconomie algéériennerienne se traduitse traduit
par lapar la nnéécessitcessitéé et let l’’urgence de rurgence de rééformer en profondeurformer en profondeur
ll’’organisation du systorganisation du systèèmeme ééconomiqueconomique mais aussimais aussi le modele mode
de rde réégulation de lgulation de l’é’économie nationale dans son ensembleconomie nationale dans son ensemble..
Dans ces conditions particuliDans ces conditions particulièèrement difficiles, les pouvoirsrement difficiles, les pouvoirs
publics sont contraints de se soumettrepublics sont contraints de se soumettre àà ll’’application rigoureuseapplication rigoureuse
du programme ddu programme d’’ajustement structurel recommandajustement structurel recommandéé par lespar les
experts du FMI, tout commeexperts du FMI, tout comme la transition de l’Algérie à
l’économie de marché se voit être dictse voit être dictéée par des impe par des impéératifs liratifs liééss
aux processus deaux processus de globalisation économique et financière
(adh(adhéésionsion àà ll’’OMCOMC, d, déémantmantèèlement des barrilement des barrièères douanires douanièères etres et
tarifaires consacrant la fin du monopole de ltarifaires consacrant la fin du monopole de l’É’État sur le commercetat sur le commerce
extextéérieur, modernisation et privatisation du secteur financier etrieur, modernisation et privatisation du secteur financier et
bancaire en lbancaire en l’’alignant sur des normes dalignant sur des normes d’’efficacitefficacitéé et deet de
compcompéétitivittitivitéé internationale, adoption des lois sur la gestion desinternationale, adoption des lois sur la gestion des
capitaux marchands de lcapitaux marchands de l’É’État, application du nouveau code destat, application du nouveau code des
investissements visantinvestissements visant àà encourager lencourager l’’implantation desimplantation des
investissementsinvestissements éétrangers, la privatisation ou fermeture destrangers, la privatisation ou fermeture des
entreprises publiques de dimension nationale ou localeentreprises publiques de dimension nationale ou locale
financifinancièèrement drement dééficitaires, fin des subventions financificitaires, fin des subventions financièères deres de
ll’É’État aux produits de premitat aux produits de premièère nre néécessitcessitéé destindestinéés auxs aux
consommateursconsommateurs : caf: caféé, sucre, riz, huile,, sucre, riz, huile, …… dont les prix sontdont les prix sont
ddééterminterminéés librement sur les cours du marchs librement sur les cours du marchéé mondial par la loimondial par la loi
de lde l’’offre et la demande, seuls le bloffre et la demande, seuls le bléé et le lait, produitset le lait, produits
alimentaires de base, massivement importalimentaires de base, massivement importéés, continuent ds, continuent d’’êtreêtre
soutenus par lsoutenus par l’É’État).tat).



Le chapitre IIILe chapitre III intitulintituléé ll’’espace administrespace administréé, retrace, retrace
la politique de localisation des investissementsla politique de localisation des investissements
publics et ses incidences sur lpublics et ses incidences sur l’’organisationorganisation
territoriale de la wilaya de Tiziterritoriale de la wilaya de Tizi--OuzouOuzou, de, de
ll’’indindéépendance (1962) jusqupendance (1962) jusqu’à’à la fin de la dla fin de la déécennie 80.cennie 80.
La logique spatiale des choixLa logique spatiale des choix ééconomiquesconomiques ddéécidcidééss
par lespar les pouvoirs publics au niveau centralpouvoirs publics au niveau central et leurset leurs
rréépercussions au niveau localpercussions au niveau local peut être apprpeut être apprééhendhendééee
àà partir departir de ::
LL’’analyse de lanalyse de l’’impact de la politique nationale deimpact de la politique nationale de
ddééveloppement sur lveloppement sur l’’organisation spatiale de la wilaya deorganisation spatiale de la wilaya de
TiziTizi--OuzouOuzou (Sous chapitre 1)(Sous chapitre 1)..
La croissance urbaine dans la wilaya de TiziLa croissance urbaine dans la wilaya de Tizi--OuzouOuzou
(1966(1966--19771977--19981998--2007)2007) (Sous chapitre 2)(Sous chapitre 2)..
Du processus deDu processus de reproduction des hireproduction des hiéérarchiesrarchies
spatialesspatiales et deset des disparitdisparitéés sociales hs sociales hééritritéées dues du
systsystèème colonialme colonial sans occulter les raisons explicativessans occulter les raisons explicatives
de lade la rupture de lrupture de l’é’équilibrequilibre éécologique localcologique local (Sous(Sous
chapitre 3)chapitre 3)..



LL’’espace en crise (chapitre IV)espace en crise (chapitre IV) tente detente de redredééfinir lafinir la
problprobléématique du dmatique du dééveloppement local dans laveloppement local dans la
wilaya de Tiziwilaya de Tizi--OuzouOuzou àà partir du nouveau contextepartir du nouveau contexte
ééconomique et financier contraignant au dconomique et financier contraignant au déébut desbut des
annannéées 90.es 90. La rLa rééorganisation en profondeur deorganisation en profondeur de
ll’é’économie nationale sous lconomie nationale sous l’’impulsion des institutionsimpulsion des institutions
monmonéétaires et financitaires et financièères internationales (FMI, BIRD)res internationales (FMI, BIRD)
ayant entraayant entraîînnéé la substitution de lla substitution de l’é’économie planificonomie planifiéée pare par
ll’é’économie de marchconomie de marchéé, a eu des cons, a eu des consééquencesquences
regrettables sur les doubles plansregrettables sur les doubles plans ééconomique et social.conomique et social.
Dans cette perspective de rDans cette perspective de rééflexion, il s'agiraflexion, il s'agira
notamment :notamment :
-- dd’’analyser les retombanalyser les retombéées de les de l’’ajustement structurel surajustement structurel sur
le dle dééveloppement local dans la Wilaya de Tiziveloppement local dans la Wilaya de Tizi--OuzouOuzou
(fermetures et dissolutions d(fermetures et dissolutions d’’entreprises publiques deentreprises publiques de
dimension nationale ou locale induisant la suppressiondimension nationale ou locale induisant la suppression
de milliers dde milliers d’’emplois locauxemplois locaux……)) (sous chapitre 1)(sous chapitre 1)..



-- de poser la problde poser la probléématique de la gestion, organisationmatique de la gestion, organisation
et ret réépartition du foncier (urbain, industriel, agricole, etpartition du foncier (urbain, industriel, agricole, et
touristique) aux niveaux national et localtouristique) aux niveaux national et local (sous(sous
chapitre 2)chapitre 2)..
-- dd’’identifier les obstacles majeurs susceptiblesidentifier les obstacles majeurs susceptibles
dd’’entraver la poursuite des objectifs de dentraver la poursuite des objectifs de dééveloppementveloppement
au niveau localau niveau local (sous chapitre 3)(sous chapitre 3)..

Enfin,Enfin, la troisila troisièème et dernime et dernièère partie de notrere partie de notre
ththèèsese aura pour praura pour prééoccupation centraleoccupation centrale la question dela question de
ll’’intintéégration degration de la dimension environnementalela dimension environnementale
dans le ddans le dééveloppement local et la structuration developpement local et la structuration de
ll’’espace de laespace de la GrandeGrande--KabylieKabylie. Dans cette. Dans cette
perspective de rperspective de rééflexion, il sflexion, il s’’agira dans un premieragira dans un premier
temps de posertemps de poser la problématique de la protection de
l’environnement naturel dans la Wilaya de Tizi-
Ouzou (chapitre V)(chapitre V). En second lieu il sera question de. En second lieu il sera question de
voir dans quelle mesure il serait possible dvoir dans quelle mesure il serait possible d’’envisagerenvisager la
projection de l’espace dans le futur en essayanten essayant
dd’é’étudier la possibilittudier la possibilitéé dd’’intintéégrergrer les zonesles zones
éécologiquement sensiblescologiquement sensibles (ou vuln(ou vulnéérables) localesrables) locales
dansdans la problématique environnementale du
développement durable (chapitre VI).chapitre VI).



Le chapitre VLe chapitre V de notrede notre ththèèse insiste sur la nse insiste sur la néécessitcessitéé etet
l'urgence de mettre enl'urgence de mettre en œœuvre une stratuvre une stratéégiegie éécologiquecologique
locale visantlocale visant àà prprééserver les richesserver les riches éécosystcosystèèmes (faunemes (faune
et flore maritimes et terrestres) qui caractet flore maritimes et terrestres) qui caractéérisentrisent
l'environnement naturel de la wilaya de Tizil'environnement naturel de la wilaya de Tizi--OuzouOuzou enen
raison des transformations territoriales majeures induites par lraison des transformations territoriales majeures induites par laa
croissance urbaine, lcroissance urbaine, l’’industrialisation, la densification du rindustrialisation, la densification du rééseauseau
terrestre routier et ferroviaire, lterrestre routier et ferroviaire, l’’essor spectaculaire des moyensessor spectaculaire des moyens
de transport modernes mde transport modernes méécaniscaniséés ainsi que l'extension rapides ainsi que l'extension rapide
des infrastructures etdes infrastructures et ééquipements universitairesquipements universitaires

GrâceGrâce àà ses 80 kilomses 80 kilomèètres de côte qui longent la mertres de côte qui longent la mer
mmééditerranditerranéée, son relief essentiellement domine, son relief essentiellement dominéé d'Est en Ouestd'Est en Ouest
par trois chapar trois chaîînes de montagnes (côtines de montagnes (côtièère, le massif central etre, le massif central et
celle du Djurdjura) et son patrimoine forestier relativementcelle du Djurdjura) et son patrimoine forestier relativement
dense mais menacdense mais menacéé chaquechaque ééttéé par dpar d’’importants incendies, laimportants incendies, la
wilaya de Tiziwilaya de Tizi--Ouzou a le privilOuzou a le privilèège de disposer dge de disposer d’é’écosystcosystèèmesmes
riches et variriches et variéés mais assez vulns mais assez vulnéérables.rables.

JusquJusqu’à’à un passun passéé rréécent, les opcent, les opéérations de drations de dééveloppementveloppement
ééconomiqueconomique éétaient programmtaient programméées sans intes sans intéégrer la dimensiongrer la dimension
éécologique et sans proccologique et sans procééderder àà uneune éévaluation rigoureuse devaluation rigoureuse de
ll’’impact de limpact de l’’urbanisation et de lurbanisation et de l’’industrialisation surindustrialisation sur
ll’’environnement naturel local.environnement naturel local.



Les institutions publiques nationales et locales deLes institutions publiques nationales et locales de
ll’’environnement ontenvironnement ont ééttéé marqumarquéées par une instabilites par une instabilitéé
chronique due aux changements frchronique due aux changements frééquents de tutellequents de tutelle
devant prendre en charge les prdevant prendre en charge les prééoccupations doccupations d’’ordreordre
éécologique et environnemental.cologique et environnemental.

Il faudra attendre le 25/12/1995 pour voir laIl faudra attendre le 25/12/1995 pour voir la
crcrééation par dation par déécret prcret préésidentiel du Haut Conseil desidentiel du Haut Conseil de
ll’’Environnement et du DEnvironnement et du Dééveloppement Durableveloppement Durable
(HCEDD) et son installation effective le 28 Janvier(HCEDD) et son installation effective le 28 Janvier
1997. Pr1997. Préésidsidéé par le chef du gouvernement, ilpar le chef du gouvernement, il
comprend douze membres ou ministres directementcomprend douze membres ou ministres directement
concernconcernéés par les questions de ls par les questions de l’’environnement. Laenvironnement. La
mission prioritaire de cette institution consistemission prioritaire de cette institution consiste àà
affiner et approfondir la strataffiner et approfondir la stratéégie environnementalegie environnementale
etet àà ddééfinir les prioritfinir les prioritéés ds d’’action dans le domaine deaction dans le domaine de
ll’’environnement et du denvironnement et du dééveloppement durable. Leveloppement durable. Le
HCEDD veilleraHCEDD veillera àà ce que la protection dece que la protection de
ll’’environnement soit intenvironnement soit intéégrgréée au processus dee au processus de
ddééveloppement et ne soit plus considveloppement et ne soit plus considéérréée isole isoléémentment
comme ce fut le cas dans un passcomme ce fut le cas dans un passéé rréécent.cent.



EtantEtant donndonnéé le tauxle taux éélevlevéé de dde déégradation du patrimoinegradation du patrimoine
forestier localforestier local (incendies caus(incendies causéés par les feux de forêts lors des par les feux de forêts lors de
chaque pchaque péériode estivale),riode estivale), le recul inquiétant des
performances agricoles locales (extension de l(extension de l’’urbanisationurbanisation
sur les plaines fertiles faciles dsur les plaines fertiles faciles d’’accaccèès),s), la menace perpétuelle
occasionnée aux nappes phréatiques risquant de rrisquant de rééduireduire
de manide manièère drastique les ressources hydriques souterrainesre drastique les ressources hydriques souterraines
(extraction abusive du sable des Oueds destin(extraction abusive du sable des Oueds destinéé au secteur duau secteur du
BTP),BTP), l’érosion des sols, les pollutions chimiques d’ordre
industriel et urbain ainsi que celles liées à l’accroissement
spectaculaire des déplacements mécanisés, notre analysenotre analyse
ss’’articulera principalement autour dearticulera principalement autour de trois thèmes de réflexion
longtemps occultés aussi bien par les pouvoirs publics (lesaussi bien par les pouvoirs publics (les
ministministèères), que par les responsablesres), que par les responsables ééconomiques et ceux enconomiques et ceux en
charge des collectivitcharge des collectivitéés territoriales localess territoriales locales ::

L’urgence de doter l’administration de la wilaya de Tizi-
Ouzou d’un nouveau cadre institutionnel et managérial
adaptadaptéé aux exigences actuelles en matiaux exigences actuelles en matièère de prre de prééservation deservation de
ll’’environnement naturel local.environnement naturel local.



Procéder à une évaluation de l’ampleur des
dommages et nuisances causcauséés par les processuss par les processus
dd’’urbanisation et durbanisation et d’’industrialisation, les incendies desindustrialisation, les incendies des
bassins forestiers, les ordures mbassins forestiers, les ordures méénagnagèères, les rejets desres, les rejets des
huileries et unithuileries et unitééss ééconomiques, lconomiques, l’’extraction anarchique deextraction anarchique de
sable des oueds, les coupes de bois, lsable des oueds, les coupes de bois, l’é’érosion,rosion, etcetc……

La nécessité de mettre en place des instruments
efficaces de protection de l’environnement enen
éélaborant un dispositif rlaborant un dispositif rééglementaire et en instaurant unglementaire et en instaurant un
cadre juridictionnel et pcadre juridictionnel et péénal.nal.

LL’’objectif recherchobjectif recherchéé éétant de mettre entant de mettre en œœuvreuvre
une stratune stratéégie de protection de lgie de protection de l’’environnementenvironnement
naturel et de prnaturel et de prééservation des richesservation des riches éécosystcosystèèmesmes
que recque recèèle la wilaya de Tizile la wilaya de Tizi--OuzouOuzou.. Ainsi, lesAinsi, les
opopéérations futures de drations futures de dééveloppement (croissance urbaine,veloppement (croissance urbaine,
PME/PMI, et autres activitPME/PMI, et autres activitéés industrielles polluantes,s industrielles polluantes, ……))
devront ndevront néécessairement prendre en considcessairement prendre en considéération cetteration cette
nouvelle donnnouvelle donnéée incontournablee incontournable : le: le respect derespect de
ll’’environnement naturel pour sauvegarder lenvironnement naturel pour sauvegarder l’é’équilibrequilibre
éécologique local indispensablecologique local indispensable àà la survie desla survie des
éécosystcosystèèmes agricoles, montagnards, maritimes etmes agricoles, montagnards, maritimes et
forestiersforestiers..



DansDans le chapitre VIle chapitre VI,, notre dnotre déémarche (vision) estmarche (vision) est
fondfondéée sur une approche prospectivistee sur une approche prospectiviste ;; l'accentl'accent
sera mis sur la nsera mis sur la néécessitcessitéé dd’é’élaborer un certainlaborer un certain
nombre de stratnombre de stratéégies spatiales etgies spatiales et ééconomiquesconomiques
devant ndevant néécessairement prendre en considcessairement prendre en considéération laration la
contrainte environnementalecontrainte environnementale. Les. Les éécosystcosystèèmes locauxmes locaux
maritimes, hydrographiques et terrestres mmaritimes, hydrographiques et terrestres méériteraient uneriteraient une
attention particuliattention particulièère en raison de leur richesse et diversitre en raison de leur richesse et diversitéé
sur le plansur le plan éécologique,cologique, maismais éétant donntant donnéé leurleur
vulnvulnéérabilitrabilitéé, il devient n, il devient néécessaire de les prcessaire de les prééserverserver
et les inscrire dans le cadre de la problet les inscrire dans le cadre de la probléématique dumatique du
ddééveloppement durableveloppement durable..
Enfin, la promotion et lEnfin, la promotion et l’’amaméénagement des espaces côtiers etnagement des espaces côtiers et
montagnards devront smontagnards devront s’’appuyer sur la mise enappuyer sur la mise en œœuvre deuvre de
stratstratéégies politiques, territoriales, financigies politiques, territoriales, financièères etres et
managmanagéériales qui resterontriales qui resteront àà ddééfinir. En fonction de cellesfinir. En fonction de celles--ci,ci,
trois directionstrois directions pourraient être privilpourraient être priviléégigiééeses ::



La rLa rééhabilitationhabilitation des structures institutionnellesdes structures institutionnelles
«« ddéécentraliscentralisééeses »» pose le problpose le problèème du transfert au profit desme du transfert au profit des
collectivitcollectivitéés locales, des comps locales, des compéétences et des dtences et des déécisions dcisions déétenuestenues
par le pouvoir central.par le pouvoir central. EtantEtant donndonnéé le nombre important dele nombre important de
communes surendettcommunes surendettéées, la res, la rééforme administrative viserait,forme administrative viserait, àà leurleur
donner plus de responsabilitdonner plus de responsabilitéés et de prs et de préérogatives en matirogatives en matièèrere
dd’’exexéécution de leur budget ainsi que la recherche de nouvellescution de leur budget ainsi que la recherche de nouvelles
sources de financement sans recourir abusivement auxsources de financement sans recourir abusivement aux
subventions publiques. A ce niveau dsubventions publiques. A ce niveau d’’analyse, nous ressentons laanalyse, nous ressentons la
nnéécessitcessitéé et let l’’urgence durgence d’’engager un dengager un déébat relatifbat relatif àà lala
problprobléématique des finances locales et les possibilitmatique des finances locales et les possibilitéés nouvelles quis nouvelles qui
peuvent speuvent s’’offrir aux APC afin de soffrir aux APC afin de s’’autofinancer ainsi que lesautofinancer ainsi que les
modalitmodalitéés de ds de déégager des sources autonomes dgager des sources autonomes d’’accumulation duaccumulation du
capital.capital.

LL’’intintéégrationgration des zones côtides zones côtièères et montagnardesres et montagnardes àà
ll’é’économie localeconomie locale suppose leur mise en valeur sur la base dsuppose leur mise en valeur sur la base d’’unun
processus socioprocessus socio--ééconomique de valorisation optimal qui doitconomique de valorisation optimal qui doit
prendre en considprendre en considéération leurs spration leurs spéécificitcificitééss ggééoo--éécologiquescologiques maismais
aussi leurs potentialitaussi leurs potentialitéés naturelles. Ls naturelles. L’’exploitation rationnelle desexploitation rationnelle des
ressources maritimes associressources maritimes associéée aux multiples opportunite aux multiples opportunitééss
dd’’investissement que peut offrir linvestissement que peut offrir l’’espace montagnard devraientespace montagnard devraient
constituer,constituer, àà moyen terme, une source dmoyen terme, une source d’’accumulation interne duaccumulation interne du
capital au profit des communes souscapital au profit des communes sous--ééquipquipéées et marginalises et marginaliséées.es.
((EvaluerEvaluer, d, dééterminer les multiples opportunitterminer les multiples opportunitéés ds d’’investissementinvestissement
qui pourraient exister dans la wilaya de Tiziqui pourraient exister dans la wilaya de Tizi--ouzou).ouzou).



La rupture avec les tendances centralisatrices lourdesLa rupture avec les tendances centralisatrices lourdes tout entout en
éévaluant les opportunitvaluant les opportunitéés ds d’’investissement que peuvent offririnvestissement que peuvent offrir
des espacesdes espaces éécologiquement riches maiscologiquement riches mais ééconomiquementconomiquement
soussous--exploitexploitéés sont des conditions insuffisantes pour prs sont des conditions insuffisantes pour préétendretendre
impulser une dynamiqueimpulser une dynamique ééconomique locale. La questionconomique locale. La question
fondamentale qui resterafondamentale qui restera àà rréésoudre sera celle de savoir,soudre sera celle de savoir,
comment seracomment sera--tt--il possible de relancer la croissanceil possible de relancer la croissance
ééconomiqueconomique àà partir de nouveaux investissements crpartir de nouveaux investissements crééateursateurs
dd’’emplois durables (susceptibles de gemplois durables (susceptibles de géénnéérer des effets derer des effets de
synergiesynergie ééconomique), en situation de raretconomique), en situation de raretéé de capitaux, lde capitaux, l’’EtatEtat
ne pouvant plus aujourdne pouvant plus aujourd’’hui assumer son rôle dhui assumer son rôle d’’EtatEtat
providenceprovidence ? Encourager la PME/PMI, r? Encourager la PME/PMI, rééhabiliter lhabiliter l’’artisanatartisanat
local, attirer les investissementslocal, attirer les investissements éétrangers, multiplier les projetstrangers, multiplier les projets
de dde dééveloppement dans le cadre dveloppement dans le cadre d’’associations avec lesassociations avec les
partenairespartenaires éétrangers, restent des alternativestrangers, restent des alternatives àà envisagerenvisager ??

Certains observateurs optimistes demeurent persuadCertains observateurs optimistes demeurent persuadéés ques que
cc’’estest àà partir de la crpartir de la crééation future dation future d’’une zone de libreune zone de libre--ééchangechange
euroeuro--mmééditerranditerranééenneenne mais aussi grâcemais aussi grâce àà ll’’initiativeinitiative EinzenstatEinzenstat
(partenariat Am(partenariat Amééricain), que ces derniricain), que ces dernièères pourraient constituerres pourraient constituer
un facteur de promotionun facteur de promotion ééconomique et de soutien financierconomique et de soutien financier àà lala
dynamique du ddynamique du dééveloppement national et local en Algveloppement national et local en Algéérie.rie.



Nous terminerons cette thNous terminerons cette thèèse en faisant ressortirse en faisant ressortir ::
Les rLes réésultats auxquels nous sommes parvenus.sultats auxquels nous sommes parvenus.
-- Les limites de notre travail et les objectifs que nousLes limites de notre travail et les objectifs que nous
nn’’avons pas pu atteindre.avons pas pu atteindre.
-- Les rLes rééactions que notre travail de recherche devraitactions que notre travail de recherche devrait
susciter auprsusciter auprèès des universitaires (s des universitaires (ééconomistes, urbanistes,conomistes, urbanistes,
amaméénageurs,nageurs, éécologistes, et autres partenairescologistes, et autres partenaires
scientifiques,scientifiques, etcetc……), mais aussi aupr), mais aussi auprèès des responsabless des responsables
des collectivitdes collectivitéés territoriales localess territoriales locales ;; la finalité
recherchée àà travers cette riche exptravers cette riche expéérience vrience véécue encue en
matimatièère de vulgarisation des connaissances de notre zonere de vulgarisation des connaissances de notre zone
dd’é’étude,tude, éétant dtant d’’ouvrirouvrir desdes perspectives nouvellesperspectives nouvelles dede
rrééflexion autour des thflexion autour des thèèmes cruciaux qui concernentmes cruciaux qui concernent
directement ldirectement l’’aveniravenir ééconomique et social, mais aussiconomique et social, mais aussi lesles
enjeux lienjeux liééss àà la dimension spatiale du dla dimension spatiale du dééveloppementveloppement
locallocal et leset les ddééfisfis àà releverrelever en matien matièère dere de sauvegarde desauvegarde de
ll’’environnement naturel dans la wilaya de Tizienvironnement naturel dans la wilaya de Tizi--
OuzouOuzou, qui rec, qui recèèle desle des éécosystcosystèèmes trmes trèès riches ets riches et
diversifidiversifiééss etet qui nous ont fait prendre conscience dequi nous ont fait prendre conscience de
la nla néécessitcessitéé et de let de l’’urgence de les prurgence de les prééserverserver..



A lA l’’aube de ce 21aube de ce 21èème sime sièècle,cle, àà ll’é’échelle internationale, leschelle internationale, les
problprobléématiques environnementales sont posmatiques environnementales sont poséées avec beaucoupes avec beaucoup
dd’’acuitacuitéé, puisque notre plan, puisque notre planèète est aujourdte est aujourd’’hui shui séérieusementrieusement
menacmenacééee :: éémissions considmissions considéérables des gaz CO2 (ayant grables des gaz CO2 (ayant géénnéérrééeses
des effets de serre et par consdes effets de serre et par consééquent la destruction de la couchequent la destruction de la couche
dd’’ozone indispensableozone indispensable àà la protection de la vie des espla protection de la vie des espèècesces
animales et vanimales et vééggéétales, terrestres, maritimes et aquatiques), pluiestales, terrestres, maritimes et aquatiques), pluies
acides, pollutions chimiques industrielles,acides, pollutions chimiques industrielles, éémissions sonoresmissions sonores
urbaines, rarurbaines, rarééfaction de lfaction de l’’eau potableeau potable àà des millions ddes millions d’’habitantshabitants
dans le monde, ddans le monde, dééforestation avancforestation avancéée et disparition inquie et disparition inquiéétantetante
dd’’espespèèces animales et vces animales et vééggéétales, ressources naturellestales, ressources naturelles
surexploitsurexploitéées, catastropheses, catastrophes éécologiques pouvant rcologiques pouvant réésulter dsulter d’’uneune
exploitation excessive des centrales nuclexploitation excessive des centrales nuclééaires, manipulation etaires, manipulation et
expexpéérimentation de produitsrimentation de produits radioradio--actifsactifs sur une grandesur une grande ééchellechelle……

Enfin, cEnfin, c’’est pour des raisons pratiques, nonest pour des raisons pratiques, non
mmééthodologiques, que nous avons divisthodologiques, que nous avons diviséé ce manuscrit ence manuscrit en
deux volumesdeux volumes : le volume 1 regroupe les deux premi: le volume 1 regroupe les deux premièèresres
parties; dans le volume 2 figurent la troisiparties; dans le volume 2 figurent la troisièème partie, lesme partie, les
annexes et la table des matiannexes et la table des matièères.res.



Organisation
del ’espace

Premièrepartie



IntroductionIntroduction
ConConççue dans une double perspective, la premiue dans une double perspective, la premièère partiere partie
intitulintituléée,e, organisation de lorganisation de l’’espaceespace, a pour objet, a pour objet ::
de montrer les caractde montrer les caractééristiques gristiques gééographiques, lesographiques, les
donndonnéées humaines et des humaines et déémographiques ainsi que lamographiques ainsi que la
diversitdiversitéé des systdes systèèmesmes éécologiques ayant traitcologiques ayant trait àà la wilayala wilaya
de Tizide Tizi--Ouzou considOuzou considéérréée avant tout commee avant tout comme éétant untant un
espace naturelespace naturel (Chapitre I)(Chapitre I)..
dd’’analyser le mode de structuration de cet espace (retenuanalyser le mode de structuration de cet espace (retenu
comme champ dcomme champ d’’observation et dobservation et d’’investigation)investigation) àà traverstravers
diffdifféérentes srentes sééquences historiques. Les multiples apportsquences historiques. Les multiples apports
civilisationnelscivilisationnels, endog, endogèènes ou exognes ou exogèènes (hnes (hééritages enritages en
matimatièère dre d’’urbanisme, durbanisme, d’’art urbain et de lart urbain et de l’’organisation deorganisation de
ll’’espace bâti de lespace bâti de l’’antiquitantiquitéé jusqujusqu’’au 20au 20èème sime sièècle),cle),
ll’’organisation de lorganisation de l’’habitat villageois traditionnel en Grandehabitat villageois traditionnel en Grande
Kabylie ainsi que lKabylie ainsi que l’’analyse du mode de fonctionnement etanalyse du mode de fonctionnement et
de reproductionde reproduction ééconomique de la sociconomique de la sociééttéé localelocale
traditionnelle sont les trois principaux axes de rtraditionnelle sont les trois principaux axes de rééflexion quiflexion qui
seront privilseront priviléégigiéés dans le cadre dus dans le cadre du second chapitresecond chapitre
(l(l’’espace hespace hééritritéé))..



Ceci constitue notre contribution originale à la
connaissance de l’espace de la région étudiée. D’autre part,
nous évoquerons les travaux de recherche récents des
auteurs qui ont apporté leur pierre à cet édifice, parmi eux,
on citera la jeune génération d’universitaires de Tizi-Ouzou
qui ont focalisé leur intérêt sur un nombre de
problématiques centrées autour de l’analyse économique

spatiale, régionale et urbaine.









Conclusion au chapitre I : Les offres géographiques
locales, le développement durable et la nécessité de
préserver l’équilibre du riche écosystème local.
La recherche de l’équilibre écologique exige la mise en
œuvre d’une politique locale efficace de protection de
l’environnement en luttant contre toutes les formes de
dégradation et de pollution de l’écosystème local.
Pour sauvegarder la nature, la beauté des paysages, les
sites, les monuments et les ressources, les lois qui sous-
tendent le cadre législatif restent insuffisantes.
La création de ce nouveau cadre institutionnel devra être à
la mesure de l’ampleur des tâches, des problématiques et
des préoccupations de la politique nationale
d’environnement qui reste à définir. Cette politique
d’environnement devra, tôt ou tard, faire l’objet d’un débat
au niveau de chaque wilaya, chaque commune, en fonction
des spécificités géographiques, écologiques et touristiques
que recèle chacune des régions de notre pays.



La constitution d’équipes pluridisciplinaires serait souhaitable
(écologistes, zoologistes, géographes, historiens, aménageurs,
chimistes, biologistes, urbanistes, sociologues, agronomes,
forestiers, océanographes, ornithologues, géologues, etc. ) au
niveau de chaque échelon territorial. Ces équipes auront pour
prérogative de couvrir un espace naturel bien déterminé dans la
perspective d’une gestion efficace et une protection durable de
nos sites et paysages naturels très diversifiés.

Après avoir élucider les différents aspects géographiques,
climatologiques, écologiques, démographiques, humains et
touristiques caractéristiques de la Grande Kabylie, l’objet du
chapitre suivant est d’essayer de reconstituer, dans un premier
temps, l’organisation de l’espace bâti et de l’art urbain à partir
de l’apport des civilisations anciennes ou récentes qui ont
fortement marqué le paysage de cette région et dont la
permanence sur le territoire s’est historiquement traduit par un
riche héritage culturel,



Urbanistique et civilisationnel accumulé durant ces 25
derniers siècles ; les abris Berbères préhistoriques, les cités
côtières phéniciennes, l’urbanisme, les villes et les fortifications
romaines, les bordjs turcs, les 1400 villages traditionnels
perchés sur les sommets de la Haute-Kabylie et l’urbanisation
coloniale des plaines de la vallée de Sébaou seront les
principaux axes de réflexion que nous développerons tout au
long de la première partie du chapitre II.

Dans un deuxième temps, nous nous attacherons à montrer
le mode d’organisation de l’habitat villageois traditionnel en
Gande-Kabylie. Quant au dernier sous chapitre, il sera consacré
à l’analyse du mode de fonctionnement et de reproduction
économique de la société locale traditionnelle.



L’ESPACE HERITE:
LE PROCESSUS DE STRUCTURATION

DU TERRITOIRE DE LA GRANDE-
KABYLIE A TRAVERS LES

DIFFERENTES SEQUENCES
HISTORIQUES

CHAPITREII



Introduction : L’espace est le support sur le lequel s’est déroulé
et s’inscrit l’histoire de la société. L’histoire est inscrite dans la
géographie.

Le recours à la dimension historique est indispensable pour
expliquer et comprendre le peuplement, le mode d’appropriation
du territoire et les formes d’implantation des établissements
humains en Grande-Kabylie. Deux sous-ensembles de cet espace
seront différenciés tout au long de notre analyse : la Basse-
Kabylie et la Haute-Kabylie.

Concernant le peuplement préhistorique, il semble que dans
l’ensemble de l’Algérie médiane, c’est la région littorale qui fut la
première occupée par des populations qu’on a appelées « ibéro-
maurusiennes » tirant leur subsistance de la chasse et de la
pêche. On retrouve des stations et abris sous roche, et il semble
que certains lieux de culte antérieurs à la période islamique,
auraient été fréquentés déjà à une époque très ancienne.

C’est vers 3000 avant J-C, que se manifeste une civilisation
berbère néolithique, où dès le début apparaît une organisation de
la société en grande famille patriarcale, de type agnatique ; la
cellule politique, économique et sociale de base est la fraction,
regroupant l’ensemble des familles se référant à un ancêtre
commun, plus ou moins mythique.



Avec l’occupation romaine, des établissements militaires
s’organisent le long de deux voies longitudinales : l’une
longeant la côte, venait d’ICOSIUM (ALGER) passait par
RUSUBICARI LATIDIAE (COURBET-MARINE), CISSI-
MUNICIPIUM (CAP-DJINET) et RUSUCURRU (DELLYS) pour se
diriger ensuite sur IOMNIUM (TIGZIRT) ; l’autre empruntait la
gouttière intérieure, depuis le col de Beni-Aicha, passait par
Dra-Zeg-Etter (rebord Sud de la plaine de l’ISSER), nœud de
communication stratégique puis à CASTELLUM TULLEI ( région
de NACIRIA) surveillée par TIGISIS (TAOURGA), elle rejoignait
BIDA-MUNICIPIUM (DJEMAA N’SAHARARIDJ) et SALDAE
(BOUGIE).







L’organisation sociale de la
Kabylie est à la fois patriarcale
et segmentaire ;
quant à l’organisation politique,
elle est horizontale (rejet des
systèmes
monarchiques, émirats,
sultanats et autres) ; les
institutions, telles que la
Djemaâ,
sont pré-démocratiques. C’est
toute la différence avec
l’organisation
des populations arabophones.

Représentation concentrique des structures sociales et
de l’autorité en Grande Kabylie







Conclusion au chapitre IIConclusion au chapitre II
Les diffLes difféérents types drents types d’’urbanismes hurbanismes hééritritéés ens en GrandeGrande--
KabylieKabylie de lde l’’antiquitantiquitéé jusqujusqu’’en 1962en 1962
Le terme urbanisme est un nLe terme urbanisme est un nééologisme qui fut crologisme qui fut créééé en 1867 paren 1867 par
ll’’architecte espagnol CERDA. Et pourtant, la notion quarchitecte espagnol CERDA. Et pourtant, la notion qu’’il recouvreil recouvre
semble aussi vieille que la civilisation urbaine. Cette apparentsemble aussi vieille que la civilisation urbaine. Cette apparentee
contradiction provient de lcontradiction provient de l’’ambiguambiguïïttéé même qui caractmême qui caractéériserise
actuellement le mot urbanisme. En schactuellement le mot urbanisme. En schéématisantmatisant àà ll’’extrême, onextrême, on
peut dire qupeut dire qu’’il possil possèède deux grandes acceptions.de deux grandes acceptions.
La premiLa premièère acception, la plus large, celle du langage courant,re acception, la plus large, celle du langage courant,
recouvre toute action consciente visantrecouvre toute action consciente visant àà concevoir, organiser,concevoir, organiser,
amaméénager ou transformer la ville et lnager ou transformer la ville et l’’espace urbain. Pris dans ceespace urbain. Pris dans ce
sens, le mot urbanisme dsens, le mot urbanisme déésigne une rsigne une rééalitalitéé trtrèès ancienne, que ls ancienne, que l’’onon
appelle art urbain.appelle art urbain.
LL’’urbanisme moderne, en tant que discipline nouvelle, est unurbanisme moderne, en tant que discipline nouvelle, est un
concept qui aconcept qui a éévoluvoluéé dans les espritsdans les esprits ; cette deuxi; cette deuxièème acceptionme acception
ddéésigne une rsigne une rééalitalitéé spspéécifiquecifique : l: l’’apparition, vers la fin du 19apparition, vers la fin du 19èèmeme
sisièècle, dcle, d’’une discipline nouvelle qui se veut une science et uneune discipline nouvelle qui se veut une science et une
ththééorie de la ville,orie de la ville, «« se distinguant des arts urbains antse distinguant des arts urbains antéérieurs parrieurs par
son caractson caractèère rre rééflexif et critique, et par sa prflexif et critique, et par sa préétentiontention
scientifiquescientifique »»..



Tel est le sens originel du mot urbanisme.Tel est le sens originel du mot urbanisme.
Par extension le terme urbanisme est venuPar extension le terme urbanisme est venu àà engloberenglober

une grande partie de ce qui toucheune grande partie de ce qui touche àà la villela ville : les travaux: les travaux
publics, la morphologie urbaine, le plan des villes, lespublics, la morphologie urbaine, le plan des villes, les
pratiques sociales, les mentalitpratiques sociales, les mentalitéés urbaines, la ls urbaines, la léégislation etgislation et
le droit relatifsle droit relatifs àà la ville.la ville.

Le mot urbanisme dans son acception large, est souventLe mot urbanisme dans son acception large, est souvent
appliquappliquéé aux sociaux sociééttéés urbaines du passs urbaines du passéé. On parle. On parle
couramment dcouramment d’’un urbanisme chinois, babylonien, grec,un urbanisme chinois, babylonien, grec,
romain ou prromain ou préécolombien pour dcolombien pour déésigner les formes urbainessigner les formes urbaines
caractcaractééristiques de ces diverses civilisations.ristiques de ces diverses civilisations.

Au regard des rAu regard des rééflexions prflexions prééccéédemment ddemment dééveloppveloppééeses
tout au long dutout au long du soussous--chapitre 1chapitre 1, il n, il n’’est pas faux deest pas faux de
penser que le territoire de lapenser que le territoire de la GrandeGrande--KabylieKabylie porte encoreporte encore
aujourdaujourd’’hui les traces de plusieurs types dhui les traces de plusieurs types d’’urbanismeurbanisme
caractcaractééristiques des diffristiques des difféérentes civilisations qui se sontrentes civilisations qui se sont
succsuccééddéées en Afrique du Nord ces 25 derniers sies en Afrique du Nord ces 25 derniers sièècles.cles.



Parmi les sites prParmi les sites prééhistoriques on peut citerhistoriques on peut citer TakdemptTakdempt, pr, prèès des de
ll’’embouchure de lembouchure de l’’OuedOued SSéébaoubaou, o, oùù un gisement de lun gisement de l’é’époquepoque
acheulienneacheulienne fut dfut déécouvert. A lcouvert. A l’’Est de la ville côtiEst de la ville côtièère dere de TigzirtTigzirt,,
prprèès du marabout des du marabout de SidiSidi--KhaledKhaled, au bord de la mer, un gisement, au bord de la mer, un gisement
prprééhistoriquehistorique AAïïtt RaounaRaouna, n, néécropole dcropole d’’une dizaine de sune dizaine de séépulturespultures
dolmdolmééniquesniques ; dans le parc national d; dans le parc national d’’AkfadouAkfadou, des inscriptions, des inscriptions
palpalééolithiques ontolithiques ont ééttéé signalsignalééeses ; dans la localit; dans la localitéé dd’’AzazgaAzazga,,
existent des texistent des téémoignages dmoignages d’’une occupation protohistoriqueune occupation protohistorique
((TifraneTifrane,, IflissenIflissen,, IbizarIbizar,, AAïïtt IghlilIghlil,, etcetc……). A). A IfighaIfigha, nous y, nous y
trouvons des inscriptions berbtrouvons des inscriptions berbèères dans un abri naturelres dans un abri naturel ;; TigzirtTigzirt
etet AzeffounAzeffoun sont riches en tsont riches en téémoignages de civilisations libyques.moignages de civilisations libyques.

Concernant les sites antiques, on peut rappelerConcernant les sites antiques, on peut rappeler ; le comptoir; le comptoir
phphééniciennicien DellysDellys, les voies et communications, forts, basiliques et, les voies et communications, forts, basiliques et
éétablissements romains, vestiges et bordjs turcs, bourgs, villagetablissements romains, vestiges et bordjs turcs, bourgs, villagess
et casernes militaires de let casernes militaires de l’é’époque coloniale franpoque coloniale franççaise.aise.

La permanence de ces sites amLa permanence de ces sites améénagnagéés sur le territoire de las sur le territoire de la
GrandeGrande--KabylieKabylie et qui ont pu ret qui ont pu réésister auxsister aux éépreuves spreuves sééculaires duculaires du
temps, ttemps, téémoignent de lmoignent de l’’implantation durable des diffimplantation durable des difféérentesrentes
civilisations antcivilisations antéérieures, lointaines ou rrieures, lointaines ou réécentes. Ces civilisationscentes. Ces civilisations
ont vont vééhiculhiculéé jusqujusqu’à’à nos jours des cultures urbaines, desnos jours des cultures urbaines, des
conceptions architecturales et des mconceptions architecturales et des mééthodes de constructionthodes de construction
diverses, un esthdiverses, un esthéétique du bâti ou de ltique du bâti ou de l’é’écrit qui ncrit qui n’’ont pasont pas
totalement disparutotalement disparu ; c; c’’est tout cet extraordinaire hest tout cet extraordinaire hééritage culturelritage culturel
etet civilisationnelcivilisationnel ssééculaire, quculaire, qu’’il sil s’’agira de pragira de prééserver dans lesserver dans les
annannééeses àà venirvenir



Mais la rMais la rééalitalitéé contemporaine nous enseigne aussi que, danscontemporaine nous enseigne aussi que, dans
notre espace dnotre espace d’’investigation, il ninvestigation, il n’’existe toujours pas de citexiste toujours pas de citéé
berbberbèère ou de ville typiquement kabyle. Lre ou de ville typiquement kabyle. L’’absence dabsence d’’une citune citéé
caractcaractééristique de lristique de l’’art et de la culture kabyle se traduit sur leart et de la culture kabyle se traduit sur le
tissu urbain de latissu urbain de la GrandeGrande--KabylieKabylie par lpar l’’inexistence dinexistence d’’unun
urbanisme local original, puisque les villes de notre rurbanisme local original, puisque les villes de notre réégiongion àà
ddéécouvrir, se rcouvrir, se réésument aujourdsument aujourd’’hui,hui, àà une sommeune somme
dd’’architectures urbaines importarchitectures urbaines importéées de les de l’’occident, roccident, rééalitalitéé queque
nous tenterons de vnous tenterons de véérifier ultrifier ultéérieurement dans le cadre de larieurement dans le cadre de la
deuxideuxièème partie de notre thme partie de notre thèèsese ((chapitre III, souschapitre III, sous--
chapitre 2)chapitre 2)..
Organisation de lOrganisation de l’’habitat villageois traditionnel enhabitat villageois traditionnel en
GrandeGrande--KabylieKabylie
Dans le cadre duDans le cadre du soussous--chapitre 2chapitre 2 de cette premide cette premièère partie,re partie,
nous nous sommes efforcnous nous sommes efforcéés ds d’’analyser la ranalyser la réépartition spatialepartition spatiale
du peuplement et de ldu peuplement et de l’’habitat enhabitat en GrandeGrande--KabylieKabylie ::
Sur les massifs montagneuxSur les massifs montagneux, trois axes de r, trois axes de rééflexion ontflexion ont ééttéé
privilpriviléégigiééss ::
Le premier visait lLe premier visait l’é’étude de la distribution spatiale des tribustude de la distribution spatiale des tribus
autochtones locales.autochtones locales.



Le second était orienté vers l’analyse des différents types de
groupement de l’habitat villageois que l’on pouvait rencontrer en
zone de montagne.

Le dernier montrait comment l’organisation spatiale des
établissements humains à vocation d’habitat (maison, village, tribu,
confédération de tribus) se superposait à l’organisation sociale
(famille, groupe de familles apparentées, ensemble de groupes de
familles issus d’une même descendance), à un tel point que le
degré de proximité résidentiel s’identifiait presque au degré de
parenté familial.

En outre, il est important de préciser avec force que le modèle
architectural qui nous est proposé à cette époque est endogène
dans la mesure où il est le produit culturel et matériel des
structures psychosociologiques des populations montagnardes
locales. L’organisation de l’habitat ancien a recherché des réponses
justes à la fonction complexe d’habiter ; elle a su offrir de bonnes
conditions d’habitabilité malgré des difficultés certaines inhérentes
d’une part, à la morphologie du relief d’une grande partie de la
Grande Kabylie (montagneux et accidenté), et d’autre part, aux
agressions étrangères qu’a subit l’Algérie près de vingt cinq siècles.



En Basse-Kabylie, l’analyse de la répartition spatiale du
peuplement et de l’habitat nous a permis de mettre
l’accent sur trois éléments essentiels de réflexion L’étude
d’Alain MAHE nous a éclairé sur les types et formes
d’habitat existant en Grande-Kabylie en fonction des
différentes zones géographiques (littoral, plaines, basses
collines, vallées, montagnes, etc), d’après les
recensements de 1848 et 1859, ainsi que l’influence de
l’administration coloniale sur l’organisation des communes
locales nouvellement créées de 1880 à 1900. L’étude de
l’évolution des unités socio-politiques de la Basse-Kabylie
en 1891, a été rendue possible grâce aux travaux de
recherche de M. de PEYERIMHOFF et ceux de Paul
PEILLON.
La création des villages et des fermes par le capital agraire
colonial français.
Un aperçu sommaire des mutations territoriales et des
transformations socio-économiques qui ont caractérisé les
espaces de la Basse-Kabylie la première décennie qui a
suivi la période de l’après indépendance.



Le sous-chapitre 3 nous a permis de comprendre le
mode de fonctionnement et de reproduction
économique de la société locale traditionnelle. Celui-ci
a montré qu’il s’articule autour de deux réflexions
essentielles :
La première a été consacrée à l’analyse de l’organisation
sociale du travail dans l’espace montagnard. Afin de bien
cerner ce phénomène, nous avons jugé opportun de
déterminer dans un premier temps l’unité économique et
sociale (c'est-à-dire la famille) au sein de la forme de
production qui caractérise les massifs montagneux de la
Grande Kabylie. En second lieu, nous avons procédé à
l’analyse de l’activité économique au sein de ce même
espace. Dans ce contexte, nous avons pu montrer que la
famille en tant que cellule économique et sociale de base
peut réunir les conditions qui lui assurent sa propre
reproduction. En effet, les instruments de travail issus de
l’artisanat local sont destinés à l’activité agricole. Par
ailleurs, l’essentiel de la production est consommée
directement par les producteurs eux-mêmes. Le lien étroit
existant entre l’artisanat rural et l’agriculture montre que
l’évolution des techniques est très lente au sein d’une
économie domestique, d’auto-subsistance.



LL’’autonomieautonomie ééconomique de la famille est rconomique de la famille est rééelle tantelle tant
que la production a lieu au sein des massifsque la production a lieu au sein des massifs
montagneux. Mais lmontagneux. Mais l’’incapacitincapacitéé de cettede cette ééconomiqueconomique
domestiquedomestique àà produire du blproduire du bléé localement et des produitslocalement et des produits
nnéécessitant des techniques plus pousscessitant des techniques plus pousséées incitent leses incitent les
montagnards kabylesmontagnards kabyles àà aller fraller frééquenter les souks desquenter les souks des
plaines locales mais aussi les marchplaines locales mais aussi les marchéés des centress des centres
urbains environnants. Lesurbains environnants. Les ééchangeschanges ééconomiques quiconomiques qui
ss’’opopèèrent entre producteurs des montagnes avec ceuxrent entre producteurs des montagnes avec ceux
des plaines ou des villes tdes plaines ou des villes téémoignent du dmoignent du dééplacement deplacement de
certains membres des familles kabyles vers dcertains membres des familles kabyles vers d’’autresautres
espacesespaces ééconomiques susceptibles de leur offrir lesconomiques susceptibles de leur offrir les
produits indispensablesproduits indispensables àà la reproduction de lla reproduction de l’é’économieconomie
domestique. Nous avons en outre montrdomestique. Nous avons en outre montréé commentcomment
ss’’opopéérait le processus de formation drait le processus de formation d’’une mainune main--dd’œ’œuvreuvre
libre et par conslibre et par consééquent lquent l’é’émigration dmigration d’’une partie de laune partie de la
population active des massifs montagneuxpopulation active des massifs montagneux àà la recherchela recherche
dd’’un travail soit en ville, soit dans les plaines.un travail soit en ville, soit dans les plaines.



Ainsi, pendant lAinsi, pendant l’’occupation turque, le doccupation turque, le dééplacement desplacement des
hommes au sein de notre zone dhommes au sein de notre zone d’é’étude stude s’’opopéérait, soitrait, soit
des massifs montagneux de Grande Kabylie vers lesdes massifs montagneux de Grande Kabylie vers les
souks ruraux des plaines locales, ou encore vers lessouks ruraux des plaines locales, ou encore vers les
marchmarchéés des centres urbains voisins pour les raisonss des centres urbains voisins pour les raisons
que nous avons dque nous avons dééjjàà éévoquvoquéées. A ces deux formes dees. A ces deux formes de
migration traditionnelle, va venir smigration traditionnelle, va venir s’’ajouter uneajouter une
troisitroisièème lors de la colonisation franme lors de la colonisation franççaise. Il saise. Il s’’agit deagit de
ll’é’émigration de la force de travail montagnarde kabylemigration de la force de travail montagnarde kabyle
vers les industries mvers les industries méétropolitaines. Les salairestropolitaines. Les salaires
procurprocuréés par la mains par la main--dd’œ’œuvre kabyle travaillant enuvre kabyle travaillant en
mméétropole ont pour finalittropole ont pour finalitéé ll’’aide financiaide financièère des famillesre des familles
demeurdemeuréées au village.es au village.



A la veille de l’indépendance, l’espace local de la
Grande-Kabylie est fondé sur la coexistence de deux
économies :

LL’’une vivriune vivrièère, dre, d’’autoauto--subsistancesubsistance, qui repose sur, qui repose sur
ll’’exploitation de propriexploitation de propriééttéés terriennes de petitess terriennes de petites
dimensionsdimensions :: cc’’est celle que lest celle que l’’on rencontre au sein deon rencontre au sein de l’espace
montagnard territorialement dominant, maisterritorialement dominant, mais ééconomiquementconomiquement
pauvre. Cet espace (chapauvre. Cet espace (chaîîne côtine côtièère nord et massif centralre nord et massif central
ancien) est recouvert dancien) est recouvert d’’un chapelet de villages kabyles seun chapelet de villages kabyles se
succsuccéédant ddant d’’une crêteune crête àà une autre et concentrant une grandeune autre et concentrant une grande
partie de la population autochtone.partie de la population autochtone.

L’autre, moderne, de type colonial, contrôlant les
grosses propriétés foncières sur les plaines agricoles
fertiles (mais globalement limitées en superficie) : elles
sont prépondérantes sur les zones côtières ((DellysDellys),), le
long de la vallée du Sébaou ((BordjBordj--MMéénaielnaiel,, NaciriaNaciria,,
TadmaTadmaïïtt,, DrâaDrâa--BenBen--KheddaKhedda, Tizi, Tizi--Ouzou,Ouzou, OuedOued--AAïïssissi,, FrehaFreha,,
AzazgaAzazga), ainsi qu), ainsi qu’’en haute altitude (en haute altitude (BouiraBouira,, BoghniBoghni,, OuadhiasOuadhias etet
DrâaDrâa--ElEl--MizanMizan).).



Un fait essentiel, parce que nouveau, estUn fait essentiel, parce que nouveau, est àà noternoter ::
cc’’est lest l’’apparition dapparition d’’un embryon de tissu urbainun embryon de tissu urbain
europeuropééen pren préécisciséémentment àà TiziTizi--Ouzou, engendrant desOuzou, engendrant des
activitactivitéés nouvelles gs nouvelles géénnéérrééeses àà partir de lpartir de l’’extension duextension du
secteur tertiaire (dsecteur tertiaire (dééveloppement du commerce et developpement du commerce et de
ll’’administration coloniale).administration coloniale).

LL’’important ici est de retenir que les structuresimportant ici est de retenir que les structures
territoriales de la Grande Kabylie enseignant laterritoriales de la Grande Kabylie enseignant la
dominance de ldominance de l’é’économie moderne colonialeconomie moderne coloniale
(implant(implantéée sur les plaines agricoles riches) sure sur les plaines agricoles riches) sur
ll’é’économie traditionnelle locale (caractconomie traditionnelle locale (caractééristique desristique des
villages de montagne).villages de montagne).

Les autoritLes autoritéés publiques de ls publiques de l’’AlgAlgéérie indrie indéépendante,pendante,
saurontsauront--elles relles réésoudre la contradiction entre les deuxsoudre la contradiction entre les deux
soussous--ensembles spatiaux locauxensembles spatiaux locaux : plaines riches,: plaines riches,
montagnes pauvresmontagnes pauvres ? C? C’’est ce que nous nousest ce que nous nous
proposons dproposons d’’examiner dans le cadre de la deuxiexaminer dans le cadre de la deuxièèmeme
partie de notre travail.partie de notre travail.



CONCLUSIONCONCLUSION ÀÀ LA PREMILA PREMIÈÈRE PARTIERE PARTIE

La premiLa premièère partie de notre travail de recherche intitulre partie de notre travail de recherche intitulééee
«« Organisation de lOrganisation de l’’espaceespace »» nous a permis, tout au long denous a permis, tout au long de
nos investigations et observations, de mettre ennos investigations et observations, de mettre en éévidencevidence ::

Les donnLes donnéées ges gééographiques, humaines etographiques, humaines et éécologiquescologiques quiqui
caractcaractéérisentrisent ll’’espace naturelespace naturel de la wilaya de Tizide la wilaya de Tizi--OuzouOuzou
((Chapitre IChapitre I))..

Il ressort des investigations menIl ressort des investigations menéées sur le terrain, que notre zonees sur le terrain, que notre zone
dd’é’étude rectude recèèle lle l’’existence dexistence d’’unun éécosystcosystèème trme trèès riche maiss riche mais
vulnvulnéérable. Drable. D’’ooùù la nla néécessitcessitéé de prde prééserver lserver l’é’équilibre de la faunequilibre de la faune
et la flore locales par la mise enet la flore locales par la mise en œœuvre impuvre impéérative drative d’’un cadreun cadre
institutionnel (rinstitutionnel (rééglementaire et lglementaire et léégislatif)gislatif) ccœœrcitifrcitif et juridiqueet juridique
dissuasif.dissuasif.
DD’’autre part, les pouvoirs publics devront se pencher sur lesautre part, les pouvoirs publics devront se pencher sur les
opportunitopportunitéés multiples ds multiples d’’investissement existant dans le secteurinvestissement existant dans le secteur
du tourisme balndu tourisme balnééaire (côtier) et de montagne. Tout comme lesaire (côtier) et de montagne. Tout comme les
zones forestizones forestièères locales devraient faire lres locales devraient faire l’’objet dobjet d’’amaméénagementnagement
dd’’espaces respaces réécrcrééatifs et de datifs et de déétente en plein airtente en plein air àà ll’’image de ceuximage de ceux
ddééjjàà opopéérationnels dans les paysrationnels dans les pays àà forte destination touristique.forte destination touristique.



Le mode deLe mode de structuration du territoirestructuration du territoire de la Grandede la Grande
KabylieKabylie àà traverstravers diffdifféérentesrentes ssééquences historiquesquences historiques
(Chapitre II)(Chapitre II). Dans le cadre du chapitre relatif. Dans le cadre du chapitre relatif àà ll’’espaceespace
hhééritritéé, trois niveaux de r, trois niveaux de rééflexion ontflexion ont ééttéé retenusretenus ::

-- Une tentative de reconstitution de lUne tentative de reconstitution de l’’organisation deorganisation de
ll’’espace bâti et de lespace bâti et de l’’art urbainart urbain àà partir de lpartir de l’’apport et deapport et de
ll’’influence des civilisations anciennes ou rinfluence des civilisations anciennes ou réécentes prochescentes proches
du bassin mdu bassin mééditerranditerranééen, qui ont fortement marquen, qui ont fortement marquéé lele
paysage de la Grande Kabylie, retenue comme champpaysage de la Grande Kabylie, retenue comme champ
dd’’observation et dobservation et d’’investigationinvestigation (sous(sous--chapitre 1).chapitre 1).

-- LL’’organisation spatiale de lorganisation spatiale de l’’habitat villageois traditionnelhabitat villageois traditionnel
en Grande Kabylie repose historiquement sur len Grande Kabylie repose historiquement sur l’’essaimageessaimage
dd’’un chapelet de prun chapelet de prèès de 2000 villages kabyles visibless de 2000 villages kabyles visibles
aujourdaujourd’’hui sur les crêtes des massifs montagneux, maishui sur les crêtes des massifs montagneux, mais
aussi, et plus raussi, et plus réécemment, sur une rcemment, sur une réépartition territoriale dupartition territoriale du
peuplement et de lpeuplement et de l’’habitat enhabitat en BasseBasse--KabylieKabylie, h, hééritritéée de lae de la
ppéériode turque puis pendant la colonisation franriode turque puis pendant la colonisation franççaise, pouraise, pour
des raisonsdes raisons àà la fois historiques et stratla fois historiques et stratéégiques largementgiques largement
éévoquvoquééeses : la vall: la valléée due du SSéébaoubaou, lieu de conquêtes et de, lieu de conquêtes et de
convoitisesconvoitises ((soussous--chapitre 2chapitre 2))..



-- LL’’analyse du mode de fonctionnement et de reproductionanalyse du mode de fonctionnement et de reproduction
ééconomique de la sociconomique de la sociééttéé locale traditionnellelocale traditionnelle ((soussous--
chapitre 3chapitre 3)) nous a permis de dnous a permis de déécouvrir comment estcouvrir comment est
socialement organissocialement organiséé le travail dans lle travail dans l’’espace montagnard,espace montagnard,
mais aussi de comprendre lmais aussi de comprendre l’’ampleur des processusampleur des processus
(mouvements) migratoires qui ont longtemps marqu(mouvements) migratoires qui ont longtemps marquéé cettecette
rréégiongion àà fort taux de chômage.fort taux de chômage.
DDéémographiquement surchargmographiquement surchargéée, elle reste caracte, elle reste caractéérisrisééee
par le souspar le sous--emploi, la paupemploi, la paupéérisation et lrisation et l’’exode rural.exode rural.
A la veille de lA la veille de l’’indindéépendance, les structures territoriales dependance, les structures territoriales de
la Grande Kabylie sont fortement contrastla Grande Kabylie sont fortement contrastééeses ; Elles; Elles
ss’’identifient aux plaines agricoles riches valorisidentifient aux plaines agricoles riches valoriséées par lees par le
capital agraire colonial sur la vallcapital agraire colonial sur la valléée due du SSéébaoubaou,,
contrairement aux petites exploitationscontrairement aux petites exploitations àà faible rendementfaible rendement
(productivit(productivitéé limitlimitéée de la terre) qui caracte de la terre) qui caractéérisentrisent
ll’é’économie vivriconomie vivrièère, dre, d’’autoauto--subsistancesubsistance, au sein de l, au sein de l’’espaceespace
montagnard, territorialement dominant maismontagnard, territorialement dominant mais
ééconomiquement pauvre.conomiquement pauvre.
Les dLes déécennies qui suivront la pcennies qui suivront la péériode de lriode de l’’indindéépendance dependance de
ll’’AlgAlgéérie, nous diront si les disparitrie, nous diront si les disparitéés spatiales et less spatiales et les
ininéégalitgalitéés sociales qui en ont ds sociales qui en ont déécoulcouléé iront en siront en s’’amenuisantamenuisant
ou au contraire en sou au contraire en s’’accentuantaccentuant ??



DeuxiDeuxièèmepartiemepartie

LedLed ééveloppementlocalveloppementlocal



Introduction : Quelques références théoriques sur la notion du
développement local

La notion du développement local nécessite le rappel de quelques définitions
reconnues qui méritent que l’on s’y attarde momentanément:

Xavier GREFFE, le définit comme suit :
« Le développement local est un processus de diversification et d’enrichissement
des activités économiques et sociales sur un territoire à partir de la mobilisation et
de la coordination de ses ressources et de ses énergies »

La définition suivante, nous la devons à C. GUIGOU, qui fait remarquer que :
« Le développement local est l’expression de la solidarité locale créatrice de
nouvelles relations sociales et manifeste la volonté des habitants d’une micro-
région de valoriser les richesses locales, ce qui est créateur de développement
économiques »

Enfin, Pierre MERLIN et Françoise CHOAY, dans le dictionnaire de l’urbanisme et de
l’aménagement, définissent « le développement local comme étant « un processus
de diffusion, à l’échelon local, des effets de la croissance, des innovations et des
acquis culturels, accompagnés d’une transformation, à partir des potentialités
locales, des structures économiques, sociales et culturelles (on parle parfois aussi
d’auto développement) »



Tout en sTout en s’’inscrivant dans le prolongement de la premiinscrivant dans le prolongement de la premièère partie,re partie,
cette seconde analyse les transformations territorialescette seconde analyse les transformations territoriales
caractcaractééristiques de lristiques de l’’espaceespace ééconomique de la Wilaya de Tiziconomique de la Wilaya de Tizi--
Ouzou (exOuzou (ex--GrandeGrande--KabylieKabylie) entre 1962 et 2007.) entre 1962 et 2007.

CC’’est en nous fondant sur lest en nous fondant sur l’’articulation entre les chapitres III etarticulation entre les chapitres III et
IV que nous allons tenter dIV que nous allons tenter d’’apporter unapporter un ééclairage supplclairage suppléémentairementaire
pourpour comprendre la nature du dcomprendre la nature du dééveloppement localveloppement local qui aqui a
caractcaractéérisriséé notre zone dnotre zone d’é’étude, retenue comme champtude, retenue comme champ
dd’’observation et dobservation et d’’investigation.investigation.

Deux pDeux péériodes seront nriodes seront néécessairement distingucessairement distinguééeses ::
19661966 –– 19901990 :: LL’è’ère de lre de l’é’économie dirigconomie dirigéée, domine, dominéée par lae par la
planification centralisplanification centraliséée, oe, oùù ll’’EtatEtat aa ééttéé le principal promoteurle principal promoteur
des actions de ddes actions de dééveloppement local en multipliant les projetsveloppement local en multipliant les projets
dd’’investissements destininvestissements destinééss àà satisfaire des besoins sociaux sanssatisfaire des besoins sociaux sans
cesse croissants.cesse croissants.

19901990 –– 20072007 :: ContrairementContrairement àà la prla prééccéédente, le ddente, le déébut de cettebut de cette
ppéériode est marquriode est marquéé par une chute brutale du prix du baril depar une chute brutale du prix du baril de
ppéétrole sur la marchtrole sur la marchéé mondial des produitsmondial des produits éénergnergéétiques (8$tiques (8$
dollars seulement en 1993) entradollars seulement en 1993) entraîînant une baisse inquinant une baisse inquiéétantetante
des moyens de paiements internationaux en dollars, et donc desdes moyens de paiements internationaux en dollars, et donc des
rrééserves de changes. Lserves de changes. L’’aggravation de la crise de laggravation de la crise de l’’endettementendettement
extextéérieur de lrieur de l’’AlgAlgéérie va avoir des implications nrie va avoir des implications néégatives surgatives sur
ll’é’équilibre de lquilibre de l’é’économie et de la sociconomie et de la sociééttéé dans leur ensembledans leur ensemble



Pour y remPour y reméédier, les experts du FMI recommandent aux autoritdier, les experts du FMI recommandent aux autoritééss
publiques lpubliques l’’application dapplication d’’un programme dun programme d’’ajustement structurelajustement structurel
(1994(1994 –– 1998) destin1998) destinéé àà rréétablir lestablir les ééquilibres macroquilibres macro--
ééconomiques etconomiques et macromacro--financiersfinanciers. Pour y parvenir, les pouvoirs. Pour y parvenir, les pouvoirs
publics doivent engager des rpublics doivent engager des rééformes structurelles etformes structurelles et
organisationnelles profondes concernant plusieurs secteurs deorganisationnelles profondes concernant plusieurs secteurs de
ll’’activitactivitéé ééconomiqueconomique : lib: libééralisation du commerce extralisation du commerce extéérieur sousrieur sous
ll’é’égide de lgide de l’’OMCOMC (Organisation Mondiale du Commerce),(Organisation Mondiale du Commerce),
privatisation du secteur industriel public, modernisation duprivatisation du secteur industriel public, modernisation du
secteur financier et bancaire qui devra nsecteur financier et bancaire qui devra néécessairement scessairement s’’aligneraligner
sur des normes internationales dsur des normes internationales d’’efficacitefficacitéé et de compet de compéétitivittitivitéé
etcetc…… LL’’AlgAlgéérie en transition vers lrie en transition vers l’é’économie de marchconomie de marchéé apprendapprend
progressivementprogressivement àà être rêtre réégulguléée par les lois de la compe par les lois de la compéétitivittitivitéé,,
rentabilitrentabilitéé et de let de l’’efficacitefficacitéé en vigueur dans les pays capitalistesen vigueur dans les pays capitalistes
àà ééconomie libconomie libéérale.rale.

Les retombLes retombéées sociales de les sociales de l’’application du programmeapplication du programme
dd’’ajustement structurel sur le dajustement structurel sur le dééveloppement local serontveloppement local seront
nnéégatives puisque les mesures impopulaires qui sgatives puisque les mesures impopulaires qui s’’en suivronten suivront
induiront des licenciements massifs au sein de linduiront des licenciements massifs au sein de l’’appareilappareil
productif industriel local (EPL, entreprises publiques nationaleproductif industriel local (EPL, entreprises publiques nationales),s),
tout comme les budgets des collectivittout comme les budgets des collectivitéés locales seronts locales seront
sséévvèèrement affectrement affectéés.s.



Les grands projets publics qui devaient relancer leLes grands projets publics qui devaient relancer le
ddééveloppement local connaveloppement local connaîîtront intront inéévitablement unvitablement un
processus de ralentissement dans la rprocessus de ralentissement dans la rééalisation desalisation des
ouvrages (plus de 10 ans en moyenne)ouvrages (plus de 10 ans en moyenne) !!

Dans ces conditions, la wilaya de TiziDans ces conditions, la wilaya de Tizi--Ouzou,Ouzou, àà
ll’’instarinstar dd’’autres Wilayas du pays, sera confrontautres Wilayas du pays, sera confrontééee àà
la problla probléématique du financement des grandsmatique du financement des grands
investissements publics relatifsinvestissements publics relatifs àà des secteursdes secteurs
divers (amdivers (améénagement du barrage denagement du barrage de TaksebtTaksebt,,
infrastructures routiinfrastructures routièères et ferroviaires, pôlesres et ferroviaires, pôles
technologiques universitaires, infrastructurestechnologiques universitaires, infrastructures
portuaires dportuaires d’’AzzefounAzzefoun et deet de TigzirtTigzirt,, ……).).

Dans ce nouveau contexte de crise financiDans ce nouveau contexte de crise financièère,re,
induisant une baisse ininduisant une baisse inéévitable de la croissancevitable de la croissance
ééconomique locale, le chômage sconomique locale, le chômage s’’accroaccroîîtra detra de
manimanièère substantielle entrare substantielle entraîînant innant inééluctablement leluctablement le
ddééveloppement des activitveloppement des activitéés informelles, las informelles, la
pauppaupéérisation, les migrations et les flrisation, les migrations et les flééaux sociaux.aux sociaux.



DansDans le chapitre IIIle chapitre III, intitul, intituléé ll’’espace administrespace administréé, il s, il s’’agiraagira
dd’’explorer les voies et les moyens mis enexplorer les voies et les moyens mis en œœuvre par la politique deuvre par la politique de
localisation des investissements publicslocalisation des investissements publics àà la lumila lumièèrere ::
De lDe l’’impact de la politique nationale de dimpact de la politique nationale de dééveloppement surveloppement sur
ll’’organisation territoriale de la Wilaya de Tiziorganisation territoriale de la Wilaya de Tizi--OuzouOuzou (sous(sous--
chapitre 1)chapitre 1)..
Des mutations spatiales associDes mutations spatiales associééeses àà la croissance urbaine entrela croissance urbaine entre
1966 et 20061966 et 2006 (sous(sous--chapitre 2)chapitre 2)..
Du processus de reproduction des hiDu processus de reproduction des hiéérarchies spatiales hrarchies spatiales hééritritéées dues du
systsystèème colonialme colonial (sous(sous--chapitre 3)chapitre 3)..





Evolution des agglomérations urbaines de la Wilaya de Tizi-Ouzou :
1966 – 1977 – 1987 – 1998 – 2006

Source : Les collections statistiques n°4. Armature urbaine. 1987. ONS. 3ème Trimestre 1988 Alger.
Les chiffres des trois dernières colonnes sont actualisés grâce aux statistiques du dernier

recensement national (RGPH de 1998) et celles de la DPAT (wilaya de Tizi-Ouzou),
annuaires statistiques 2004 et 2006





Tableau N°20: Evolution des taux d’urbanisation-ruralisation
de la wilaya de Tizi-Ouzou (1966 - 1977 - 1987 - 1998 et 2006).

La lecture attentive de ce tableau appelle les observations suivantes
- Un accroissement très net de la population aussi bien dans les zones urbaines
que rurales.
- Un taux d’urbanisation en nette croissance, 8% en 1966, 15% en 1977, 23,4%
en
1987 et 27,16% en 1998, 36% en 2004 et 37,34% en 2006 soit une augmentation
de
près de 30% entre 1966 et 2006 (en l’espace 04 décennies).
- Inversement, un taux de ruralisation en régression, 92% en 1966, 85% en 1977,
76,5% en 1987 et 72,83% en 1998, 64% en 2004 et 62,66% en 2006 soit une
diminution de 30% entre 1966 et 2006 (en l’espace de 04 décennies).
- Entre 1966 et 2006, la population urbaine passe de 41.891
habitants à 474.138 habitants, c’est-à-dire qu’elle est multipliée par 11.
Quant à la population rurale, durant la même période,
elle passe de 481.741 habitants à 795.774 habitants soit à peine 1,65 fois plus.



Le chapitre IVLe chapitre IV, intitul, intituléé ll’’espace en criseespace en crise, pose le probl, pose le problèèmeme
du ddu dééveloppement local dans la wilaya de Tiziveloppement local dans la wilaya de Tizi--Ouzou dans unOuzou dans un
contextecontexte ééconomique et financier international particuliconomique et financier international particulièèrementrement
difficile. De 1990 jusqudifficile. De 1990 jusqu’à’à ll’’avavèènement du troisinement du troisièème millme milléénairenaire
nous analyserons successivementnous analyserons successivement ::

Les retombLes retombéées de les de l’’ajustement structurel sur le dajustement structurel sur le dééveloppementveloppement
local dans la wilaya de Tizilocal dans la wilaya de Tizi--OuzouOuzou entre 1994 et 1998entre 1994 et 1998 (sous(sous--
chapitre 1)chapitre 1)..

La problLa probléématique de la gestion du fonciermatique de la gestion du foncier àà un double niveauun double niveau
spatialspatial : national et local: national et local (sous(sous--chapitre 2)chapitre 2)..

Les entraves majeuresLes entraves majeures àà la poursuite des objectifs dela poursuite des objectifs de
ddééveloppement au niveau localveloppement au niveau local àà la lumila lumièère des gravesre des graves
éévvéénements qui ont affectnements qui ont affectéé la wilaya de Tizila wilaya de Tizi--Ouzou entre 1998Ouzou entre 1998
–– 2003 (crise politique et sociale travers2003 (crise politique et sociale traverséée par la re par la réégion depuisgion depuis
19981998 :: éémeutes, contestations, grmeutes, contestations, grèèves gves géénnéérales, rrales, réévolte desvolte des
aarchsaarchs et recrudescence du climat det recrudescence du climat d’’insinséécuritcuritéé, raret, raretéé desdes
capitaux et fuite des investisseurs)capitaux et fuite des investisseurs) (sous(sous--chapitre 3)chapitre 3)..





ConclusionConclusion àà la deuxila deuxièème partieme partie
La deuxiLa deuxièème partieme partie de notre travail de recherche intitulde notre travail de recherche intituléé «« lele
ddééveloppement localveloppement local »» nous a permis, grâcenous a permis, grâce àà nosnos
investigations et observations de mettre en exergueinvestigations et observations de mettre en exergue ::

11. La politique de localisation des investissements publics et se. La politique de localisation des investissements publics et sess
incidences sur lincidences sur l’’organisation territoriale de la wilaya de Tiziorganisation territoriale de la wilaya de Tizi--
OuzouOuzou ((Chapitre IIIChapitre III :: ll’’espace administrespace administréé)) ; dans cette; dans cette
perspective de rperspective de rééflexion, trois directions ontflexion, trois directions ont ééttéé privilpriviléégigiééeses ::
LL’’impact de la politique de dimpact de la politique de dééveloppement sur lveloppement sur l’’organisationorganisation
spatiale de la wilaya de Tizispatiale de la wilaya de Tizi--Ouzou durant la pOuzou durant la péériode de lariode de la
planificationplanification éétatique centralistatique centralisééee (1966(1966 –– 1990)1990) a constitua constituéé
ll’’essentiel duessentiel du soussous--chapitre 1chapitre 1. Les modes d. Les modes d’’organisation, deorganisation, de
gestion, de rgestion, de réégulation et dgulation et d’’accumulation du capital par laaccumulation du capital par la
planification socialiste ont montrplanification socialiste ont montréé leurs limites.leurs limites.

Les pouvoirs publics admettant dans un premier temps laLes pouvoirs publics admettant dans un premier temps la
nnéécessitcessitéé de recouvrir au secteur privde recouvrir au secteur privéé afin dafin d’é’élargir leslargir les
capacitcapacitéés productives nationales et locales.s productives nationales et locales.



Dans la wilaya de TiziDans la wilaya de Tizi--Ouzou, nous assistonsOuzou, nous assistons àà ll’é’émergence etmergence et
ll’’essaimage dessaimage d’’un tissu industriel (entreprises nationales, EPL,un tissu industriel (entreprises nationales, EPL,……))
grâcegrâce àà une politique de localisation des investissements soutenusune politique de localisation des investissements soutenus
par lpar l’’EtatEtat. Les dynamiques territoriales g. Les dynamiques territoriales géénnéérrééeses àà partir despartir des
initiatives industrielles privinitiatives industrielles privéées restent timides et limites restent timides et limitéées.es.

22. La deuxi. La deuxièème mutation territoriale importante qui mme mutation territoriale importante qui méérite drite d’’êtreêtre
citcitéée est lie est liééee àà la dynamique spatiale induite par la croissancela dynamique spatiale induite par la croissance
urbaine dans la wilaya de Tiziurbaine dans la wilaya de Tizi--Ouzou durant ces quatre derniOuzou durant ces quatre dernièèresres
ddéécennies (1966cennies (1966 –– 2007)2007) ; quatre processus majeurs ont; quatre processus majeurs ont ééttéé mismis
enen éévidencevidence ((soussous--chapitre 2chapitre 2)) ::
-- Les diffLes difféérentesrentes éétapes caracttapes caractééristiques de lristiques de l’’extension desextension des
structures urbainesstructures urbaines àà TiziTizi--Ouzou.Ouzou.
-- Les spLes spéécificitcificitéés de las de la «« mméétropole rtropole réégionalegionale »» TiziTizi--Ouzou.Ouzou.
-- Les consLes consééquences urbaines liquences urbaines liééeses àà la forte attractivitla forte attractivitéé..
-- La prLa préépondpondéérance de la ville de Tizirance de la ville de Tizi--Ouzou dans le reste duOuzou dans le reste du
rrééseau urbain local et rseau urbain local et réégional.gional.

33. Le processus de reproduction des hi. Le processus de reproduction des hiéérarchies spatiales hrarchies spatiales hééritritééeses
du systdu systèème colonialme colonial ((soussous--chapitre 3chapitre 3)) aa ééttéé mis en exerguemis en exergue àà
partir de lpartir de l’’analyse de trois processus majeursanalyse de trois processus majeurs ::
-- LL’’importance des dimportance des dééssééquilibres territoriaux au niveauquilibres territoriaux au niveau intraintra--wilayawilaya..
-- Des disparitDes disparitéés sociales prononcs sociales prononcéées etes et
-- La rupture du systLa rupture du systèèmeme éécologique local.cologique local.



Des incidences regrettables sur les performances du secteurDes incidences regrettables sur les performances du secteur
agricole, des retombagricole, des retombéées nes néégatives des phgatives des phéénomnomèènes denes de
ll’’urbanisation et de lurbanisation et de l’’industrialisation de la wilaya de Tiziindustrialisation de la wilaya de Tizi--
Ouzou sur lOuzou sur l’é’équilibre du systquilibre du systèèmeme éécologique local, trcologique local, trèès riches riche
et diversifiet diversifiéé (maritime, forestier, montagnard et agricole)(maritime, forestier, montagnard et agricole)
mais dmais d’’une grande vulnune grande vulnéérabilitrabilitéé..

Le chapitre suivant (IV)Le chapitre suivant (IV), intitul, intituléé ll’’espace en criseespace en crise, pose, pose
la problla probléématique du dmatique du dééveloppement local dans la wilaya developpement local dans la wilaya de
TiziTizi--OuzouOuzou (1990(1990 –– 2007)2007), dans un contexte international,, dans un contexte international,
ééconomique et financier difficile et contraignant (chuteconomique et financier difficile et contraignant (chute
brutale du cours des hydrocarbures sur le marchbrutale du cours des hydrocarbures sur le marchéé mondialmondial
des biensdes biens éénergnergéétiques induisant une rarettiques induisant une raretéé des moyens dedes moyens de
paiement internationaux en $ US et donc une crisepaiement internationaux en $ US et donc une crise
dd’’endettement extendettement extéérieure sans prrieure sans prééccéédent, affectant lesdent, affectant les
ééquilibres de lquilibres de l’é’économie nationale algconomie nationale algéérienne dominrienne dominéée par lae par la
mondialisation desmondialisation des ééconomies et la globalisation financiconomies et la globalisation financièère).re).

Dans un premier tempsDans un premier temps ((soussous--chapitre 1chapitre 1)), nous avons, nous avons
centrcentréé notre intnotre intéérêt sur les retombrêt sur les retombéées de les de l’’application duapplication du
programme dprogramme d’’ajustement structurelajustement structurel sur le dsur le dééveloppementveloppement
local dans la wilaya de Tizilocal dans la wilaya de Tizi--Ouzou entreOuzou entre 1994 et 19981994 et 1998..



LL’’application de ce programme a eu, pour consapplication de ce programme a eu, pour consééquence, laquence, la
rrééduction de maniduction de manièère drastique des budgets des collectivitre drastique des budgets des collectivitééss
locales (chute brutale du prix des hydrocarbures sur le marchlocales (chute brutale du prix des hydrocarbures sur le marchéé
mondial des biensmondial des biens éénergnergéétiques)tiques) ; la dissolution ou fermeture; la dissolution ou fermeture
des EPL (Entreprises Publiques Locales) financides EPL (Entreprises Publiques Locales) financièèrement nonrement non
rentables avec mise au chômage de milliers de travailleurs, toutrentables avec mise au chômage de milliers de travailleurs, tout
comme ontcomme ont ééttéé laisslaisséé en survie les entreprises publiquesen survie les entreprises publiques
nationales confrontnationales confrontééeses àà dd’é’énormes difficultnormes difficultéés technologiques,s technologiques,
commerciales et financicommerciales et financièères.res.

En second lieu,En second lieu, ((soussous--chapitre 2chapitre 2)) notre prnotre prééoccupationoccupation
majeuremajeure éétait de cerner latait de cerner la problprobléématique de la gestion dumatique de la gestion du
foncierfoncier àà un double niveauun double niveau,, national et localnational et local, car consid, car considéérrééee
aujourdaujourd’’hui commehui comme éétant untant un éélléément stratment stratéégique dans lagique dans la
politique de promotion de lpolitique de promotion de l’’investissement.investissement.

Concernant plus particuliConcernant plus particulièèrement le cas du territoire de larement le cas du territoire de la
wilaya de Tiziwilaya de Tizi--Ouzou, quatre axes dOuzou, quatre axes d’’investigation ontinvestigation ont ééttéé
privilpriviléégigiééss ::



aa.. Organisation du foncier urbain et gestion de lOrganisation du foncier urbain et gestion de l’’urbanisme (leurbanisme (le
cas de la commune de Tizicas de la commune de Tizi--Ouzou et de sa pOuzou et de sa péériphriphéérierie
immimméédiate,diate, àà partir dpartir d’’un approche historique puis en nousun approche historique puis en nous
fondant sur une dfondant sur une déémarche centrmarche centréée sur la de sur la déétermination destermination des
valeurs foncivaleurs foncièères en milieu urbainres en milieu urbain ; dans un deuxi; dans un deuxièème temps,me temps, àà
partir dpartir d’’une approche statistique, nous avons montrune approche statistique, nous avons montréé ll’é’évolutionvolution
de la rde la réépartition des lotissements existants par commune et parpartition des lotissements existants par commune et par
dadaïïra associra associééee àà ll’’urbanisme de la wilaya de Tiziurbanisme de la wilaya de Tizi--Ouzou en 2003Ouzou en 2003
et en 2004).et en 2004).

bb. Organisation et r. Organisation et réépartition de la propripartition de la propriééttéé foncifoncièère agricole dere agricole de
19621962 àà nos jours sur le territoire de la wilaya de Tizinos jours sur le territoire de la wilaya de Tizi--Ouzou.Ouzou.

cc. La nature des probl. La nature des problèèmes qui se posent au foncier industrielmes qui se posent au foncier industriel
dans la wilaya de Tizidans la wilaya de Tizi--Ouzou.Ouzou.

dd. Le foncier destin. Le foncier destinéé aux zones daux zones d’’expansion touristiques (ZET).expansion touristiques (ZET).
LeLe 33èème sousme sous--chapitrechapitre aa ééttéé consacrconsacréé àà une analyseune analyse
ééconomique des obstacles majeurs susceptibles dconomique des obstacles majeurs susceptibles d’’entraver laentraver la
rrééalisation des objectifs de dalisation des objectifs de dééveloppement dans la wilaya developpement dans la wilaya de
TiziTizi--OuzouOuzou. Quatre pr. Quatre prééalables majeurs ontalables majeurs ont ééttéé retenus dans laretenus dans la
perspective de surmonter ces obstaclesperspective de surmonter ces obstacles ::



-- La nLa néécessitcessitéé dd’’un dun déébat sur la centralisation / dbat sur la centralisation / déécentralisationcentralisation
au sujet des collectivitau sujet des collectivitéés territoriales locales.s territoriales locales.
-- La question de lLa question de l’’utilisation efficace et optimale des ressourcesutilisation efficace et optimale des ressources
managmanagéériales.riales.
-- La problLa probléématique de lmatique de l’’utilisation rationnelle des ressourcesutilisation rationnelle des ressources
financifinancièères mobilisres mobiliséées.es.
-- La nLa néécessitcessitéé de dde déépasser la crise de productivitpasser la crise de productivitéé et det d’’efficacitefficacitéé
du systdu systèème productif local, crise qui sme productif local, crise qui s’’explique par la mise enexplique par la mise en
place de systplace de systèèmes de formation et de qualification inadaptmes de formation et de qualification inadaptééss
aux exigences dictaux exigences dictéées par la compes par la compéétitivittitivitéé internationale maisinternationale mais
aussi de laussi de l’’absence de traditions locales dabsence de traditions locales d’’innovation etinnovation et
ll’’inexistence dinexistence d’’activitactivitéés industrielles innovantes.s industrielles innovantes.
Concernant la problConcernant la probléématique de lmatique de l’’urbanisation en Algurbanisation en Algéérie etrie et
dans le reste du monde (particulidans le reste du monde (particulièèrement auxrement aux EtatsEtats--UnisUnis et enet en
France), il est utile de rappeler quatre faits majeurs ayantFrance), il est utile de rappeler quatre faits majeurs ayant
marqumarquéé ll’é’évolution et les principales tendances de la croissancevolution et les principales tendances de la croissance
urbaine lors de ces deux derniurbaine lors de ces deux dernièères dres déécenniescennies ; ces faits peuvent; ces faits peuvent
être illustrêtre illustrééss àà partirpartir ::



11 –– d’une répartition géographique et spatiale inégale de
la population urbaine sur le territoire national algérien,
urbanisation qui s’est malheureusement réalisé dans des
conditions généralement désastreuses
2 – Les modèles urbains Américains et Français restent
les références internationales en matière de politique de
la ville
3 – la première loi-cadre d’orientation de la ville dans
l’histoire du pays a tardé à voir le jour et qui consacre
l’avènement d’une nouvelle politique de gestion urbaine
(il s’agit d’un texte législatif de 26 articles répartis sur 6
chapitres et diffusé en février 2006). La nouveauté de
cette loi réside dans les dispositions récentes à mettre
en place pour concevoir une nouvelle approche qui
permette d’anticiper les erreurs d’appréciation commises
par le passé.
4 – les villes moteur de la croissance économique : lieux
de concentration des technologies avancées et de
foisonnement des réseaux modernes de l’information et
de la communication dans un contexte international
économique mondialisé et financier globalisé.



La densité élevée de population (foyer de relations et
d’interdépendances humaines), la proximité géographique
entre les différents acteurs socio-économiques permettent
aux grandes métropoles de se doter de multiples
avantages que requiert l’économie contemporaine. Elles
sont des points de convergence de tous les réseaux,
matériels et immatériels (autoroutes, gares, aéroports,
mais aussi télécommunications, réseaux d’interrelations et
de connexions entre les personnes), qui font de la ville un
point focal de la société de l’information qui se dessine à
grande vitesse.

Cette remontée du fait urbain correspond au nouveau
paradigme techno-économique, marqué par une
prédominance croissante des fonctions « intelligentes » :
formation, recherche, traitement de l’information,
logistique, etc. Or, la production et la coordination de ces
nouvelles matières premières s’opèrent au cœur des villes,
qui deviennent ainsi une composante majeure de la
nouvelle organisation de la production.



Dans les circonstances dDans les circonstances d’’aujourdaujourd’’hui,hui, les entreprisesles entreprises
recherchent lesrecherchent les ««territoires richesterritoires riches»»;; richesriches dede
compcompéétences diversifitences diversifiééeses, aux rapports intenses entre les, aux rapports intenses entre les
acteurs et oacteurs et oùù se dse dééveloppe une dynamique endogveloppe une dynamique endogèènene
suffisante pour attirer des acteurs exogsuffisante pour attirer des acteurs exogèènes.nes.

La mondialisation, fautLa mondialisation, faut--il le rappeler, sil le rappeler, s’’est exprimest expriméé dd’’abordabord
dans le domainedans le domaine ééconomique avec le rôle accru des grandesconomique avec le rôle accru des grandes
firmes multinationales. Lafirmes multinationales. La prpréé--ééminenceminence du secteur privdu secteur privéé dansdans
ce mouvement a inflce mouvement a inflééchi et affaibli le rôle deschi et affaibli le rôle des ÉÉtats danstats dans
ll’’orientation et le contrôle du dorientation et le contrôle du dééveloppementveloppement ééconomiqueconomique
national et international.national et international.

Corollaire de cetteCorollaire de cette éévolution, la concurrence pour attirer lesvolution, la concurrence pour attirer les
investissements et les capitaux privinvestissements et les capitaux privéés ss s’’est beaucoupest beaucoup
accentuaccentuéée. Dans cettee. Dans cette compcompéétitiontition,, les villesles villes jouentjouent
souventsouvent un rôleun rôle--clcléé. C. C’’est par rapportest par rapport àà elles, auxelles, aux
avantages et au cadre de vie quavantages et au cadre de vie qu’’elles offrent,elles offrent, que sontque sont
prises les dprises les déécisions de localisation des investissementscisions de localisation des investissements,,
qui seront dqui seront dééterminantes pour le devenirterminantes pour le devenir ééconomique du paysconomique du pays
tout entiertout entier..



Les gestionnaires des villesLes gestionnaires des villes sont ainsi conduitssont ainsi conduits àà bâtirbâtir
des stratdes stratéégies de dgies de dééveloppement localveloppement local qui intqui intèègrent legrent le
marketing et les principes modernes du managementmarketing et les principes modernes du management
administratif, bancaire et celui des entreprises pour attireradministratif, bancaire et celui des entreprises pour attirer
ll’’investissement privinvestissement privéé. Les municipalit. Les municipalitéés qui ne seront pass qui ne seront pas
capables de scapables de s’’intintéégrer dans cet univers de compgrer dans cet univers de compéétitiontition
seront exclues du rseront exclues du rééseau mondial des villes.seau mondial des villes.

La troisiLa troisièème et dernime et dernièère partiere partie de notre travail dede notre travail de
recherche pose la question centrale de savoir dans quellerecherche pose la question centrale de savoir dans quelle
mesure il serait possible demesure il serait possible de prprééserver lesserver les éécosystcosystèèmesmes
locaux naturels (maritimes, agricoles, montagnardslocaux naturels (maritimes, agricoles, montagnards
et forestiers)et forestiers) riches et diversifiriches et diversifiéés mais vulns mais vulnéérables quirables qui
caractcaractéérisent le territoire de la wilaya de Tizirisent le territoire de la wilaya de Tizi--Ouzou etOuzou et
intintéégrer cette prgrer cette prééoccupationoccupation éécologique majeure dans lecologique majeure dans le
cadre de lacadre de la problprobléématique environnementale dumatique environnementale du
ddééveloppement durableveloppement durable ; c; c’’est ce que nous nousest ce que nous nous
proposons dproposons d’’examiner dansexaminer dans les chapitres suivants Vles chapitres suivants V etet
VIVI qui vont structurerqui vont structurer la troisila troisièème et dernime et dernièère partiere partie dede
notre thnotre thèèse intitulse intitulééee :: «« La question de lLa question de l’’intintéégration degration de
la dimension environnementale dans lela dimension environnementale dans le
ddééveloppement local et la structuration de lveloppement local et la structuration de l’’espaceespace
de la Grande Kabyliede la Grande Kabylie »»..



TroisiTroisièèmepartiemepartie

Laquestion delLaquestion del ’’intintéégrationgration
dela dimensiondela dimension

environnementaledans leenvironnementaledans le
ddééveloppementlocal etlaveloppementlocal etla

structurationde lstructurationde l’’espacedeespacede
lala GrandeGrande--KabylieKabylie



Introduction de la troisiIntroduction de la troisièème partieme partie
La deuxiLa deuxièème partie de notre thme partie de notre thèèse consacrse consacrééee àà la problla probléématiquematique
ééconomique et spatiale du dconomique et spatiale du dééveloppement local nous a permis d'veloppement local nous a permis d'ééluciderlucider
et de montrer l'impact de la politique nationale de det de montrer l'impact de la politique nationale de dééveloppement surveloppement sur
l'organisation spatiale de la wilaya de Tizil'organisation spatiale de la wilaya de Tizi--Ouzou.Ouzou.

ValorisValoriséées par le capital agraire et commercial colonial, les plaineses par le capital agraire et commercial colonial, les plaines
agricoles de la vallagricoles de la valléée due du SSéébaoubaou deviendront aprdeviendront aprèès l'inds l'indéépendance le lieupendance le lieu
principal de la croissanceprincipal de la croissance ééconomique de la rconomique de la réégion fondgion fondéée sur lae sur la
dynamique spatiale nouvelle ville / industrie, laissant les montdynamique spatiale nouvelle ville / industrie, laissant les montagnes et lesagnes et les
zones côtizones côtièères dans une situation de sousres dans une situation de sous-- ééquipement assez inquiquipement assez inquiéétante.tante.
Comme nous l'avons prComme nous l'avons prééccéédemment montrdemment montréé ((chapitre III, souschapitre III, sous--
chapitre 3chapitre 3), la croissance urbaine r), la croissance urbaine réésultant des choix contenus dans lasultant des choix contenus dans la
stratstratéégie alggie algéérienne de drienne de dééveloppement aveloppement a ééttéé ggéénnéératrice d'inratrice d'inéégalitgalitééss
sociales importantes (primautsociales importantes (primautéé de l'de l'ééconomique sur le social) mais aussi,conomique sur le social) mais aussi,
de dde dééssééquilibres territoriaux assez prononcquilibres territoriaux assez prononcéés (dominance de l'urbain sur les (dominance de l'urbain sur le
rural) aux niveaux national et local.rural) aux niveaux national et local.

Le mode d'organisation territorial impulsLe mode d'organisation territorial impulséé par les pouvoirs publics a induitpar les pouvoirs publics a induit
une dynamique spatiale nouvelle fondune dynamique spatiale nouvelle fondéée sur la relation ville / industriee sur la relation ville / industrie
privilpriviléégiant ainsi les activitgiant ainsi les activitéés tertiairess tertiaires-- urbaines et accessoirement cellesurbaines et accessoirement celles
associassociéées aux activites aux activitéés secondairess secondaires-- industrielles au dindustrielles au déétriment des emploistriment des emplois
du secteur primaire (agriculture,du secteur primaire (agriculture, éélevage, pêche, et forêtlevage, pêche, et forêt……).).



Le recul inquiLe recul inquiéétant des performances du secteur agricole localtant des performances du secteur agricole local
(rendements limit(rendements limitéés des productions cs des productions céérrééalialièères et laitires et laitièères, criseres, crise
multiforme de l'agriculture de montagne : olmultiforme de l'agriculture de montagne : olééiculture,iculture,
arboriculture fruitiarboriculture fruitièère, apiculture,re, apiculture,……), accentu), accentuéé du fait de ladu fait de la
rrééduction notable des superficies des terresduction notable des superficies des terres àà vocation agricolevocation agricole
sous l'effet d'une urbanisation effrsous l'effet d'une urbanisation effréénnéée et envahissante (voire et envahissante (voir
notamment notrenotamment notre chapitre V, souschapitre V, sous-- chapitre 2, section 4chapitre 2, section 4),),
justifie aisjustifie aiséément le choix de notre troisiment le choix de notre troisièème problme probléématiquematique
essentiellement centressentiellement centréée sur des pre sur des prééoccupations d'ordreoccupations d'ordre
environnementales.environnementales.

Le dLe dééveloppement local caractveloppement local caractééristique de la wilaya de Tiziristique de la wilaya de Tizi--
Ouzou fondOuzou fondéé sur la dynamique spatiale ville / industrie a induit,sur la dynamique spatiale ville / industrie a induit,
ces quatre dernices quatre dernièères dres déécennies, une extension spectaculaire descennies, une extension spectaculaire des
agglomaggloméérations urbaines et l'implantation d'un tissu industriel surrations urbaines et l'implantation d'un tissu industriel sur
des sites faciles d'accdes sites faciles d'accèès (les plaines agricoles fertiles localiss (les plaines agricoles fertiles localiséées lees le
long de la valllong de la valléée due du SSéébaoubaou :: TadmaitTadmait,, DraâDraâ--BenBen--KheddaKhedda, Tizi, Tizi--
Ouzou,Ouzou, OuedOued--AAïïssissi,, TamdaTamda,, FrFrééhaha,, AzazgaAzazga).).



Les processus d'urbanisation et d'industrialisation caractLes processus d'urbanisation et d'industrialisation caractééristiquesristiques
de la wilaya de Tizide la wilaya de Tizi--Ouzou ont gOuzou ont géénnéérréé la multiplication d'une sla multiplication d'une séérierie
de facteurs nde facteurs néégatifs risquant de mettre en pgatifs risquant de mettre en pééril l'ril l'ééquilibre desquilibre des
structures territoriales et sociales mais aussi de menacer celuistructures territoriales et sociales mais aussi de menacer celui dudu
systsystèèmeme éécologique local dans son ensemble.cologique local dans son ensemble.

Parmi ces facteurs pervers, nous retiendrons :Parmi ces facteurs pervers, nous retiendrons :
-- une gestion municipale irrationnelle et anarchique en matiune gestion municipale irrationnelle et anarchique en matièère dere de
rréécupcupéération des ordures mration des ordures méénagnagèères.res.
-- une pollution atmosphune pollution atmosphéérique accenturique accentuéée (dans les grands centrese (dans les grands centres

urbains) par un parc automobile en croissance exponentielle.urbains) par un parc automobile en croissance exponentielle.
-- les rejets des implantations industrielles locales.les rejets des implantations industrielles locales.
-- les dles dééchets solides urbains accumulchets solides urbains accumuléés par les infrastructuress par les infrastructures
publiques, sanitairespubliques, sanitaires ……....
-- les eaux usles eaux uséées stagnantes etes stagnantes et éévacuvacuééeses àà ciel ouvertciel ouvert àà proximitproximitéé
des stations balndes stations balnééaires.aires.
-- un patrimoine forestier local sans cesse menacun patrimoine forestier local sans cesse menacéé par despar des
incendies et une crise sincendies et une crise séécuritaire bien loin d'avoir trouver unecuritaire bien loin d'avoir trouver une
issue favorable ou un dissue favorable ou un déénouement salutaire.nouement salutaire.



Enfin la problEnfin la probléématique de cette troisimatique de cette troisièème partie s'articulerame partie s'articulera
autour de la question de l'intautour de la question de l'intéégration de la dimensiongration de la dimension
environnementaleenvironnementale àà travers la politique de dtravers la politique de dééveloppementveloppement
local et la structuration de l'espace de lalocal et la structuration de l'espace de la GrandeGrande--KabylieKabylie sursur
une longue pune longue péériode historiqueriode historique,, et ceet ce àà travers :travers :

-- la dotation naturelle etla dotation naturelle et éécologique de l'espace kabyle.cologique de l'espace kabyle.
-- la dotation, par consla dotation, par consééquent, infrastructurelle en vue de promouvoirquent, infrastructurelle en vue de promouvoir

ll’’espace montagnard et l'activitespace montagnard et l'activitéé artisanale et touristique.artisanale et touristique.
-- la pertinence de l'activitla pertinence de l'activitéé touristique dans la dtouristique dans la dééfinition d'unefinition d'une

politique de dpolitique de dééveloppement local pour une rveloppement local pour une réégion qui ne dispose pas degion qui ne dispose pas de
ressources miniressources minièères.res.

-- au vu de cette richesse naturelle, infrastructurelle et de la pau vu de cette richesse naturelle, infrastructurelle et de la pertinenceertinence
de l'activitde l'activitéé touristique, l'environnement s'en trouve soit dtouristique, l'environnement s'en trouve soit déégradgradéé ::
ddéécharges sauvages, pollutions en tous genres, rejets industriels,charges sauvages, pollutions en tous genres, rejets industriels,
nuisances gnuisances géénnéérréées par le vieillissement du parc automobile, etc.es par le vieillissement du parc automobile, etc.…… soitsoit
protprotééggéé par une rpar une rééglementation, une taxation, le civisme ou des actionsglementation, une taxation, le civisme ou des actions
de marketing territorial.de marketing territorial.

Nous tenterons de montrer dans les chapitres qui suivronNous tenterons de montrer dans les chapitres qui suivront si lat si la
dimension environnementale est prise ou non en considdimension environnementale est prise ou non en considéération dans laration dans la
politique de dpolitique de dééveloppement local d'une part et d'autre part d'analyserveloppement local d'une part et d'autre part d'analyser
les implications ou les effets induits sur l'espace de lales implications ou les effets induits sur l'espace de la GrandeGrande--KabylieKabylie??



C'est dans cette perspective de rC'est dans cette perspective de rééflexion que nous avonsflexion que nous avons
conconççu etu et éélaborlaboréé l'articulation et le contenu des deuxl'articulation et le contenu des deux
derniers chapitres de notre thderniers chapitres de notre thèèse; ainsi lese; ainsi le chapitre Vchapitre V serasera
consacrconsacréé àà la problla probléématique de la protection dematique de la protection de
l'environnement naturel dans la wilaya de Tizil'environnement naturel dans la wilaya de Tizi--OuzouOuzou..
QuantQuant au chapitre VIau chapitre VI, notre, notre vision sera fondvision sera fondéée sur unee sur une
approcheapproche ééconomique etconomique et éécologique "prospectiviste"cologique "prospectiviste" avecavec
le souci d'intle souci d'intéégrer ngrer néécessairement lescessairement les éécosystcosystèèmes naturelsmes naturels
locaux (maritimes, montagnards, agricoles et forestiers)locaux (maritimes, montagnards, agricoles et forestiers)
sensibles ou vulnsensibles ou vulnéérables dans la problrables dans la probléématiquematique
environnementale du denvironnementale du dééveloppement durableveloppement durable..



Introduction du chapitre VIntroduction du chapitre V
Le chapitre VLe chapitre V pose la question de savoir dans quelle mesure il seraitpose la question de savoir dans quelle mesure il serait

possible de sauvegarder lpossible de sauvegarder l’’environnement naturel de la wilaya de Tizienvironnement naturel de la wilaya de Tizi--OuzouOuzou
connu pour la richesse et la diversitconnu pour la richesse et la diversitéé de sesde ses éécosystcosystèèmes (faune et floremes (faune et flore
maritimes, agricoles, montagnardes et forestimaritimes, agricoles, montagnardes et forestièères), et avec quels moyensres), et avec quels moyens ??

Pour tenter de rPour tenter de réépondrepondre àà cette problcette probléématique fondamentale, notrematique fondamentale, notre
ddéémarche sera guidmarche sera guidéée par quatre pistes de par quatre pistes d’’investigations qui nous permettrontinvestigations qui nous permettront
de progresser dans les directions suivantesde progresser dans les directions suivantes ::

DansDans le sousle sous--chapitre 1chapitre 1, nous mettrons l, nous mettrons l’’accent suraccent sur la nla néécessitcessitéé dd’’uneune
approcheapproche ééconomique de lconomique de l’’environnementenvironnement en procen procéédant ddant d’’abordabord àà une brune brèèveve
rréétrospective historique des politiques de ltrospective historique des politiques de l’’environnementenvironnement (section 1)(section 1)..
Dans un deuxiDans un deuxièème temps, nous dme temps, nous dééfinironsfinirons le développement durable en nousen nous
basant sur plusieurs formulationsbasant sur plusieurs formulations (section 2)(section 2). En troisi. En troisièème lieu, nousme lieu, nous
prpréésenteronssenterons les outils de l’économie de l’environnement comme instrumentsinstruments
se situantse situant àà la croisla croiséée des the des thééoriesories ééconomiquesconomiques (section 3)(section 3). Enfin nous. Enfin nous
terminerons ce sousterminerons ce sous--chapitre en rappelant quechapitre en rappelant que l’économie de
l’environnement repose largement sur une approche néo-classique de
l’économie, au sein de laquelle la notion dau sein de laquelle la notion d’’efficacitefficacitéé ééconomique tient un rôleconomique tient un rôle
centralcentral(section 4(section 4:: ééllééments de microments de micro--ééconomie et dconomie et d’é’économie publiqueconomie publique))..

CHAPITRE VCHAPITRE V : PROBLEMATIQUE DE LA PROTECTION: PROBLEMATIQUE DE LA PROTECTION
DE LDE L’’ENVIRONNEMENT NATURELENVIRONNEMENT NATUREL
DANS LA WILAYA DE TIZIDANS LA WILAYA DE TIZI--OUZOUOUZOU



Le Sous chapitre 2Le Sous chapitre 2, pose la, pose la problprobléématique centrale de lamatique centrale de la
protection de lprotection de l’’environnement naturel dans la wilaya de Tizienvironnement naturel dans la wilaya de Tizi--
ouzououzou. Apr. Aprèès avoir rappels avoir rappeléé les obstacles et les contraintesles obstacles et les contraintes
multiples auxquelles nous avonsmultiples auxquelles nous avons ééttéé confrontconfrontéés et ayant limits et ayant limitéé
nos investigations empiriques, nous avons procnos investigations empiriques, nous avons procééddéé àà uneune
identification des ressources touristiques localesidentification des ressources touristiques locales àà partir dpartir d’’unun
diagnostic et de la localisation gdiagnostic et de la localisation gééographique de cette activitographique de cette activitéé
(section 1)(section 1)..

LL’’offre de produits touristiques de laoffre de produits touristiques de la GrandeGrande--KabylieKabylie pourrapourra
être apprêtre apprééciciééee àà partirpartir dd’’un essai dun essai d’é’évaluation empirique desvaluation empirique des
potentialitpotentialitéés localess locales (section 2)(section 2).. Dans un troisiDans un troisièème temps, ilme temps, il
ss’’agiraagira dd’é’évaluer les potentialitvaluer les potentialitééss ééconomiques naturellesconomiques naturelles
(agricoles, hydriques, halieutiques et foresti(agricoles, hydriques, halieutiques et forestièères)res) (section 3)(section 3)..
Enfin,Enfin, la dernila dernièère section (4)re section (4) sera consacrsera consacrééee àà ll’’analyse desanalyse des
dommages causdommages causééss àà ll’’environnement naturel localenvironnement naturel local par lespar les
processus dprocessus d’’urbanisationurbanisation-- industrialisation, les incendies desindustrialisation, les incendies des
bassins forestiers et la crise sbassins forestiers et la crise séécuritaire ayant gravementcuritaire ayant gravement
affectaffectéé la wilaya de Tizila wilaya de Tizi--ouzou cette derniouzou cette dernièère dre déécennie.cennie.



Le sousLe sous--chapitre 3chapitre 3 sera consacrsera consacréé àà la nla néécessitcessitéé
de renforcer le dispositif juridique etde renforcer le dispositif juridique et
rrééglementaire, tout comme le recours auxglementaire, tout comme le recours aux
instrumentsinstruments ééconomiques et financiers pourconomiques et financiers pour
rrééguler lguler l’’usage de lusage de l’’environnement senvironnement s’’avavéérerarera
indispensable. Dans cette perspective deindispensable. Dans cette perspective de
rrééflexion, nous prflexion, nous préésenterons successivementsenterons successivement ::
-- les instruments rles instruments rééglementairesglementaires (section 1)(section 1)..
-- les instrumentsles instruments ééconomiques et financiersconomiques et financiers
(section 2)(section 2)..
-- les problles problèèmes restantmes restant àà rréésoudresoudre (section 3)(section 3)..



Conclusiondu chapitreVConclusiondu chapitreV
Ce cinquiCe cinquièème chapitre consacrme chapitre consacréé àà la problla probléématique de lamatique de la

protection de lprotection de l’’environnement naturel dans la wilaya de Tizienvironnement naturel dans la wilaya de Tizi--
ouzououzou (Ex ,(Ex , GrandeGrande--KabylieKabylie)), nous a permis, nous a permis ::
-- de mettre lde mettre l’’accent suraccent sur la nla néécessitcessitéé dd’’une approcheune approche ééconomiqueconomique
de lde l’’environnementenvironnement ((SousSous--chapitre 1chapitre 1))
-- de poser la question centrale de la prde poser la question centrale de la prééservation de notreservation de notre
systsystèèmeme éécologique localcologique local ((Sous chapitre 2Sous chapitre 2))
--dd’’insister sur le caractinsister sur le caractèère impre impéératif visantratif visant àà renforcer lerenforcer le
dispositif juridique et rdispositif juridique et rééglementaire et de recourir auxglementaire et de recourir aux
instrumentsinstruments ééconomiques et financiers pour rconomiques et financiers pour rééguler lguler l’’usage deusage de
ll’’environnementenvironnement ((SousSous--chapitre 3chapitre 3))..

LeLe chapitre suivantchapitre suivant, intitul, intituléé :: ««la projection de lla projection de l’’espace dans leespace dans le
futurfutur »» a pour pra pour prééoccupation majeure la noccupation majeure la néécessitcessitéé dd’’intintéégrer les zonesgrer les zones
localeslocales éécologiquement sensibles (ou vulncologiquement sensibles (ou vulnéérables), essentiellement lesrables), essentiellement les
espaces côtiers, montagnards, agricoles et forestiers dansespaces côtiers, montagnards, agricoles et forestiers dans lala
problprobléématique environnementale du dmatique environnementale du dééveloppement durableveloppement durable..

CC’’est surtout dans cetteest surtout dans cette logique prospectivistelogique prospectiviste sociosocio--ééconomique,conomique,
éécologique et environnementale que nous avons concologique et environnementale que nous avons conççu,u, éélaborlaboréé etet
rréédigdigéé le contenu du dernierle contenu du dernier chapitre, VIchapitre, VI,, de notre thde notre thèèse.se.



CHAPITRE VICHAPITRE VI :: LA PROJECTION DE LLA PROJECTION DE L’’ESPACE DANS LEESPACE DANS LE
FUTURFUTUR : LA NECESSITE D: LA NECESSITE D’’INTEGRER LES ZONESINTEGRER LES ZONES
ECOLOGIQUEMENT SENSIBLES (OU VULNERABLES)ECOLOGIQUEMENT SENSIBLES (OU VULNERABLES)
LOCALES DANS LA PROBLEMATIQUELOCALES DANS LA PROBLEMATIQUE
ENVIRONNEMENTALE DU DEVELOPPEMENT DURABLE.ENVIRONNEMENTALE DU DEVELOPPEMENT DURABLE.

Introduction au chapitreIntroduction au chapitre VIVI
Le chapitre VILe chapitre VI intitulintituléé «« la projection de lla projection de l’’espace dans leespace dans le
futurfutur »» est centrest centréé sur la nsur la néécessitcessitéé dd’’intintéégrer les zonesgrer les zones
éécologiquement sensibles (ou vulncologiquement sensibles (ou vulnéérables) locales dans larables) locales dans la
problprobléématique environnementale du dmatique environnementale du dééveloppement durable.veloppement durable.

Cette prCette prééoccupation majeure est dictoccupation majeure est dictéée par un certaine par un certain
nombre de considnombre de considéérations et contraintes ayant drations et contraintes ayant dééjjàà fait lfait l’’objet deobjet de
plusieurs dplusieurs déébatsbats àà ll’é’échelle internationale (protocole de Kyoto, gazchelle internationale (protocole de Kyoto, gaz
àà effet de serre, deffet de serre, dééforestation, dforestation, déésertificationsertification …….). C.). C’’est dans cetteest dans cette
perspective de rperspective de rééflexion que nous avons conflexion que nous avons conççu etu et éélaborlaboréé lele
contenu ducontenu du premier souspremier sous--chapitrechapitre axaxéé sur le fait que lasur le fait que la
prprééservation des ressources naturelles constitue uneservation des ressources naturelles constitue une
problprobléématique environnementale mondiale dmatique environnementale mondiale déépassant le cadrepassant le cadre
spatial dspatial d’’une rune réégion ou dgion ou d’’un pays .un pays .



Dans leDans le deuxideuxièème sousme sous--chapitrechapitre, nous nous efforcerons de mettre en, nous nous efforcerons de mettre en
éévidence les stratvidence les stratéégies spatiales etgies spatiales et ééconomiques locales qui devrontconomiques locales qui devront
nnéécessairement prendre en compte la contrainte environnementale.cessairement prendre en compte la contrainte environnementale.
CellesCelles--ci pourraientci pourraient ééventuellement sventuellement s’’articuler autour dearticuler autour de ::
ll’’amaméénagement du littoral et sa protectionnagement du littoral et sa protection (section 1)(section 1);;
la promotion de lla promotion de l’’espace montagnard, la restauration des sols et bassinsespace montagnard, la restauration des sols et bassins
forestiers, la rforestiers, la rééhabilitation de lhabilitation de l’’artisanat traditionnel local et laartisanat traditionnel local et la
prprééservation des ressources hydriquesservation des ressources hydriques (section 2)(section 2);;
--Les autres stratLes autres stratéégies spatiales du futur (section 3) devraientgies spatiales du futur (section 3) devraient
ss’’inscrire dans une logique environnementale multiforme visantinscrire dans une logique environnementale multiforme visant
àà freiner la croissance urbaine dans la perspective de prfreiner la croissance urbaine dans la perspective de prééserverserver
les terresles terres àà vocation agricole,vocation agricole, maitrisermaitriser les flux migratoires (desles flux migratoires (des
campagnes vers les villes), valoriser et protcampagnes vers les villes), valoriser et protééger les espacesger les espaces
naturelsnaturels àà vocation touristique, dvocation touristique, déélocaliser les activitlocaliser les activitééss
industrielles polluantesindustrielles polluantes ……..
Enfin dans leEnfin dans le dernier sousdernier sous--chapitrechapitre de notre thde notre thèèse nous focaliseronsse nous focaliserons
notre intnotre intéérêt sur la nrêt sur la néécessitcessitéé de poser la problde poser la probléématique de lamatique de la
mobilisation des ressources financimobilisation des ressources financièères, de lres, de l’’utilisation efficace etutilisation efficace et
optimale des capacitoptimale des capacitéés manags managéériales techniques et scientifiques ainsi queriales techniques et scientifiques ainsi que
la mise enla mise en œœuvre impuvre impéérative drative d’’un dispositif institutionnel dun dispositif institutionnel déécentraliscentraliséé,,
juridique et rjuridique et rééglementaire de lglementaire de l’’environnement, indispensableenvironnement, indispensable àà lala
protection des espacesprotection des espaces éécologiques locaux vulncologiques locaux vulnéérables.rables.



Conclusiondu chapitreVIConclusiondu chapitreVI
Le dernier chapitre intitulé « la projection de l’espace dans

le futur » a été centré sur la nécessité d’intégrer les zones
écologiquement sensibles (ou vulnérables) locales dans la
problématique environnementale du développement durable.

Cette préoccupation majeure a été dictée par un certain nombre
de problèmes écologiques et contraintes naturelles ayant déjà fait
l’objet de plusieurs débats à l’échelle internationale (protocole de
kyoto, gaz à effet de serre, déforestation, désertification ….). C’est
dans cette perspective de réflexion que nous avons conçu et élaboré
le contenu du premier sous-chapitre axé sur le fait que la
préservation des ressources naturelles constitue une problématique
environnementale mondiale dépassant le cadre spatial d’une région
ou d’un pays.

Dans le deuxième sous-chapitre nous nous sommes efforcés
de mettre en évidence les stratégies spatiales et économiques
locales susceptibles de prendre nécessairement en considération la
contrainte environnementale .Celles-ci devraient notamment
privilégier :



-- ll’’amaméénagement du littoral et sa protectionnagement du littoral et sa protection (section 1)(section 1)
-- la promotion de lla promotion de l’’espace montagnard, la restauration des sols etespace montagnard, la restauration des sols et
bassins forestiers, la rbassins forestiers, la rééhabilitation des mhabilitation des méétiers traditionnels (artisanattiers traditionnels (artisanat
local) et la prlocal) et la prééservation des ressources hydriquesservation des ressources hydriques (section 2)(section 2)..

Les autres stratLes autres stratéégies spatiales du futurgies spatiales du futur (section 3)(section 3) ss’’inscriront dansinscriront dans
une logique environnementale multiforme visantune logique environnementale multiforme visant àà freiner lafreiner la
croissance urbaine dans le souci de prcroissance urbaine dans le souci de prééserver les plaines fertilesserver les plaines fertiles àà
vocation agricole, mavocation agricole, maîîtriser les flux migratoires (des campagnes verstriser les flux migratoires (des campagnes vers
les villes),valoriser et protles villes),valoriser et protééger les espaces naturels etger les espaces naturels et éécologiquescologiques àà
vocation touristique,dvocation touristique,déélocaliser les activitlocaliser les activitéés industrielles polluantes ,s industrielles polluantes ,
encourager les initiatives locales susceptibles de favoriserencourager les initiatives locales susceptibles de favoriser
ll’’implantation dimplantation d’’unitunitéés sps spéécialiscialiséées dans la res dans la réécupcupéération et leration et le
recyclage des drecyclage des dééchetschets ……..
Enfin, dansEnfin, dans le dernier sousle dernier sous--chapitrechapitre de notre thde notre thèèse, notre intse, notre intéérêt arêt a ééttéé
focalisfocaliséé sur la nsur la néécessitcessitéé de poser la problde poser la probléématique de la mobilisation desmatique de la mobilisation des
ressources financiressources financièèresres (section1)(section1), de l, de l’’utilisation efficace et optimale desutilisation efficace et optimale des
capacitcapacitéés manags managéériales techniques et scientifiquesriales techniques et scientifiques
(formation,recherche,d(formation,recherche,dééveloppement)veloppement) (section 2)(section 2),, ainsi que la mise enainsi que la mise en
œœuvre impuvre impéérative drative d’’un dispositif institutionnel dun dispositif institutionnel déécentraliscentraliséé, juridique et, juridique et
rrééglementaire,de lglementaire,de l’’environnement indispensablesenvironnement indispensables àà la protection desla protection des
espacesespaces éécologiques locaux vulncologiques locaux vulnéérablesrables (section 3)(section 3) et adaptet adaptéés auxs aux
contraintes naturelles etcontraintes naturelles et éécologiques spcologiques spéécifiques de la wilaya de Tizicifiques de la wilaya de Tizi--ouzou .ouzou .



Conclusion de la troisiConclusion de la troisièème partieme partie : vers un: vers un
ddééveloppement local caractveloppement local caractééristique desristique des

spspéécificitcificitééss ggééoo--éécologiquescologiques et des potentialitet des potentialitééss

ééconomiques de laconomiques de la GrandeGrande--KabylieKabylie??
La troisiLa troisièème et dernime et dernièère partie de notre thre partie de notre thèèsese
consacrconsacrééee àà «« la question de lla question de l’’intintéégration de lagration de la
dimension environnementale dans ledimension environnementale dans le
ddééveloppement local et la structuration de lveloppement local et la structuration de l’’espaceespace
de la Grande Kabyliede la Grande Kabylie »» nous a permisnous a permis ::
11-- dede poser la problposer la probléématique de la protection dematique de la protection de
ll’’environnement naturel dans la wilaya de Tizienvironnement naturel dans la wilaya de Tizi--
Ouzou (chapitre V)Ouzou (chapitre V).. Pour tenter dPour tenter d’’apporter certainsapporter certains
ééllééments de rments de rééponses, trois pistes essentielles de rponses, trois pistes essentielles de rééflexionflexion
ont guidont guidéé notre dnotre déémarche qui amarche qui a ééttéé principalementprincipalement
articularticulééee àà partir des souspartir des sous ––chapitres suivantschapitres suivants ::
-- la nla néécessitcessitéé dd’’une approcheune approche ééconomique deconomique de
ll’’environnement a constituenvironnement a constituéé la substance thla substance thééorique duorique du
premier souspremier sous--chapitrechapitre..



Dans le suivantDans le suivant (sous chapitre 2)(sous chapitre 2) il ail a ééttéé question dquestion d’’identifieridentifier
lesles éécosystcosystèèmes naturels locaux, riches et diversifimes naturels locaux, riches et diversifiéés, terrestres ets, terrestres et
maritimes de notre zone dmaritimes de notre zone d’é’étude (retenue comme champtude (retenue comme champ
expexpéérimental drimental d’’observation et dobservation et d’’investigation) en attirantinvestigation) en attirant
ll’’attention sur le fait quattention sur le fait qu’’ils restaient vulnils restaient vulnéérables en raison desrables en raison des
multiples agressions extmultiples agressions extéérieures que subissait lrieures que subissait l’’environnementenvironnement
naturel (exemplenaturel (exemple : urbanisation des plaines fertiles de la vall: urbanisation des plaines fertiles de la valléée due du
SSéébaoubaou ,incendies des bassins forestiers, pollution atmosph,incendies des bassins forestiers, pollution atmosphéériquerique
(au centre des agglom(au centre des aggloméérations urbaines) grations urbaines) géénnéérréée par un parce par un parc
automobile en croissance exponentielleautomobile en croissance exponentielle …….)..).
Quant auQuant au dernier sousdernier sous--chapitrechapitre, il r, il réépondpond àà une prune prééoccupationoccupation
majeuremajeure : celui de combler un vide institutionnel juridique et: celui de combler un vide institutionnel juridique et
lléégislatif, dgislatif, d’’ooùù la nla néécessitcessitéé de sde s’’appuyer sur un dispositifappuyer sur un dispositif
rrééglementaire (lois importantes pour combattre les pollutionsglementaire (lois importantes pour combattre les pollutions
multiples dans le cadre du dmultiples dans le cadre du dééveloppement durable) et le recoursveloppement durable) et le recours
aux instrumentsaux instruments ééconomiques et financiers pour rconomiques et financiers pour rééguler lguler l’’usageusage
de lde l’’environnement.environnement.
Enfin parmi les problEnfin parmi les problèèmes importants restantmes importants restant àà rréésoudre noussoudre nous
avons citavons citéé ::
-- la dla déétermination dtermination d’’un taux efficace des taxes.un taux efficace des taxes.
-- la formation impla formation impéérative drative d’é’économistes de lconomistes de l’’environnement.environnement.
-- la levla levéée de d’’obstacles institutionnels etc.obstacles institutionnels etc.……..



22-- dd’é’évoquer lavoquer la «« projection de notre espaceprojection de notre espace ggééonomiqueonomique
dans le futurdans le futur »» en focalisant notre inten focalisant notre intéérêt sur la nrêt sur la néécessitcessitéé
dd’’intintéégrer les zonesgrer les zones éécologiquement sensibles (ou vulncologiquement sensibles (ou vulnéérables)rables)
locales dans la probllocales dans la probléématique environnementale dumatique environnementale du
ddééveloppement durableveloppement durable (chapitre VI)(chapitre VI)..

Dans cette perspective de rDans cette perspective de rééflexion, trois directions ontflexion, trois directions ont ééttéé
fondamentalement privilfondamentalement priviléégigiééeses ::
la prise de conscience de la nla prise de conscience de la néécessitcessitéé et de let de l’’urgence deurgence de
prprééserver les ressources naturelles constitue une problserver les ressources naturelles constitue une probléématiquematique
environnementale mondiale denvironnementale mondiale déépassant le cadre dpassant le cadre d’’une rune réégion ougion ou
dd’’un paysun pays.. (sous(sous--chapitre 1)chapitre 1)..
la mise enla mise en œœuvre de stratuvre de stratéégies spatiales etgies spatiales et ééconomiquesconomiques
intintéégrant ou associant la variable environnementale devraitgrant ou associant la variable environnementale devrait
conduireconduire àà une programmation des actions de dune programmation des actions de dééveloppementveloppement
qui prennent nqui prennent néécessairement en considcessairement en considéération la contrainteration la contrainte
environnementale dans le but denvironnementale dans le but d’é’éviter de porter prviter de porter prééjudice auxjudice aux
éécosystcosystèèmes naturels locaux (maritimes, agricoles, montagnardsmes naturels locaux (maritimes, agricoles, montagnards
et forestier) particuliet forestier) particulièèrement vulnrement vulnéérablesrables (sous(sous--chapitre 2)chapitre 2)..



la nla néécessitcessitéé de mobiliser des ressources financide mobiliser des ressources financièères, des capacitres, des capacitééss
managmanagéériales techniques et scientifiques (riales techniques et scientifiques (ééconomistes deconomistes de
ll’’environnement) et la mise enenvironnement) et la mise en œœuvre duvre d’’un dispositif institutionnelun dispositif institutionnel
local dlocal déécentraliscentraliséé adaptadaptéé aux contraintes imposaux contraintes imposéées par unes par un
environnement naturel riche et diversifienvironnement naturel riche et diversifiéé seront indispensablesseront indispensables àà
la prla prééservationservation-- restauration des espacesrestauration des espaces éécologiques de la wilayacologiques de la wilaya
de Tizide Tizi--ouzou (exouzou (ex--GrandeGrande--KabylieKabylie) connus pour leur vuln) connus pour leur vulnéérabilitrabilitéé..
(sous(sous--chapitre 3)chapitre 3)..
La problLa probléématique qui reste posmatique qui reste poséée est celle de savoir danse est celle de savoir dans
quelle mesure il serait possible de concilier ou rendrequelle mesure il serait possible de concilier ou rendre
compatible, politique de dcompatible, politique de dééveloppement socioveloppement socio--
ééconomique et politique de lconomique et politique de l’’environnement au niveauenvironnement au niveau
locallocal ??
A cette problA cette probléématique de fond, nous avons apportmatique de fond, nous avons apportéé
certainscertains ééllééments de rments de rééponse en nous fondant sur troisponse en nous fondant sur trois
exemples dexemples d’é’écosystcosystèèmes naturels prmes naturels prééciscis ::
-- Le cas des bassins forestiers locaux.Le cas des bassins forestiers locaux.
-- Les terres fertilesLes terres fertiles àà vocation agricole.vocation agricole.
-- La mise en valeur des zones dLa mise en valeur des zones d’’expansion touristiquesexpansion touristiques
dans la wilaya de Tizidans la wilaya de Tizi--Ouzou (1998Ouzou (1998--2008).2008).



11-- Pour une adaptation de la politique forestiPour une adaptation de la politique forestièère.re.
LL’’espace forestier de la wilaya de Tiziespace forestier de la wilaya de Tizi--Ouzou doit constituer un pôleOuzou doit constituer un pôle
important dans la valorisation des ressources naturelles renouveimportant dans la valorisation des ressources naturelles renouvelables, lalables, la
contributioncontribution àà la sla séécuritcuritéé alimentaire et la cralimentaire et la crééation dation d’’emplois. Aussi, il estemplois. Aussi, il est
utile de rappeler lutile de rappeler l’’ importance de la forêt dans les rimportance de la forêt dans les réégions menacgions menacéées pares par
ll’é’érosion des sols et la drosion des sols et la déégradation des ressources naturelles. Comme ilgradation des ressources naturelles. Comme il
faut relever lfaut relever l’’intintéérêt de consolider et de renforcer le rôle de la forêt au planrêt de consolider et de renforcer le rôle de la forêt au plan
sociosocio--ééconomique, comme source dconomique, comme source d’’emplois, de revenus et de protectionemplois, de revenus et de protection
sociale.sociale.
La croissance dLa croissance déémographique, le chômage, la paupmographique, le chômage, la paupéérisation de larisation de la
population en zones souspopulation en zones sous ééquipquipéées et la des et la déégradation des terres cultivablesgradation des terres cultivables
ne peuvent qune peuvent qu’’accentuer la pression sur laccentuer la pression sur l’’espace forestier. Cespace forestier. C’’est pourquoi,est pourquoi,
une adaptation de la politique forestiune adaptation de la politique forestièère locale et nationale est nre locale et nationale est néécessairecessaire
pour prendre en charge, dans le cadre dpour prendre en charge, dans le cadre d’’un systun systèème de gestionme de gestion ééconomiqueconomique
intintéégrgréé des espaces naturelsdes espaces naturels ::
La prLa préévention de la dvention de la déégradation des ressources naturellesgradation des ressources naturelles ;;
La sauvegarde de lLa sauvegarde de l’’environnement et desenvironnement et des éécosystcosystèèmesmes ;;
Les besoins fondamentaux de la populationLes besoins fondamentaux de la population ;;
La lutte contre la misLa lutte contre la misèère sociale et la pauvretre sociale et la pauvretéé..
De vastes programmes de prDe vastes programmes de prééservation et de valorisation des ressourcesservation et de valorisation des ressources
naturelles sont devenus indispensablesnaturelles sont devenus indispensables ; ces programmes devront faire; ces programmes devront faire
participer davantage les opparticiper davantage les opéérateursrateurs ééconomiques et les populationsconomiques et les populations
concernconcernéées en intes en intéégrant la gestion et la protection des forêts dans unegrant la gestion et la protection des forêts dans une
politique dpolitique d’’amaméénagement du territoire.nagement du territoire.



22 -- La nLa néécessitcessitéé de prde prééserver les terres fertilesserver les terres fertiles àà vocationvocation
agricoleagricole et le besoin det le besoin d’’une politique nationale deune politique nationale de
sséécuritcuritéé alimentaire dans un environnementalimentaire dans un environnement
international des plus incertains et aux perspectives deinternational des plus incertains et aux perspectives de
plus en plus hypothplus en plus hypothéétiques.tiques.

Une contribution duUne contribution du ProfesseurProfesseur HamidHamid AAÏÏTT--AMARAAMARA,,
spspéécialiste des questions agricoles rappelle quelquescialiste des questions agricoles rappelle quelques
rrééalitalitéés qui nous aidents qui nous aident àà prendre conscience etprendre conscience et àà mesurermesurer
la gravitla gravitéé de notrede notre ddéépendance alimentairependance alimentaire (vis(vis--àà--vis devis de
ll’é’étranger) qui a depuis 1970 (ltranger) qui a depuis 1970 (l’è’ère de la rre de la réévolution agraire)volution agraire)
amplifiamplifiéé au rythme de notre croissance dau rythme de notre croissance déémographique.mographique.

Les donnLes donnéées chiffres chiffréées pres préésentsentéées par le Professeures par le Professeur
soulignentsoulignent ll’’indigence des politiques agricolesindigence des politiques agricoles menmenééeses
jusqujusqu’à’à prpréésent dans notre pays. De même qusent dans notre pays. De même qu’’elle met enelle met en
exergue lexergue l’’absence de vision de nos gouvernantsabsence de vision de nos gouvernants
notamment ceux relatifs auxnotamment ceux relatifs aux enjeux agricolesenjeux agricoles et leset les
risquesrisques encourus si nous persistonsencourus si nous persistons àà soussous--estimer laestimer la
question alimentaire.question alimentaire.



La facture alimentaire sLa facture alimentaire s’’alourdit de plus en plusalourdit de plus en plus ; elle; elle éétait de 1tait de 1
milliard de $us dans les annmilliard de $us dans les annéées 1970, 2 milliards de $us dans leses 1970, 2 milliards de $us dans les
annannéées 1980, 2,5 milliards de $us dans les annes 1980, 2,5 milliards de $us dans les annéées 1990, de 3es 1990, de 3
milliards de $us en 200milliards de $us en 2001,1, et de 3,6 milliards de $us en 2007.et de 3,6 milliards de $us en 2007.

Cette facture alimentaire est intCette facture alimentaire est intéégralement paygralement payéée par nose par nos
ressources financiressources financièères gres géénnéérrééeses àà partir de nos exportations enpartir de nos exportations en
gaz et pgaz et péétrole (ressources naturellestrole (ressources naturelles éépuisables ou nonpuisables ou non
renouvelables) dont le niveau drenouvelables) dont le niveau déépendpend éétroitement des besoinstroitement des besoins
exprimexpriméés sur le marchs sur le marchéé mondial des biensmondial des biens éénergnergéétiques.tiques.
Cette facture alimentaire risque dCette facture alimentaire risque d’’être encore plus lourdeêtre encore plus lourde àà
ll’’avenir puisque, si lavenir puisque, si l’’on en croon en croîît les spt les spéécialistes,cialistes, ll’’agricultureagriculture
mondiale commence dmondiale commence dééjjàà àà faire facefaire face àà trois objectifstrois objectifs
concurrentsconcurrents ::
11-- Assurer lAssurer l’’alimentation.alimentation.
22-- Produire des carburants.Produire des carburants.
33-- PrPrééserver la biodiversitserver la biodiversitéé



Pour nourrir 9 milliards de personnes en 2050, il faudra
doubler la production agricole mondiale mais la montée des
biocarburants va se traduire par une « compétition pour la
terre entre cultures alimentaires et cultures énergétiques. La
rareté de l’énergie risque de créer une rareté alimentaire ».
(Michel Griffou Le monde 3 avril 2007).

Et les prévisionnistes précisent que les grandes firmes
pétrolières vont se lancer dans une course à la terre (au
foncier agricole) pour créer ex-nihilo des plantations qui
produisent les biocarburants.

Enfin, et comme pour assombrir encore plus le tableau
pour les pays africains, le changement climatique à plus long
terme, se traduira pour le continent notamment, par de plus
longues périodes de sécheresse. Comme on peut le voir,
pour notre pays, l’enjeu agroalimentaire est considérable et
les défis à relever sont autrement plus sérieux que ceux visés
par le PNDRA !



3 - Problématique de la mise en valeur des zones
d’expansion touristiques dans la wilaya de Tizi-
Ouzou : (1998 - 2008).

Le développement du secteur du tourisme dans la wilaya
de Tizi-Ouzou demeure aléatoire. En dépit des atouts
existants, tous les indices laissent penser que la relance
réelle de l’industrie touristique dans cette wilaya prendra
du temps, en raison:

a- Des lenteurs énormes constatées dans la
réalisation des études techniques des ZET.
b- Des entraves multiples dues à la contrainte
foncière
c- Aucune ZET n’est aménagée malgré l’existence
d’un potentiel appréciable d’investissements




